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Le journal illustré
Qui Cous renseigné
clairement sur tout.  
 

67e ANNEE Temps probable:
Neige

CONDITION DE PAIX

 

  

LUNION DES
 

Est pris qui eroyait prendre
 
 

      
 

Traces laissées par la fue
slilnde entre agents de la
police provinciale et qua
tre bandits lors de l'atten-
tat à main armée à l'hôtel
Royal, à L'Epiphanie. En
haut, à gauche, l'escalier
menant au second, derriè-
re lequel un policier était
à l'affût à l'arrivée des
bandits. Au centre, M.
VICTORIEN CHAPUT,
Rérant de l'établissement,
montre ia chaise dont une
patte fut cassée par une
balle; à droite, un fauteuil
éventré au cours de ia
fusillade. Mans la photo
du bas, M. CHAPUT indi-
que du doigt le trou pratl-

qué par une baîle dans In
porte de In plèce voinine
de la salle à manger de
l'hôtel. (Photo la “Patrie”)

(Lire nouvelle page 8)
 
  

  

PUISSANCES
AA AAAUAE AAARR OK KR KR NOR Â

-a (LA RUSSIE)

Arrière
la $S. D.N. !

LONDRES, 18. — (P.A.) — La Russie à déclaré,
aujourd’hui, à l’Assemblée générale des Nations Unies que
la paix future du monde dépendait de l'union des grandes
puissance contre toutes tentatives possibles pour amoindrir
leur autorité, en revisant la Charte de la nouvelle ligue de
sécurité.

Le porte-parole de FUR.S.S. Andrei Gromyko,
ambassadeur soviétique aux Etats-Unis, parlant du nom
de la délégation russe, Andrei Vishinsky, assistant haut
commissaire des affaires étrangères, actuellement en route
de Moscou à Londres, a fortement appuyé le projet de
donner au Conseil de sécurité le contrôle de l'énergie
atomique.

M. Gromyko a affirmé crâment que toutes manoeuvres pour applé-
quer les méthodes de la Société des Nations à l’Organisme des Nations
Unies “ne donneraieat d’autres résultats que de nouveaux conflits”.
“D’aucuns prétendent que la Charte rédisée à San Francisco, le prine
temps dernier, tombe déjà en désuétude et nécessite une revision”, dit-il,

“De telles prétentions sont dangereuses, continua l'orateur, et,
dans certaines circonstances, peuvent provoquer de sérieuses consé-
quences. L'observation de la Chart de !'Organisme et sa mise en
vigueur, pas en parole mais en action, sont essentielles aux opérations
fructueuses de tous les organes des Nations Unies”.

M. Gromyko n'a pas précisé ses accusations, mais on sait que
plusieurs petites nations ont critiqué, récemment, la Charte de Sane
Francisco pafce qu'elle fournit trop d'autorité aux grandes pulssances,
Ces pays voudraient faire de l'U.N.O. uA Parlement mondial, éliminant
le droit de veto de cinq grandes puissances au Conseil de sécurité,

(Suite à la page 23)
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= - : “=Sur le front ouvrier Nouveau chef de l'information . Les Allemands

Décision aujourd’hui
dans la métallurgie
 

(Par la B.U.P.) 18. — C’est au cours de la journée
que doit se décider le sort de l’industrie de ln métallurgie,
où 800,000 ouvriers menacent de se mettre en grève,

 

dimanche soir prochain, à minuit.
-— Ÿ Les négociations sé poursuivent
8 —— @ et l’on croit qu'à la suite des pour- 

-

 

président du

Chill, qui abandonne provisoire
ment son poste pour us raleons

de uanté. M. Alfredo Nubalde,
chef du parti radical chilien, lui
succiders pendant sem ahbacnce,

M, JUAN RIOS,

La corde à
sept Allemands
MOSCOU, 18 (BUP)—On a fait

rapidement justice à sept Alle-

mands rec nAus coupables de cri-
mes du guerre. Tous les sept, y
compris le général Herman Wink-
ler, ont été pendus à Nikoiniev,
quatre heures après avoir été con-
damnés Deux autres accu-éa ont
été condamnés à 20 ana de tra-
vaux forcés.

TCHOUNGKING, — La wmarl-
ne marchande de la Chine à soui-
fert ay cours de iu guerre de la
perte de 206 vaisseaux, un total
de 298,331 tonnes, ©

 

 

  

 

 

parlers d'aujourd'hui, i! sera possi-- Au repos
ss 0 —- — —[R ble de faire connaître ia décision

qui devra être prise à l'égard de
la menace de grève dans les acié-
rien.

Le président Truman a lul-
même fait des suggestions en
vue du réglement de ce conflit,
et l'on croit qu'il a proposé une
augmentation de salaire de 18
1-8 cents de l'heure, ce qui re
présenterait une augmentation

as quelque $250,000000 pur an-
née de revenus pour les em-
ployés. Par ailleurs, le gouver-
nement américain permettrait
une augmentation des prix de
l’acier.
Les autorités américaines tentent

"toujours de régler la grève des sa-
laisons américaines, mais rien ne

:lalase prévoir que le règlement est
‘proche, Les représentants des pa-
l'ons et des employés confèrent ac-
“Melleme.:t avec les dirigeants du
vomité d'enquête du président Tru-
tan,

LA SITUATION AU CANADA
Par ia BUP, I8—Dans les

saisisons canadiennes, Ia situs-
tion went pay russurante. Les
employés des salaisons, mens
bre« de Ia United Packing
House Workers, affiliée au CL
O., ne s'entendent pas avec les
patrons au sujet de la semaine
de travail, qu'ils veulent de 45
heurcs. Dans plusieurs endroits
du payn, les employés ont aute-
risé leurs chefs à prendre des
votes de grève par suite du re-
fus dex employeurs de leur ac-
corder la semaine de travail de
45 heures,

+ UNE DEMI-VICTOIRE
TORONTO, 18—(P.C,)—Au cours

d'une réunion du Conscil des mé-
; tiers et du travail de Toronto, hier
soir, les délégués de l'union des
boulangers ont déclaré qu'ils
n'avaient pas obtenu. à la boulan-
gerie Brown, l'atelier d'union qu'ils
avaient réclamée et pour l'obten-
tion de laquelle ile ont fait la gré-
ve

"Retourduroi du Siam
BB————— - -

 

 

 

  Après cina ans d'absence, au cours desquels D étudia en Suisse, lerot Anandha, du Siém, maintenant Agé de vinet ans, ent de retouren son pays. Un thé à été donné en «an honneur et lon voit le jeunemi. au premier plan, à gauche, parlant avec le prince Chiridunat
Mittivakern, qui servit comme capitaine dang les forces anglaises,

 

® *

fonctions.

Son remplaçant,
bault, rencontrait les journalistes
hier, à Montréal.

 

deux ans professeur de littérature
à l'Athénée Français de Tokyo
(Japon), (dont le secrétaire était
un Canadien français M. Mares-
tau), il a rejoint en 1940, en pas-
rant par le Canada, les Forces

Françaises Libres du Général de
Guulle, à Londres. De décembre
1940 à juillet 1942, M, ‘Thibault a
“«ppartenu au Cabinet du Généra!
de Gaulle. À cette dernière date.
ll passait au Ministère de l’Infor-
metion du Comité National Fran-
çais de Londres, comme chef de
Cabinet du Ministre, M. Jacques

Soustelle, actuellement Ministre
des Colonies. M. Thibault, délégué
du Ministère de l'Information au
débarquement des forces fran-
Gaiceg en Corse, a été le premier
à entrer en rapport avec ia presse
de la France libérée, I! à toujours
êté chargé des relations avec la
presse française @ alliée dang les
différents postes qu'il a occupés
suit à Londres, à Alger ou à Paris.

| Quant aux relations cuiturel-
! les que la France veut établir

avec lo Canada, un attaché cul-
turel, M, B. Demensiéres, qui
doit arriver au pays vers la
fin de Janvier, en aura charge.
Le gouvernement français don-
nerait des bourses d'étude à
deg Canadiens ou faciliterait
le séjour en France d'artistes
et de savants canadiens.
1) est même possible que R.

Thibaulg facilite grandement le

voyage de certains journalistes ca-
nadiens à Paris M. Thibault, qui
remble être un homme très actif,
veut faciliter autant que faire ze
peut, les relations intellectuelles
françaises avec le Canada.

*» ee

Madame Thibault et ses trois en-
fants sont attendus à Ottawa dans
le courant du mois prochain.

‘1,000 Juifs entrent en
Palestine illégalement

LONDRES, 18 (BUP)—Une dé-
pêche datée de Jérusalem et rap-
portée par le “London Daily Te-
legraph”, dit que mille immigrants
juifs sont arrivés illégalement sur
(ifStes de In Palestine, près de

aîfs.

  
 

remplacera dans la capitale canadienne.

M. René he

M. R. Thibault a été pendant-

 

Le gouvernement français vient d'opérer des changements à l'am-
bassade française à Ottawa. M. Michel Dumont, à droite, qui était
chef du service d'information français quitte le Canada et va rem-
plir les mêmes fonctions à Washington, tandis que M. René Thi-
beault, à gauche, ancien chef de cabinet du général de Gaulle, le

(Photo la ‘Patrie’).
* *

Commerce entre
la France et nous

M. Michel Dumont, qui fut jusqu’à ces jours derniers
chef du service d’information français à Ottawa, est parti
jeudi soir pour Washington, où il remplira les mêmes

 

 
 

*Pour le soldat Hicswa
-— — — om

 

 

Le sénateur Albert-W. Hawks, du
Néeu-tersey, à annoncé qu'il de-
manderait un nouveau procès
pour Je jeune soldat Joseph
Hicswa, 20 ans, accusé du meur-
tre de deux civils japonais, meur.
(re pour lequel Il à été condamné
à mort par une Cour martiale,

Universitaire d
Brésil à Montréal
Un éminent Brésilien, M. Jorge

Americano, recteur de l'université
de Sao Paulo arrivera à Montréal
lundi prochain. M. Amcricano eet
membre de l'Institut des avocats de
Sao Paulo, juge de la Cour perma-
nente d'arbitrage de Le Haye et
l'un des fondateurs de l'Institut
Brésil-Canade. Ii est l'auteur de
nombreux ouvrages de droit inter-
national qui font autorité.
Excellent linguiste. M. Amerioano

parle couramment le français et
l'anglaise Ti donnera des conféren-
ces à l’université de Montréal ainsi
qu'à l'université McGill et au ‘
nadian Institute of Internationa!
Affairs”. I] se vendre également à
Québec, Ottawa. et Toronto. H au-
ra également des entretiens avec

 

 des juristes canadiens sur des pro-
blémes de droit International,

ont du toupet!
BERLIN, 18.--Les actions de la

Société I. G. Farben ont haussé de

 

-[près de 5 points. à la Bourse de
Hanibourg et il s'en est tran:!aà
un nombre considérable. Pourtant,
les autorités américaines venaient
tout jwte d'annoncer que 19 des
43 nes 1. G. Farben sizes dans
leur zone d'occupation étaient sous
séquestre. Et 12 de ces 19 usines
valent à elles seules. en monnaie
américaine, environ $130,000,000,,
Mais tes Allemands sont des gens

confiunts et crolent fermement que
le colosse industriel I. G. Farben
saura bien se relever de.nouteau.

Appréciation de la maison
J-A. Ouimet

A Pégird de MHeMaric Gosa-litt,
qui prend sa retraite après

15 ans de bons services.

 

 

Ces jours derniers avait lieu au
ningssin de M. J-Alfred Ouimet,
importateur, 86 est, Saint-Paul,
une démonstration susceptible de
servir de modèle aux relations
vordiaies qui devraient exister par-
tout entra employeurs ‘et employes,
Après vimgt-cing ans de services,
Mlie Marie Gosselin, secrétaire de
ia maison, prenait sa retraite. A
cette occasion, M. J.-A, Ouimet’
avait réuni les principaux mee
res de aon personnel, et il offiit
à Mlie Gosselin, au nom de tous
-es employés, un témoignage écla-
tant de l'estime dans laquelle «l'e
était tenue De magnifiques cn-
deaux, tant de la direction que du
personnel, acellèrent cet événe-
ment.

 

Assistaient, outre M. J-A. Oui-
met et soi fils, M. Bernard
Ouiniet: Mme C. Lefebvre, Mules
Armandine Gosselin et A, Laninn-
de; MM. Gilbert Larue, journalis e,

Donat Mercure, gérant des ventes,
> Roger Hcbert, comptable, A. Sor-

bind, expéditeur, Ulric Iegris, cic…
ete.

Un lunch arrosé de champasne
fut servi, au cours duquel plusieurs
tousts enthousiastes furent portés
a l'héroïne de la manifestaUsn,
Tls n'étaient pas trop longs, com-
me !l sièel entre gens d'affaires

plus aourieux de la sincérité ces
paroles que de leur abondance. On

rapprla les éminentes qualités
pratiques de Mile Gosselin, preuve
que dans le doinaine ues affaires
ia femme sait, à l'occasion, fuiie
sussi bien que l'homme.

 

a. a
A la réunion des N.-Unies
= - —— e

 

 

On volt le secrétaire d'Etat à 1
ricala, M, JAMES-F. BYR 18
adressant ls parole à l'assemblée
de l'Organisation des Nations

Unies à Londres.

  

MaisonàVendre
Trois étages — 4 logements de 4 pis
dont SPR YRCARÉ pour l'acheteur |
partir du les mal. — (onstruction ro
brique.
REVENT A: $16.00 par année, $7,000
comment se à tempérament, S'adreuxer
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La police recherche le
quatrième brigand de la
fusillade de L'Epiphanie
 

L’EPIPHANIE, 18. — (De notre envoyé spécial) — Pendant que la police
provinciale détient trois individus (dont deux sous bonne garde à l'hôpital Notre-
Dame où ils ont été transportés, grièvement blessés), on recherche encore activement-

uatrième bandit qui, avec ceux présentement détenus, participa à la fusillade en
i qui marqua la tentative de vol à msain armée perpétrée dans la soirée, dimanche

le
règle

 

   
Le  constable
Paul Baillar

4 zeon, de la cle-
culation pre
vinclale, un

des agents à
l'affût qui ac
cuelllirent les
bandits à l'hô-
tel de L'EH-

phanie.

FAR A

dernier, à l'hôtel Royal, propriété de M. Lucien Brunet, a I'Epiphanie.

"Ilattendait les bandits
Le Heutenant James Haney et

lez détectives G. Longpré, Charles
Dargis, L. Cédillot et J. Bourgeois,
auxquels ont a confié la tâche de
retracer ce complice ,sillonnent en
ce moment, la province en tous
sens et ont bon espoir de mener
leur travail à bonne fin.
Une visite faite sur les leux de

cette tragédie, hier, a permis de
constater les dégâts causés à l'in-
térieur même de l'hôtel Royal, par
les quelques 40 balles tirées par les
policiers à l'affût d’une part, et les
bandits dont deux furent grave-
ment atteints et sont dans un état
critique à l‘hôpita] Notre-Dame, de
Montréal, où ils sont étroitement

(Suite à Is page 6)

 

«Les gouvernements
changent mais les
pays demeurent»
OTTAWA, 18. — (D.N.C.) — Le consul général

 

 

Le priétaire de
l'hôtel Royal

Notre-Dame.

C'est à l'endroit indiqué d'une croix, àdroite, que le

nérent leur voiture pour ensuite se ger vers

Royal, à L'Eplphante lors de leur tentative de vol à main armée.

Deux membres de la bande, grièvement blessés, sont à l'hôpital

en bandits station-
‘entrée de F'hôtel

(Photo la “Patrie”)

Querelle des anciens et des modernes

 

 D'après un porte-parole du grou-
pe Argo (Architectural Research
Group of Ottawa) cette bataille ar-
chitecturAle se livrera dans la ca-
pitale, Ce porte-parole parlait à une
réunion-forum: conjointe de l'Otta-

 

 

d'Haïti à Ottawa, M. Philippe Cantave, a informé
officiellement le gouvernement canadien de l'existence
d’un gouvernement provisoire de la république d'Haiti,

M Lucien BRUNET, propriétaire
de hotel Royal, de L'Epiphanie,
qui faillit perdre la vie au cours
d'une tentative de vol à main ar-
mée effectuée par quatre bandits.  wa Citizens Forum, et de la Fé-

dération des artistes canadiens au
Y.M.C.A. “Nous allons avoir à dé-
cider ce que c'est que la bonne ar-

dirigé par un triumvirat.
Le colonel Frank Levaud, les

majors Paul Magloire et Antoine
Levelt, constituent ce gouverne-

ment, qui a pour mission de pour-
voir à l'élection prochaine d'un
mouveau chef d'Etat, constitution-
nellement élu par 1a Chambre des
députés et le sénat d'Haïti, réunis
en assemblée nationale.

M. Cantave, Interrogé à ce
sujet, à déclaré que la paix et
l'ordre règnent maintenant sur
tout le territoire haïtien, et
que le peuple s'est remis au
travail.

Le consul général continue à
servir comme par le passé les inté-
têts de la république haïtienne au
Canada. Si les gouvernements
ehangent, déclare le consul géné-
124, les pays demourent, et les de-

voirs imposés par le patriotisme

testent les mêmes.
M. Cantave se dit reconnais-

sant aux nombreux amis de
son pays au Canada des mar-
ques de aympathie qu’ils ont
bien voulu lui témoigner à
l'ocession des événements dont
ia capitale d'Haïti n été le
théâtre,

3 ANS DE BAGNE
William Bowman, sans domicile

connu, et Daniel Catteletti, 1060

rue Union, ont été condamnés, le
premier À trois ans de pénitencier,
et le deuxième à un an de prison,
devant le juge C.-E. Guérin, pour
avoir attaqué M. Georges Muy-
rand,

 

Le conseil convoqué
au sujet du taxi

Les conseillers municipaux qui s'intéressent à la
question du taxi pourront se faire entendre, mardi pro-
chain, alors qu’ils seront convoqués pour exposer leurs
vues sur l’amélioration du service de taxi dans la métropole
canadienneetles environs.
Le président du comité exécutif,

M. J.-O. Asselin, a annoncé, ce ma-
tin, que les chefs de l'administra-
tion avaient décidé de réunir les

 

 

*%

Aumônier principal
=— ———

Gothique en cheminée
ou style Argo ?
A propos de Gréber

OTTAWA, 18. — (D.N.C.) — La capitale aura

à choisir au cours des cinq prochaines années,entre le style

‘gothique en cheminée” ou entre des immeubles plus à
la page et où l'on pourra vivre.

  

chitecture et aussi ce que sont de
bons projets d'amélioration d'une
ville, dit-il,

QUEL STYLE?
‘Est-ce que la capitale va imiter le

CI e

€ peVOS

  
M. Jacques GREBER 

 
 

 

 

a,
Cette photo n été prise à Miami, Floride, lors de l'arrivée de
l'ex-président Elie Lescot, déposé par une révolution qui a écinté la
semaine dernière en Ilaïti. De g. à d, se trouvent l'ancien président
LESCOT et ses deux fils, Gérard ot Roger Lrscot, anclen capitaine
dans l'armée haïtlenne. M. Lescot va demeurer à Montréal où nans les
environs. Il a de nombreux amis au Canada; lors de sa visite ici
en 1843, il fut reçu partout avec enthousiasme, Il est également
ui ami de M. King à qui il & remis, lors de sn visite À Ottawa,
un chèque de $(,800 pour acheter des cadeaux de Noël à nos troupes

outre-mer,

conseillers, mardi prochain, à 4 h.
30 de l'après-midi, à l'hôtel de ville,
et que ces derniers pourront tout
dire ce qu'ils savent aur le sujet.

Au cours de In journée d'hier,
les chefs de l'administration
municipale ont conféré avec les
propriétaires de taxis et les re
présentants des municipaltés
avoisinantes. Les pourpariers

se continueront la semaine pro-
chaine avec les consellters. Les
Autorités municipales ont Vin-
tention de conférer ensuite avec
les représentants des diverses
assoclations de oltoyens, afin

de recevolr les suggestions
qu’elles crolent opportunes.
Chez les conseillers, on est zéné-

ralement d'opinion qu'il faut aug-
menter le nombre des autos-taxis,

(Suite à la paye 26)

LC <«

Famille complète
» °

anéantie dans un
° .

incendie
BERKELEY, Ont, 18, (P.C.)

-— M. CecH Foster, sa femtue et
leurs trols enfants ont été bro
lé à mort, hler soir, lorsqu'un
incendie détruisit la malson lso-
lée qu'ils habitaient à 16 milles
au sud d'Owen Sound.
On apprit la tragédir, ce ma-

tin, lorsque des voisins qui
étalent À déblayer la route en-
combrée par la nelxe, découvrl-

  

  reut les ruines de l'habitation. 

OTTAWA, 13—(D.N.C.)— Le quar-

tler général de l’aviation canadien-
ne à Ottawa a annoncé hler soir
Ia nomination du commandant d'es-
cadre (l'abbé) L.-A, COSTELLO,
(ci-dessus) au poste d'aumônier
principal catholique du C.AR.C. en
remplacement du commodore de
l'air (Mgr) J-E-A. Charest, de
Hull, qui était dans l'aviation de
puis 1940. Te commandant d'esca-
dre Costello, d'Ottawa, était au
nombre des premiers aumôniers à
Tecevoir une commission da CA.
R.C., en 3540, M étalt alors vicaire
à l’église du St-l'acrement, HI & été
d'abord statlonné au camp Borden,
puis A Winnipeg et finalement au 
quartier général l'an dernier.

style renaissance, les châteaux frane
mm {Gals ou l'architecture commerciale

américaine largement diffusée de

(Suite à la page 26)

Améliorer
en atiendant -
notre métro
Interrogé au sujet du projet de

métro à Montréal, M. Yvon Bock,
chef de secrétariat de l'Association
des hommes d'affaires du Nord,
nous dit que même si le métropoli-
tain représente l'idéal dans le
transport en commun moderne, la
question est de savoir si nous allons
qarder le système actuel, pendant
la période de construction du mée
tro, période que l'on estime à une
dizaine d'années.
“Sans entrer dans le mérite du

métro, i] s’agit de déterminer si
nous devons attendre dans le statu
quo la réalisation de ce projet ou
si nous devons chercher à amélio-
rer les - conditions actuelles du
‘ransport et de la circulation”,
nous dit-il.
M. Bock ajoute que cette ques

‘lon est à l'étude à l'Association
des hommes d'affaires du Nord,
qui a constitué un comité, dirigé
par M Benolt Laberge, ingénieur
particulièrement versé dans le do-
maine de la circulation et du trans-
port en commun, afin de présenter

 

 

 des suggestions pour l'amélioration
de la circulation et du transport,  
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r Réflexions brives |
par Ernest PALLASCIO-MORIN
 

Porlant de la

vague de crimes

à laquelle les ju-

ges et toutes les

autorités ont dé-

cidé de mettre

fin, un juge me

rappelait, l'autre

jour, cette mali-

ce d'un auteur

spiritueldu dir-

septième aièle :

— On était plus aévèrs autrefois,

 

On metiait les voleurs aux croir.

Maintenant, le monde est meilleur,

On met des croix au voleur !

Mais le bon juge ajoutait aussi-

tôt : “Il est temps qu'on leur metic

les bois”!

bois de Rodolphe Duguay.
 

Reuter annonce que Dakar eat

en qgréve ! Alors quoi! Là non

plus on ne peut pas se mettre d'ac-

cord f

Comms dit mom ami Amcdée

Roy... les affaires d'Etat ne sont

trop souvent que des tas d'affaires !
 

Dans une escarmouche, il y a

toujours quelques lascars qui se

font “mouche”.

Beaucoup de chefs nazis ont com~

mencé par omnipotence pour finir

aur la potence tout court,
 

Point n'est besoin de faire partie

d'un orchestre pour jouer devviéme

violon.
 

Améliores le transport en com-

mun afin qu’il fasse plus distingué.
 

Rien comme les Vitamines pour

redonner bonns mine !
 

Ça ne sera pas facile de dévisser

le goût du vice chez certaines

gens... mais on peut toujours

essayer.
 

Le réquisitoire de François de

Menthon contre les chefs nazis

s'était pas fait à la crème de men-

the/
 

Chez le lymphatique la colère est

comme une bombe à ratardement.

Ele peut causer des dégats effroya-

bles. Chez le sanguin, elle ressem-

ble à un pétard de la St-Jean

Baptiste! .
 

La femme ne fait toujours que

deux sortes de scènes : des acènes

d'amour ou des scènes dramati-

ques!

COUP DE FILET
DE McARTHUR
TOKIO, 18. (P,A.) — Le général

MacArthur a ordonné l'arrestation

de 110 autres Japonais, soupçonnés

d'avoir trempé dans quelques cri-

mes de guerre. Les noms de 7 géné-

raux figurent sur cette dernière

liste,

De plus, on a opéré, en un en-

droit qu'on ne dés.gne pas, I'arres-
tation Au Dt Ba Maw, ancien pre-

miler ministre de Birmanie, depuis

longtemps recherché par les auto
rités ailiées. Une autre arrestailon
effectuée à Peiping par les Chi-
nois, livre aux Alliés l'ancten am-
bassadcur d'Allemagne à Tokio, le

major-général Eugène Ott. Ce der-

nier sera conduit au Japon afin

d'y être questionné au sujet des

crimes de guerre.

Signataire du pacte tripartie et

décoré par l'empereur du Japon de

l'Ordre du Chrysanthème, |! vivait

paisiblement à Pelping, entre sa

fille et son épouse.

 

Très bien, très bien !

Espérons que ce ne seront pas det
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A la société pour la protection des animaux

  

 

 

Les directeurs de la Société pour la protection des animaux a tenu, hier, en l'hôtel Windsor son assem-
blée annuelle au cours de laquelle fut lu et discu:é le rapport financier de cette association de bienfai-
sance pour nos ‘’frères inférieurs”. De gauche à droite, Mme A.-E. Carter; M. C.-F. Sise; Mme F.-
W. Case et M. W.-N. Dunlop, directeur-gérant. (Photo la “Patrie”).
 

CHRONIQUE MILITAIRE
 

La compétence

Les mecaniciens reconnus com-
pétents dans les services armés ne
ie sont pas toujours lorsqu'ils sont
à l'emploi de firmes diverses, à ieur
retour à la vie civile, selon la plu-
part des témoins apparaissant de
vant la Commission royale sur lez
Qualitications des Vétérans, hier, à
la réunion tenue dans l'édifice du
Board of Trade. Les témoignagez
ont été donnés devant la Commis
sion par une vingtaine de repré
sentants des divers métiers de l'au-
to, soit ln fabrication, la répara-
tion, etc,

Le certificat de compétence don-
né aux vétérans par le comité pa-
ritalre de l'industrie a causé un
véritable malaise entre les vété
rans et les autorités de l'industrie
où ils tentent d'entrer et de faire
leur vie. La raison principale a été
soulignée par M. Arthur Prieur, se-
srétaire du comité des Examina-
teurs qui a déclaré:

— Nous ne sommes pas là pour
distribuer des cartes ou certificats
de compétence, mais surtout pour
étudier et reconnaitre la capacité
du vétéran,
—Et cela, pour la protection du

public, lança le colone; Wilfrid Bo
vey, président de la Commission qui
interrogeait le témoin,

—Oui, dit M. Prieur, et aussi
pour Celle du vétéran lui-même.
On a remarqué aussi qu'ailleurs

dans le Dominion ces certificats dc
compétence sont demandés par ler

«mployeurs des hommes qui les
ont été recommandés ou se sont
présentés à eux pour obtenir du

travail. Ici, la chose est différente
car les certificats ne sont accordés
qu'après l'examen du candidat

alors qu'il doit être reconnu compé-
tent et qualifié pour travailler
comme mécanicien ou technicien
dans l'industrie de l'auto,
M. Alex Strahan, gérant-adjoint

de l'International Harvester Co, a
suggéré que tous les vétérans rece
vant Un Certificat À et B en Quit-
tant le service, devaient aussi ob-
tenir un entraînement d'un mois
dans un atelier avant de recevoir
son degré de compétence. On a sou-
iigné également que les vétéran:
ont reçu des notions générales et

que leur entrainement dans l'Ar-
mée a été fait pour répondre à un
besoin urgent,

Quelques-uns se sont spécialisée,
mais tous les autres ont accompli
un travail. durant toute la durée
de la guerre, sans avoir une expé-
rience générale dans le domaine de
l'auto! Cependant, la carte de com-
pétence du vétéran ne dit pas «cela.
Ce dernier se trouve prig au dé-
pourvu quand il Jui faut trouver ec
qui ne va pas dans un moteur qu'on
lui apporte tout-à-coup.

Il ne connaît peut-être qu'une
seule opération et cela ne parait
pas suffisant pour le technicien ou
le mécanicien dans un atelier clvil.
M. Stewart Bowman, surintendant du département technique de la
Provincial Transport Co, a déc'a  

mécanique des
vétérans, sujet de discussion
 

ré que sa firme dirigeait les vété-
rans du côté de leur expérience ac-
quise dans les forces armées.

On piacera un vétéran connais
sant telle opération en particulier
dans sa spécialité et alors le résul-
tat sera bon. M. Bowman a ajouté
que les vétérans employés par sa
firme ont donné jusqu'ici satisfac-
tion,

Les autres témoins furent: H.-B.
Moore, directeur de la fédération
des Assoclations des vendeurs de
l'auto; René Perrault, de la firme
Cummings-Perrault Ltd; D. Amory,
vice-président de Chevrolet Motor
Sales. le major D. Campbell, de
Campbell-Décarie Ltd; Raoul La-
france et J-A. Cartier, de Modern
Motor Sales; W.-E. Shaughnessy,
gérant - général de Auto-Electrie
Corporation; H. Smith, de &mith
Transport Ltd et plusieurs autres.

LE
Blen qu'il ait été annoncé déjà

que le “Mauretania” ne serait plus
affecté au transport de milltaires
rapatriés au pays, ce navire est
attendu à Halifax, lundi prochain.
D'après les hauts fonctionnaires
du Canadien National, dix-sept
trains spéciaux seront au port de
débarquement pour transporter
dans leurs foyers reapectifs, les
5,360 militaires attendus à bord d-
ce navire, les 236 jeunca femmes
anglaises ayant épousé des mili-
taires canadiens outre-mer, ot
leurs 89 enfants, 72 marins, 9
membres de ia Marine Marchande
100 membres du ministère du
transport de guerre ot 5 Cana-
diens jouissant de priorité.
Trois trains spéciaux raméno-

ront dans la métropole 341 golda:3
et 515 aviateurs. Le plus fort grou
pe de militaires, soit 614, ira A To-
ronto, 470 iront à Winnipeg, 518 à
Halifax, 434 à London, 337 à Van-
couver, 291 à Moncton, 281 à Régi-
na, 214 à Calgary. 203 à Ottawa,
149 à Kingston et 104 à Québec
Un train spéciel sera affecté au
transport des jcunes femmes an-
glaises et de leurs enfants.
Quatre-vingt-six wagons-lita 17

wagons-restaurants et 15 wagons

divers entreront dans la composl-

tion des dix trains apéciaux du
Canadien National requis pour le
transport de ces passagers. Un
train spécial quittera Halifax à
toutes les heures, peu de temps
après Varrivée du “Mauretania”
dans ce port canadien.

» ra
OTTAWA, 18, (DN.C).=D'aprér

cerfaines statistiques, on compte
73,809 soldats et aviateums cana.
diens encore en Europe et qui at.
tendent d’être ramenés au Canada
Le jour de la victoire en Europe, 1!
y avait 325,000 militaires canadiens
“ur le continent européen.
Des navires additionnels ont été

mis À la disposition du service de
rapatriement et d'ici trois scmal-
nes, on croit qu'environ 40,000 sol-  

dats et aviateurs auront été rapa:
triés,
D'après les dernières statistiquer

du quartier général de la Défense
Nationale, 65,585 avida de l'armée
canadienne sont encore en Europe
outre les troupes d'occupation qui

se chiffrent par 25,000. Il y a deux
mois le nombre de soldats cana-

diens outre-mer était de 153,500 e*
depuis ce temps environ 87,000 sont
revenus au pays.
Des quartiers généraux du CA

R.C. on apprend que 8.014 aviateurs
canadiens attendent d'être rapa-

triés: los aviateurs qui font l‘oc-
cupation sont au nombre de 10,000
Le jour de la victoire, 58,720 avia-
teurs étaient en Europe; depuis ce
jour, 2,000 aviateurs qui manquaient
à lapped ont été retrouvés car ilr
étaient prisonniers de guerre non
rapportés officiellement, Ces der-
niers ont été rapatriés,

LE
Les officiers du C.E.O.C. Mont.

Saint-Louis ont tenu leur assem-
blée annuelle, mardi le 15 courant

Après la présentation des rapporte

et du bilan de l'année, le Comité
du mess suivant a été élu: prési-
dent, cap. I.-C. Gascon, vice-prési-
dent, cap, L-L. Gagné; secrétaire
Lieut, J. David; trésorier, lieut. C
Nolin.
Le commandant, le major R

Gaudreau, a exprimé sa gratitude
et sa satisfaction du travail accom.
pli par le Comité sortant de char-
ge mous la présidence du cap, L
Geoffrion.
Le major L. Baint-Plerre, ancler

commandant du CE.O.C. et le Rév
Frère Merry-Alphonse assistaient à
l'assemblée.

Mme L.-J. Tarte
a gain de cause
Madame Berthe Gauthier, de

Boucherville, épouse de feu Louis-
Joseph Tarte, a eu gain de cause
cn Cour Supérieure contre la Ban-
que Provinciale du Canada et s'est
vu adjuger des valeurs pour une
somme totale de $57,600.
Dans son action la demanderes-

se alléguait que du ler décembre
1930 Au 15 décembre 1932, son mari
à transféré à la banque défende.
resse 1600 parts de la Montreal
Light, Heat & Power Consolidated
en garantie collatérale sur une
somme d'argent prêtée.
L'hon, juge Joseph Archambault,

après l'exposé des faits. conclut que
Mme Tarte eat propriétaire de ces
actions et dit que le transfert opé-
ré Jans cette transaction était {llé-
gal.

Il ordonne donc à la banque de
retourner les parts à Mme Tarte et
de lui payer, en plus, $21,600 repré-
sentant les dividendes accumulés
sur Ces actions ou lui payer la va-
leur des parts, soit $36,000, ce qui
fait un total de $57,800,

50,000 bandits armés
BERLIN, 18, (BUP)—De sour-

ce allemande, on apprend qu'à
la prochaine réunion du conseil
all‘é, on soumet(ra une requête
demandant que le peuple soit
protigé contre les groupes de
bandits armés. On crolt qu'ils
sont 50.000, qui parcourent tes
villes et lee campagnes alle  mandes.

Les prisons
de l'Ontario
OTTAWA, 18. (D.N.C). — La prl-

son du comté de Carleton, que l’on
considère depuis assez longtemps
vomme une Antiquité, a l'instar du
vieux palais de justice, sera rem-
placée dans un avenir rapproché
par une ferme industrielle, à révé-
lé hier le secrétaire provincial,
l'hon. George Dunbar, Il a précisé
qu’une législation à cet effet sera
pussee à Ja prochaine session de
l'Assemblée Législative de l'Onta-
rio,

Cette ferme, comme l'on com-
prend bien, servira pour tout le
district. C'est à la suite d’un voya-
ge d'inspection du ministre à à

ferme de ce genre à Chilicothe,
dans l'Ohio que l’on tâchera d'amé-
llorer certains points du système
de classement qui prévaut à la fer
me de l'Ohlo.
Les fermes industrielles de l'On-

tario seront établies suivant je sys
tème Borstul, en usage en Angle
terre. Une aile sera réservée pour
les prisonniers particulièrement
difficiles,

On se souviendra que bien des
critiques avaient été formulées à
l'endroit de la prison locale, à la
suite des évasions de prisonniers
l'automne dernier. Deux détenus
sont en effet restés en liberté après
une evasion qui avait rézssi. David
Huard, l'un des évadés, avait do
plus tard être abattu à buut por-
tant par la police dans une chasse
à l'homme.
Le 4 janvier dernier, les trois pri-

sonnièrs qui subissent actuellement

leur procés pour meurtre de l'agent
Th. Stoneman, Eugéne Larment.
W. D'Amour et Albert Henderson.
ont tenté une évasion, qui cette
fois à été infructueuse,

Le prêtre doit lui aussi
assurer ses vieux jours

Selon un rapport paru dans Ia

plus récente livraison de la Se-
maine Relizieuse de Montréal, la
Caisse de Retraite du Clergé a ac-
‘uellement un actif de $112,874.74.
Eile à distribué déjà à ses vingt-
sept rentiers, $3,358.25 et un divi-
dende de $156.30. Le Conseil! de :a
Caisse s'est réuni à l'Archevévhé
le 10 janvier, sous la présidence
ce Mgr Philippe Perrier, V.G., et
% approuvé le rapport présenté par
lu gérant Mgr Henri Jeannotte,
PSS. Le nombre des aoc!étaires
est pass; de 66 à 74 A l'ioure
mutuelle, fait remarquer le rapport,
11 n’y a pas dix pour cent des pre
tres du diocèse qui ont songé aux
grands avantages que peut leur
procurer ly Calase,

   

A Washington ? .

 

DesLONDRES, 18 — (P.A) -
informateurs politiques autorisés
prédisent, aujourd'hui, que sir Ar-
chibald  Clatk-Kerr, ambassadeur
britannique en Russie soviétique,
succédera peut-être au comte de
Halifax, au poste d'ambassadeur
Anglals aux Etals-Unis, Lord Ha-
lifax, 'un des membres les plus
éminents du parti conservatenr,
anclen secrétaire du Foreign Of
fice, a manifesté son intention de
démissionner, il y à plusieurs
mois.

* 
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A LA MERCERIE POUR
HOMMES

| cuz MESSIER
PARKAS POUR LE SKI
Superbe valeur en fait de parkas de belle gabardine à tissure très serrée dans la

teinte de beige ou marine. Capuchon à même, bordé de fourrure. Tailles: 36 à 44

àceprix SPECIAL... 1.220200 40 aa 00 00 40 00 00 0000 + $13.95

  

COUPE - VENTS
ÉLÉGANTS

i Pour tous les sports en plein air ou  pour le travail, voici de jolis coupe-

vents en chaud moleton bleu marine

MITAINES DE SKI
Mitaines longues en beau cuir glacé de cou-
leur naturelle. Confort et durée combinés.
Grandeurs petites, moyennes et grandes à ce
prix SPECIAL $2.00

BEAUX GANTS DOUBLÉS
Pour la marche, pour le chauffeur d'auto,
voici de superbes gants de kape naturel dou-
blés de fourrure.
Grandeurs 7/7 à 1014 ....... $1.79

MITAINES DE TRAVAIL
Mitaines d’une durée exceptionnelle à cause
de leur construction solide dans une peau
de cheval doublée, avec poignet élastique.
Mitaine courte .......0000.04 $1.75

avec fermoir éclair sur le devant.

Tailles 36 à 44........ $7.95

   TRÈS SPÉCIAL

PANTALONS ASSORTIS
Nous avons groupé un lot spécial de nos pantalons
de qualité régulière en gabärdine de coton ou en
Bedford Cord dansles teintes de gris foncé, bleu
marine ou brun Burma. T'ailles 30 à 44 dans des
valeurs bien supérieures à ce pix de vente.

POUR HOMMES

SPECIAL

$295
AU REZ-DE-CHAUSSEE

FAlkirk 3541 MES51ERG iene.
NE SATISFAIT PAS

 | MERCERIE 
J. B. CADIEUX, président, J. C. AUBRY, sec-trés,     “LE GRAND MAGASIN A RAYONS DE LA RUE MONT-ROYAL A MONTREAL” 2]
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“Après l'hôpital|’ Re drame de His Ç
c’est l’hôtel.…”
 

“RESTEZ FRANÇAIS”-
 

Dans un éloquent plaidoyer prononcé au déjeuner
des hôteliers, à l'hôtel Mt-Royal, Me Gérard Delage,
secrétaire de l'Association hôtelière de la province de
Québec, a souligné le rôle social et économique de l'hôtel
et rectifié aussi certaines notions erronées. :

“Le gouvernement, dit-N, a dé-
pensé et continue de dépenser des
sommes considérables, non seule-
ment pour bâtir et perfectionner
les nombreuses routes dont nous
@vons un pressant besoin, mais
Pour faire une publicité intensive
à l'étranger afin de mieux faire
connaitre notre province et de ia
faire apprécier à son juste mérite.
De leur côté, les hôteliers, du
Moins ceux qui ont pu se le per-
mettre, se sont efforcés d'appor-
ter dea améliorations constantes
À leurs établissements, et ce, grà-
ce à ln coopération intelligente
des fournisseurs d'hôtel et du ser-
vice de l'hôtellerie de la provin-
ce...”

“Aux reproches que les hôte-
liers ne sont que des “brasseurs
d'argent, des vendeurs de bols-
son, des millionnaires” ll donne
In réplique par des faits. “Si
l'hôtellerie, affirme-t-il était un
commerce vraiment lucratif, il
y aurait longtemps que certal-
nes personnes qui ont la répu-
tation d'être des gens prati-
ques, s'en weraient emparés”,

“ et Ml conclut que ly profession

d'hôtelier est “probablement La
plus difficile et Ia plus Ingra-
te qui existe”.

L'orateur rappelle ensuite qu'en

France où le tourisme est, comme
ef, la deuxième source de revenu.
le gouvernement vient en aide à

l'industrie hôtelière, en accordant
des subsides aux hoteliers pour les
encourager à tenir de meilleurs
établissements. Il y à aussi un sys
tème de prêt hôteller fonctionnant
pratiquement comme notre crédit
agricole, et des écoles d'hôtellerie à
plusieurs endroits du pays. “Le ré-
eultat de tous ces avantages, de
Poursuivre M. Delage, c'est qu'en
France, leas hotels et les auberges

sont de tout premier ordre, tandis
qu'en Angleterre, par exemple, la

Plupart des établissements de pro-
Vince laissent grandement à dési-
ser”.

“Après Phôpital, le premier

endroit, dit-il, qui est à la dis-
position du public, c’est l'hôtel”,
Et l'orateur rappelle toutes les
fonctions, tous les devoirs et
toutes les responsabilités de
Phôtelier envers le public, et le
centre qu'il habite, Néanmoins,
C’est contre lui que n’acharnent
les autorités municipales, pro-
vinciales et fédérales pour lui
faire payer le plus gros compte
de taxe. C'est, explique M. De-
Inge, qu'on est imbu de la faus-
se idée que lhôteller absorbe
les principaux bénéfices du tou-
Tisme. 11 cite l'enquête du Mew
York Times qui révèle que l’hô-
telier ne prend que 17 pc. des
revenus du tourisme, que les
magasins et les restaurants ont
une proportion plus large, que
In sienne et que ces gommes
sont réparties entre une foule
mombreuse et variée de com-
Merçants, Il ne croit pas que
la part de revenus touristiques
de l’hôtelier soit comparable à
sa contribution au succès de
l'industrie touristique,
L'orateur réclame la réhabilita-

tion de l'hôtelter qui n’a même par
Se droit de se présenter Aux hon-
meurs municipaux,

Ce déjeuner marquait la deu-
xième journée de l'exposition
annuelle des hôtels et des res
taurants, H était sous Ia pré
sidence de M. Raymond Arès,

le nouveau président de l'Asso
ciation hôtelière de la province,
Le premier orateur avait été M.
Vernon Cardy, le président de
l'hôtel Mont-Royal,
Le dernier orateur, M. Léo Do-

fan, du bureau fédéral du touris-
me: “Restez ce que vous dtes, a-t-il
dit, gardez vos belles traditions,
@méliorez votre culture française,
@t ne cherchez pas à copier aucun
@titre groupe du continent nord-

Lo

 

américain. Les noms de vos villes,
de vos villages et de leurs rues ra-
content chacun une histoire, Con-
æervez bien l'atmosphère française
que les visiteurs s'attendent d'y
trouver. Si l'on peut vous faire un
reproche, c'est que l'atmosphère de
votre province n'est pas aussi fran-
aise qu'il le faudrait.”

Et M. Dolan explique qu’il ne
suffit pas de mettre un peu de
français dans les vitrines ou sur
les menus, mais que les gens
veulent en voir dans les pro-
grammes d'amusement, dans les
manières de vivre, etc,
Les nouveaux officiers de l'Asso-

ciation hôtelière sont: MM. Ray-
mond Arès, président; Georges Mo-
rissette ler vice-président; George
Jessop Ze vice-président; Nelson
E. Verge trésorier et René A. Fros-
sard aecrétaire.

 

-—

N COUR

DE POLICE
MESURE ENERGIQUE

La campagne énergique menée
par les tribunaux criminels contre
les individus possédant des dossiers
judiciaires se poursuit avec plus de
vigueur que jamais. Ordre a en ef-
fet été donné à le police provincia
le, à la police municipale et aux

employés des greffes de la Couron-
ne èt de la Paix de retracer tou
les dosslers des individus déjà tra-
duits devant les tribunaux et qui
æont en liberté proviscire moyen-
nant un cautionnement.
Cette enquête aurait un but ré-

pressif et déjà plusieurs tristes si-
res en liberté ont vu leurs caution-
nements déclarés forfaits parce
qu’ils possédaient une trop lourde
liste de condamnations ou d'accu-
sations à leur actif.

TRUC ENFIN EVENTE
La maison Stuart Dress Limited.

460 ouest Ste-Catherine, a été con-
damnée à $200 d'amende pour avoir
donné de faux rapports aux ins
pecteurs du comité paritaire que
représentait Me L Louis Stein de-
vant le juge Omer Legrand. Il a
été révélé que l'accusé employait
des midinettes qui travaillaient à
domicile, ce qui était interdit de-
puis mars 1944 à avril 1945. D'au-
tres jeunes filles poinçonnaient les
heures d'ouvrage de ces aides tout
comme si elles eussent travaillé à
l'atelier même, raais la ruse fut en-
fin découverte avec le résultat que
l'on sait. :

 

 

 

 

 

 

ieme journée de I’ ition annuelle des hôtels et des restaurants était consacrée aux hôteliers.

la ièmeacutlieu asNormandie Roof, Me Gérard Delage, ecrirede l'Association hôtelière

de | ince, prononça une éloquente causerie au cours laquelle ma un mouvemen

daireenfaveur ael'hôtellerie. De gauche à droite, nous voyons: MM. Daiton-J. Caowell, Me G. De-
lage, Frank Lévesque, Raymond Arès, Vernond Cardy et N. Walz.

Au procès de Nuremberg

Fritz Sauckel
d'exploiter perpétuellement
les travailleurs étrangers

NUREMBERG, 18. — (P.A.) — Un procureur
français, au procès des grands criminels de guerre nazis,
à révélé, aujourd’hui, que Fritz Sauckel, le tsar du travail
des esclaves du parti nazi, a imposé l’enrôlement
obligatoire, en France et en Belgique, en dépit des
protestations du haut commandement militaire allemand.
II se proposait de garder des ouvriers dans le Reich pour
les ‘exploiter d’une façon perpétuelle”.
La responsabilité personnelle de)

Sauckel dans cette question ou-
vrière a été établie dans un inter-
rogatoire écrit du baron Alexander
von Falkenhausen, un général al-
lemand, écrit produit devant le
Tribunal international allié. Von
Falkenhauser. a déclaré, le 27 no-
vembre 1M5, qu’à titre de com-
mandant en chef, en France et en
Belgique, en 1942, il avait eu une
“longue dispute” avec Sauckel et
n’avait consenti au travail obli-
æatoire que lorsqu'il avait été obli-
gé de le faire par un ordre écrit.
La querelle résulta dans la dé-
nmiiaslon du général

Le procureur français n éga-

lement produit une copie d'un
discours de Sauckel, dans le-
quel on peut llre ls phrase
suivante: “Le fort pourcentage
de travailleurs étrangers demeu-
Tera même après Is victoire
sur notre territoire pour nous
permettre d'achever ce que la
guerre nous a empêchés de
faire.”

L'assistant-procureur Jacques
Bernard Herzog a révélé que des
ouvriers étrangers étaient envoyés
dans le Reich non seulement pour

activer la production industrielle
nazle, mais aussi avec le désir d'af.
faiblir Je potentiel humain des pays
occupés. “L'idée d'extermination
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se proposait

 

per le travail était familière aux
théoriciens du national socialisme
et aux chefs de l'Allemagne”, dé-
clara M, Herzog,

Le procureur fit voir une co
pie d'un discours fait à des gau-
leiters, à Posen, en février 1948,
dans lequel Sauckel annonçait
que 3,000,000 de travailleurs
étrangers avalent été envoyés
à la machine de guerre nazie,
entre avril et décembre 1942.
Ce nombre comprenait 400,000
Francais pour la Wehrmacht et
871,000 autres pour le service
de ravitaillement; 300,600 Nor-
végiens, 135,000 Hollandais et
572,000 Belges,
Le preuve démontre que Goering

Keitel Let Albert Sperr ont tous
trois été également mêlés à Ja ques
tion du travail obligatoire. Le pro-
cureur en chef français, M. Fran-
çois de Menthon, quitte Nuremberg
pour Paris, où l’appellent ses de
voirs à l'Assemblée consultative
française, Auguste de Champetier
de Ribes, ex-sous-secrétaire des Af-
faires étrangères, tui wuccède,

TCHOUNGKING. — Le Gor-
vernement National de la Chine
à émis une proclamation recon-
nalssant l’indépendance de la
Mongolie Extérieure à la suite du
blébiscite tenu récemment,
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Le Comité de la Croix-Rouge de la Fédération Nati ;nale St-Jean
à la maison d'ocavres de la Fédération, rue Sherbrooke,
HONORE PARENT, Mme A. BROSSEAU,
dente; le colonel £-T-E. GAGNON, OB.
THIBAUDEAU, présidente de ia Fé£ 8

de Paris.

“Baptiste se réunissait jeudi ês-nui,Sur la première ran k ntvice-présldente de ce comité; Mme 15D. BROUSSARD, presi.Fi, commissaire de la Croix-Rouge canadienne; Mme At-Joan-Baptiste et Mme IL BEAUDKY, En arrière, Mm ofLETELLIER de St-Just: Milo V. LLAU, Jociste de France: Mile M, LEFERVRE, présidents dunanedu comité; Mlle G. LEMOYNEet la Rév. Boeur MARIE-ALINE, religicuse de la Charité de BtLouls,.

  ©, on feconnait Mme  (Photo la “Patrie”)

(Photo la Patrie’).

LA POLICE...
(Suite de in page 3)

surveillés par des agents de la SO
reté provinciale,

On sait que c’est par télépho
ne que In Sûreté fut prévenue
que quatre individus se propo-
salent de ae rendre dans Je vil
lage de l’Epiphanie, situé à ene
viron cing milleg de l’Assomp-
tion, dans la soirée, dimanche
dernier, pour y commettre un
attentat à main armée à l'éta-
blissement précité.
Le directeur-sdjoint Filaire

Beauregard et le capitaine J-
A. Quenneville y dépéchérent
alors en toute hâte l’escounde
mentionnée pius haut et on usa
de stratégie pour attendre ef
Tecevoir les bandits à l'hôtel
Royal,
Les policiers ge postèrent per

groupes, dans les salles du rez-
de<haussée. L'agent Paul Baillar-
geon, de la police de l'Epiphanie
se julgnit aux policicrs provin-
ciaux dans cette tâche.
So æachant protégé ainal, lo pro

priétaire de l'établissement, M
Lucien Brunet, et son gérant, M.
Victorien Chaput, demeurèrent sur
les ieux, prêts à toute éventualité,

Quelques minutes à peine
Après l’arrivée des policiers,
quatre individus surgirent dans
Ia place. Ils pointérent leurs
revolvers dans la direction do
M. Brunet qui se tenslt, de-
bout, près de la porte d'entrée
de l'hôtel, tandis que M. Cha
put pe trouvait à quelques
pieds plus loin.
C'est à ce moment que la

fusillade commença. De la sal-
le à diner des policiers ouvri-
rent le feu pendant que de
leur compagnons, dissimulés
sous un escalier conduisant
au second étage de l'étabiisse-
ment, ea firent autant.

Pris par surprise, les bandits ris
postèrent et ce fut bientôt un bom-
bardement en règle. TI est quasi-
miraculeux que ni M. Brunet nf
son employé n'aient été atteints
par les projectiles qui pleuvalent
autour d'eux. Contrairement à ce
qui a été rapporté dans un jour-
nal, le lendemain de la tragédie
(lundi), ni M. Brunet ni M. Cha-
put ne perdirent connaissance
pendant la fusillade.
Si les policiers s’en tirèrent im

dtmnes, on sait que deux des ape-
ches furent atteints par les balles
tirées dans leur direction. Ce sont
deux jeunes gens, Yvon Roussel,
domicillé rue Laval, À Montréal, et
Ronald Chicoine, ausei de ln mé-
tropole. Un troisième, Paul-Emile
Marion, & été appréhendé, dans le
village de l’Epiphanie, après une
courte chasse à l'homme dans lee

rues du village, alors que le qua
triéme, actrellement recherché, &
pu s'échapper, Les: !imiers en ont
un bon signalement et ont bon e#
pol- de le coffrer bientôt.

DOMMAGES MATERIELS

Tes nombreux projectiles He
rés à l'intérieur da l'hôtel y ont
causé d'assez sérieux domma-
Kes, Les murs en sont crihlés et
l'ameuhlement en a nusst for-
tement souffert, et devront
subir de coûteuses réparations
T1 est heureux, toutefois, qu'en
CA qui a trait au propriétaire
de l’étahiissement, l'attentat
n'ait eu que den dommages
pour mwultat, xrâce à la vigt- ‘
lance des braves policiers exe
rédiés sur les Îleux par le chef
Beauregard et te capitaine
Bonneville de la Sûreté provin-

e
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(par Maurice DESJARDINS)
.

Fox CTION-
NAIRES mu-

nicipaux et pro-

vinciaux, avez-

vous eu à vous
plaindre des

lenteurs de

l'administration ,

ces derniers

temps ? 8! vous

vous sentez en-

tortillés de « red

tapes, pensez à ce qui se passait

l'an dernier, À Paris.

N très haut fonctionnaire du

ministère de Ia production In-

dustrielle envoyait, le 24 juillet

dernier, un texte urgent qui ré

clamait la signature de son mi-

nistre, M. Lacoste, Le texte

arriva sur le bureau de M.

Lacoste le 29 octobre suivant.

NE enquête révéla que iedit do-

cument n'avait jamais séjourné

plus de vingt-quatre heures dans

un bureau, mais que la « marche &

auivre» exigenit que le ducument

transmis par un haut, un très haut

fonctionnaire à son ministre par-

couvut quatre-vingts bureaux.

E n'est pus comme à Québec

où certains hauts fonctionnai-

tes entrent dans le bureau du

ministre et disent: «Signe-moi

donc ça, Pit!»

» Bx
ES enfants en bas age sont doués

d'une facilité de produire des

bons mots que leur envieraient plus

d'un calembouriste et fabricant

d'épigrammes.

 

NE correspondante de Saint-

Gabriel (près de Caen, en

France) m'envoie le plus récent

éclair de génie de son petit Alain

(trois ans (ettes).

avant Noëls, m'’écrit-

«lie, mon frère Jeun, se fav

want prsser pour le Père Noël,

téléphona à mon petit Alain pour

lui demander ce qu’il désirait pour

ses Étrennes.

« APRES avoir écouté patiem-

ment Pénumérution des dé-

sies du bébé, Jean fui demanda

d'il avait bien fuit wes prières

tous tes soirs avant le dodo. Bien

sûr, de répondre Alain, avant de

, tucerocher le récepteur.

«| n'emprez-ai de dire a Alain

qu'il s'était rendu coupable

d'un gros mensonge, car il se met-

tait souvent au lit sans faire aa

prié ’

« File suis», dit innocent, « mais

an ciel, ça nuraît pu faire des

histoires : »°
“ #

« UN peu

  

UISQUE nous en sommes aux.

Alain, ll me faut signaler ici que

la réplique qui m'a le plus plu de

toute la revue «Ça Atomtique-t'y »,

fui le mot «carrefour» prononcé

par Alain Grave! comme s'il y avait

eu un point d'interrogation derriè-
re chaque lettre. L'autre gros éclat

de rire. un commentaire d’Ernest

¢ Béhis Loiselle sur la balle de

caoutchouc qu'il tenait à la main,

appartient à la catégorie des cho-

sca impubliibhles,

OMMENTAIRE entendu à ta

wortie de In revue atomique :

«Une chance qu'il y avalt Alys.
Robi!»

Les tramwaysde Mexico
MEXICO, 18, (P.A> la compa-

gnie canadienne à laquelle le gou-
vernement du district fédéral de
Merico a enlevé la concession doe
tramways de cette ville, a interjete,
hier, un appel contre la décision.
La compagnie allègue que ce gou-
vernement n'a pas autorité pour
assumer le fonctionnement perma-
nent de ce aystème
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Desautobus à deux
étages au lieu de
voies souterraines

Selon le conseiller Jean Morin, la construction de

voies de tramways souterraines ne s'impose pas encore, et

il croit qu’en inaugurant, dans le centre de la ville, un
service de transport par autobus à deux étages, comme à

Londres et dans bien d'autres grandes villes du monde, on
pourrait soulager considérablement le problème du
transport.

*
Le conseiller Morin à déclaré.) nes. |

ce matin, à ta salle des caucus
échevinaux à l'hôtel de ville, que
la construction d'un métro pren- experts sur la matière, avant

drait au moins une dizaine d'Au-| de prendre une décision, et

nées. et qu'une solution au pro ne se fier aux décla-

bléwe du transpert en commun rations provenant de diffé

s'impose non pas dans une déca- rentex sources pour décider

de, mais Immédintement. M. d'un projet dont la réalisa-
Morin a déclaré devant plusieurs tion entraînerait une dépen-

de ses collègues, qu'il était pre- se d - plus de $40,000,000.

maturé, à sun avis. de se lancer} Selon le conseiller Morin, i] ne
dans la construction d'un vaste

|

serait pas hors de propos d'étu-

projet de métro, et qu'il n'est PAS

|

Qier eu mônie temps le projet de
pratique d'entreprendre la cons- municipaliser le tramway, pour

truction d'uu métro dans UNÉ|enguite développer ce service sur
ville dont la population dépasse} ane grande échelle. Le consellter

4 peine 1,000,000 de population, Morin soutient qu'un jour on

M. Morin se propose de l'autre. on devra en venir lé, =

prier les chefs de f'aduiiois- qu’il est aussi bien de décréter la

tration municipale de conatl- wunicipalisation du tramway

tuer un comité, quand Ie avant lu construction du mélio el

SÉPVICO  dt'iirDaNIAME a urs les autres améliorations pour les-

fait connaître son avis sue le quelles la ville devra payer un

projet de construction d'un jour ou l’autre, si jamais on dé-

métro, afin d'étudier coute la cide de municipaliser ce service

question des voles souterrai- d'utilité publique.

  

selon lé conseiller
Morin, les autorités munici-
palex devraient consulter des

 
|

Le Xe emprunt de la
Victoire al’automne
Un dixième emprunt de la Victoire sera lancé à

l'automne, dans le but d'aider les vétérans dans leur

réadaptation à la vie civile. On ignore quel en sera

l'objectif, mais on croit savoir qu’il ne sera pas aussi élevé

que lors des derniers emprunts.
La décision d'Ottawa de faire d:* —_—

nouveau appel à ln générosité du pas à la gencrusité du public cette

public a été révélée hier après-mi- année.
di au cours d'une réunion des r& PAS DE CAMPAGNE DE LA
présentent des 2snocintlons oul CROIN-ROUGE?

natitutions organisant dea campa-, ’,

xnea de souscriptions annueligs ' coreaerit pl

Cette reunion, convoguée pur J nisée par la rolRouge qui ve

directeur dupervsel limiterait à une campagne de

reau, s'est déroulée dons la salle‘ recrutement. _
des délibérations du conssil, à l'hé
tel de ville, 2" professeur 00 Male hi contie

ç . . burra À l'université son cours eur

Elle avait pour but d'arrêter | l'histore des . lat ons polonv-rus-
les dutes offivielles de onze sde Fe a prior ot a mers

predi, anvie, . hy nnan

campagnes de souscriptions lu- has xoir doux confére neon .
cales, tout eu tenant compte du Ya deux plemières seront con-
prochain Emprunt de Ja Victoi- | ARrles? a1 NVildme sivcle

re. Les dates définitives de
huit campagnes ont été délimi-
tées, tandis que les autres res-
tent encore à définir.

LA FEDERATION

Ainai, la Fédération des ceuvrer
de charité canadiennes-françaisce
tiendra sa campagne du vingt
deux février au sept mars; la Lé
gion canadienne, du vingt-cinq

mars au huit avril: la Navy League
of Canada, du vingt-deux avril au

 

 
 

  

 
vingt-sept mai au douze juin; la

de l'enfance, du trente mai au dix
juin; l'hôpital Ste-Juetine, du vingt-
trois septembre au trois octobre;

annuel de trois jours de la
Association. C’est M. A.-E.

sept octobre au dix-huit novembre;
et la Y,M.C.A.. du dix-huit au vingt
huit novembre.

On n'a pas fixé les dutes exac-
tes des campagnes de souscrip-
tions projetées par la Federation
of Catholic Charities, Ia Fede-
ration of Jewish Uhilanthropies
et Ia Welfare Federation of
Montreal, main les appels de
ces trois fédérations aurunt Ilou
entre le quinze septembre et le

“Des délégués d'un bout à Fau-%
tre du pava seront à ce congrès”
dit M. Cadman. “Les techniciens,
les ingénieurs. les Mmachinistes, les
administrateurs forestiers, les fo-
restiers et les gérants d'affaires

étudieront les problèmes forestiers
rt techniques et d’autres points
des efforts de l'Industrie”.

Le programme de ce congrès
des papetiees à des réunions

Congrès de Canadian
Pulp and Paper le 23

I Plus de 800 représentants de la plus grande industrie

|

soir, vera six heures, à l'angle des
deux mal; l'Armée du Salut, dsl ranufacturière au Canada se réuniront a Montréal mer- russ Delorimier et Ste-Catherine.

 

l'université de Montréal. du vingt! |’Association, qui annonce cette nouvel

1946

=» 

       

 

TRI Se tad

wo a na
2 Scheab5
pue Ee #

 
  

  

Le général Eisenhower ne se présente pas souvent sous un aspect

différent que celui que l'on a acéoutumé de voir dans les journaux

depuis 1939. Pourtant le voici portant la toge qu'il a troquée con-

tre le battledress lors d'une visite à l’université de Toronto où il a

été fait docteur en droit honoris causa. ’

Lesprix de 6
automobiles

OTTAWA, 18. — (D.N.C.) — On révèle aujour-

d’hui que durant les 10 derniers jours, la commission a

établi les prix plafonds pour une série complète de six

marques d'automobiles à passagers.

On a établi les prix ax niveaux de ceux qui étaient en cours à

l'automne de 1041, déclare la commission, avec certains petits ajuste-

ments en vue de tenir compte de certaines améliorations apportées aux

modèles de 1946 qui dans le cas des voitures à plus bas prix, varient de

315,00 à $25.00 pour chaque automobile,
Ci-dessous, les prix plafonds au détail F A B pour certains modèles

de 1946 :

 

Marque Sédan quatre Sédan deux Coupé
portes portes ou coupé d'affaire

Plymouth Deluxe $1,200 $1,232 $1,133

Dadge Deluxe .......c.s $1,307 $1,244 $1,145

Chevrolet Stylemaster .. $1,316 $1,251 $1,185

Pontiac Fleetleader .... $1,584 $1,289 31,206

Chrysler Royal .….…... $1.783 $1,751 Non fabriqué

$1,362 $1.830 Non fabriquéDe Soto Custom «.......

Vieillardheurté
par un tramway
 

M. U. Toutant, vieillard âgé de

75 ans, domicilié à 5227, avenue

Delorimier, à été grièvement bles-

sé dans un accident survenu hier

Soclété d'adoption et de protection: credi prochain, le 23 janvier, à l’occasion du congrès D'après la version de la_police, M.
o Toutant traversait la chaussée

Canadian Pulp and Paper loréqu'il fut heurté‘ par un tram-
Cadman, gérant général de| way du circuit Ste-Catherine filant

5 de l’est & louest. Il fut transporté
. à I'hépital St-Luc, scuffrant de

Eraves blrsures à la tête. Ce matin
on nous aprend Cependant que soû
état n’inspire aucune crainte. Les
constables W. Qingras et A. Pie
geon, de radio-police, ont fait
enquête.

 

de l'administration forestière.
des recherches acientifiques et
un grand nombre d'autres
questions intéressant cette in-
dustrie seront mis à l'étude.
Des travaux seront soumis par
des membres de l'industrie et
d'autres personnes qui y sont
étroitement liées. i
L'assemblée générale annuelle

 

 

quinze octobre,

Quant à la date de lu campagne
de l'Homeopathie Hospital, elle
n'est pas encore fixée. On a d'au-
tre part tout lieu de croire que le
Ht Mary's Hoapital n'en appellera  den nectiona technique et fo-

restière, le matin et l'après-mi-
di, ten 23, 24 ef 25 Janvier. Aux
sessions conjointes qui auront
leu au cours de cra trois jours,
les problèmes de in production,

de l'Association des papetiers ca-
nadiens aura lieu le 25 janvier, à
onze heures du matin. Elle sera
œuivie du déjeuner annuel pour te-
quel on prévoit une assistance-re-
cord.   +
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Bienvenue i M. René Thibault.
..

Il succède à M. Miche) Dumont
comme chef du Service de l'Infor-

mation française à Ottawa.

8% 8
Monsieur Thibault s°'efforcera

d'assurer aux journaux canadiens
un service d'information de plus en

plus complet et rapide. Voilà ce

que nous désirons tous.

» +=
Durant les sombres années de

l'occupation du soi français par les

hordes hitlériennes, le Canada

français à souffert du manque de

relations culturelles avec son

ancienne mère patrie.

ss
Aussi extce aver joie que nous

voyons rétablir des relations nor-

males entre la France intellectuelle

et notre jeune pays. Monsieur

René Thibault a évidemment un

rôle important à jouer dans cette

œuvre de rapprochement al dési-

rable.

* He
— Les fréquentations sont- elles

mellleures avec Ou sans voiture ?

‘Te! est le thème original du débat

mixte qui aura lieu le 23 janvier au

théâtre Corona de Saint-Hyacinthe.

Mille Germaine Delisle, B.A., et M.

Maurice Allard, E.E.D., prendront
part à ce débat où l'importance de
la voiture sera mise en vedette,

$58
Nous signulons avec plaisir la

nomination de monsieur Acyr do

Nascimento Paes au poste d’am-
bassadeur du Brésil au Canada,
pour remplacer monsieur C. de
Freitasvalle qui a dignement occu-
pé ce poste parmi nous durant une
année. Les relations entre la plus
grande république de l’Amérique
du Sud et notre pays sont à la fois
cordiales et fructueuses. Le nouvel
ambassadeur du Brésil sera bien-
venu chez nous.

 

M

Lifustration pablicitaire

Contre le dévergondage
Le cri d'alarme et de protestation

que vient de faire entendre Monsel-
gneur Albert Valois au sujet de la
diffusion des illustrations licencieu-
ses exposées sans vergogne sur les
couvertures des magazines, sur les
calendriers et même jusque sur les
papiers buvards distribués pour les
fina de la publicité commerciale,
attire l'attention sur une “mode”
extrêmement pernicieuse pour les
moeurs et qui contribue directe-
ment et rapidement à la corruption
de la jeunesse. Il n'y a pas A oe
cacher que l'infiltration de ce genre
répréhensible d'illustration publici-
taire nous vient des Etats-Unis et

Qu'à cet égard il incombe au gou-
vernement fédéral de l'enrayer au
Moyen des règlements de douane;
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mais les pouvoirs publics n'agissent

le plus souvent, dans un domaine

comme celui-kk, que sous la pression
de l'opinion publique, et c’est pour-
ue Monseigneur Valois a raison

faire appel en premier Leu à

a ment sain de notre population.

Le lien entre ce dévergondage de
l'image publicitaire et la recrudes-

cence de la criminalité juvénile est
direct et immédiat. L'autorité «i-
vile ne peut l'ignorer.
 

‘Après l'étude, l'action a

Le taxi à Montréal

(par Roger DUHAMEL)

Ce serait se faire dangereusement

illusion que de #'imaginer que la

 

se régler on cing sec. Sans doute

n'est-ce pas une raison pour l'abor-

der sang retard et rechercher la
solution d'exécution pratique le plus

conforme à l'intérêt général, C'est
ce qu'ont compris les autorités mu-

nicipales qui passent une partie de

cette semaine & discuter de tous les

aspects de ce problème avec lee

propriétaires des voitures de lous-

ge. D'aucuns prétendront que ce

n'est pas trop tôt; ne chicanons pas

sur lus atermoiements vassés et ré-

joulssons-nous de voir que M. As-
selin et ses collègues entendent en
arriver à dea conclusions prochai-

nes. .
Apièa de nombreuses converse

tions avec les conducteurs de taxis
à Montréal, qui sont bien placés

pour connaître les conditions con-

crètes de leur métier, il semble que
ju grand mal, à d'icuse aciueiie, ue

soit pas tant le petit nombre dee

permis de taxls, mals l'état lamen-

table de ja majorité de ces voitu-

res, Elles n'ont guère été rempla-

céeg pendant la guerre et la plu-

part d'entre elles ont circulé par

tous les temps vingt-quatre heures

par jour. Aujourd'hui, l'usure est

rendue à un point tel que ces auto

mobiles doivent passer plusieurs

jours par mois dang les garages où

les réparations trainent souvent en

longueur, par suite de la pénurie

de la main-d'oeuvre et de la ra

reté des pièces de rechange. Il n’y
a donc jamais à Montréal un nom-

bre de taxis égai à celui des per-

mis, d'où les difficultés qu'éprou-

vent tous les usagers i se procu-
rer une voiture.

Nous comprenons fort bien que

ies propriétaires ne paraissent pes

favorables à l'accroissement du

nombre de permis, car Us redou-

tent les mauvais jours, quand Jer
gens auront moins d'argent et de-

vront se contenter des transports

en commun. À ce moment, de nom

breux conducteurs devront revivre

les jours pénibles de la crise, alon
Que beaucoup d'entre eux ne par-
venalent pes à gagner plus d’une

dizaine de dollars per semaine

Leur situation a été fort pénible et

ils se rendent bien compte que les

bénéfices apportés par la guerre

ne sauraient indéfiniment durer.

C'est là une considération infini-

ment respectable, mais qui ne doit

pas néanmoins contrevenir à l'inté-
rêt de la population.

11 est en effet étonnant, de prime
abord, qu'il existe 756 permis de

taxis pour une aggloméiation ur
baine qui dépasse aujourd'hui le

million. Sans se porter à l'excès
contraire, Il devrait y avoir lleu de

se montrer un peu plus généreux à

cet égard. Quant à cette question

des permis, d'étranges rumeurs

circulent. Il se pratiquerait même

À leur sujet un petit trafic malodo-

rant, sans doute à l'insu des autor!

tés municipales elles-mêmes qui ne
retirent en somme Qu'un tarif fixe
de quelques dollars seulement de l'octroi d'un permis. Pourquoi en

question du taxi est simple et peut @

effet est-il possible de vendre soi-

même à un acquéreur désireux de
se lancer dans le service du trans
port, un permis obtenu à l'hôtel-de-
ville? À la Vérité, nous ne voyons

pes pourquoi il est ainsi tranafé-
rable, à bénéfice certain,

De toutes façons, on s'apprête

à offrir une solution. Sera-t-elle
susceptible de convenir parfaite

ment au public voyageur? I fau-

dra toutefois, pour y arriver, que

le gouvernement fédéral prenne en

considération les légitimes revendi-

cations des intéressés et leur accor-

de des priorités pour se procurer

de nouvelles voitures, avant même

qu'elles soient sur le marché ou-

vert. Ainsi disparaîtront les in.

descriptibles tacots qui brinquebal-

lent laborieusement dans nos rues.
 

A l'assemblée de Londres o

Le cas de l'Iran

par E. LETELLIER de SAINTJUST

L'insistance du délégué de l'Iran

À vouloir saisir l'assemblée plénière

des Nations Unies du différend sur-

venu entre son pays et l'Union so-

viétique semble parfaitement justi-
fiée par les termes mêmes de le

charte de San Francisco. Si l'as-

semblée de Londres répugne à

aborder ce sujet de discussion, qui

touche de près aux intérêts soviéti-
ques et britanniques dans le Proche

Orient, c'est que, comme l’a laissé

entendre M. Byrnes, les Nations

Unies n'ont pas encore porté au

point de perfection l'organieme in-

ternational qui vient de naître. La

commission préparatoire qui à fiaé

l'agenda de la présente conférence

avait pris soin d'en écarter parti-

culièrement les sujets qui pouvaient

prêter à controverse, afin que cette

première assemblée puisse se dé-

rouler dans une harmonie propre

à mettre tous les gouvernements en

confiance. Du point de vue de ia

peychologie internationale, cette

Mgne de conduite s’expiique : les

Nations Unies doivent d'abord faire

l'apprentissage du travail en com-

mun.
Ii se trouve cependant que le cas

de l'Iran est de ceux dont le règle-

ment ne peut guère être ajourné

à cause du risque de voir le préju-

dice causé au gouvernement iranien

consacré par le temps et devenir

un fait accompli contre lequel il n‘y

aura plus ensuite à revenir. D'autre

part, la discussion libre de ce diffé-

rend par l'assemblée plénière des

Nations Unies risque de dresser la

Grande-Bretagne et la Russie l'une

contre l’autre et de compromettre

ainsi, dès le début, l'harmonie sans

laquelle le Conseil de Sécurité ne

peut remplir efficacement sa mis-

sion. I) ne paraît pas exagéré de

dire que l'Iran est ainsi chargé de

la redoutable responsabilité du suc-

cès de l'assemblée de Londres.

 

 

 

[Législation ouvrière

Un progrès équilibré
 

On ne s'attend pas & ce qu'un

ministre vienne prétendre que son

département est inférisur à la tâche

et que ln législation qu’il a charge

d'administrer comporte des lacunes

graves. Il était donc prévisible que

M. Antonio Barrette, ministre du

‘Travail dans le cabinet provincial.

ferait l'éloge de notre législation

ouvrière À 13 dernière causerle qu'il
a prononcée à Québec. Ce qui cat

réconfortant, c’est qu'il r'a pas eu

à forcer les faits ni à farder la
vérité,
Quand nous regardons ce qui se

passe de nos jours dans le monde du travail, aux Etats-Unis et dans

plusieurs provinces canadiennes, on

ne peut s'empêcher de remarquer

que nous joulssons dans Ja pro-

vince de Québec d'une paix rela-

tive, que les différends, quand ils

se produisent, sont moins haineux

et moins prolongés, enfin que la

lutte des classes n'a pas atteint ce

degré d’exacerbation que nous dé

plorons ailleurs. Le bon sens de

notre population y est pour beau-

coup sans doute, mais aussi la

législation progressive qui s'est

élaborée en ces dernières années.

Même s’il est souvent de bon ton

de regarder notre province comme

rétrograde et réfractaire aux ‘dées

nouvelles, la vérité oblige à dire que

nos gouværnants, à quelque parti

qu'ils appartiennent, ont toujours

fait effort pour améliorer les con-

ditions de travail et de vie de la

classe ouvrière. À cette fin, Ils ont

adopté des lois conformes à notre

mentalité et qui visent surtout à

respecter !a personnalité du travail-

leur. C'est alns! que peuvent s'ac-

complir, sans à-coups, un progrès

social équilibré et tenant compte de

l'intérêt bien compris de tous les

groupes de la populativn.

La revue de M. Barrette rend

compte de la situation, et elle est

tout à notre avantage. Il ne s'agit

pas pour autant de se figer dans
une immobliité ennemie du progrès,

mais de poursuivre sans relâche les

améliorations dont chacun ressent

le Eesoin et qui nous paraissent déjà

an voie. Ce n'est pas en vain que

certains spécialistes étrangers s'in-

téressent de très près aux expérien-

ces sociales et ouvrières de la

province de Québec.

 

»

Le sort de Meyer

Mansuétude

 

(par Alonso CINQ-MARS)

Un bruyant concert de protesta-

tions s'élève dans tout le pays

contre la commutation de la aen-

tence de mort prononcée par un

conseil de guerre canadien contre

le général allemand Kurt Meyer,

coupable d'avoir permis l'assasul-

nat de plusieurs soldats canadiens

qu'il détenait comme prisonniers.

Condamné à être fusillé, Meyer en

a appelé devant les chefs de

l'armée canadienne outre-mer qui

ont commué la sentence de mort en

emprisonnement perpétuel, peine

qui devra être purgée au Canada.

L'annonce de cette nouvelle à la

radio et dans les journaux a suscité

un tollé d'indignation d'un bout a

l'autre du pays. Un grand nombre

adopté des résolutions protestant

contre l'indulgence accordée au

général allemand qui, sclon elles, a

mérité la mort, Des associations de

femmes qui ont fait partie des ser-

vices auxiliaires de l’armée vont

même plus loin et demandent que
Meyer soit pendu haut et court
comme le plus vulgaire criminel,

prétendant que cet homme ne mé-
rite pas l'honneur d'être fusillé.
Ces dames se montrent plus impl-
toyables que leurs compagnons de
guerre du sexe fort. Elles trouvent
que la strangulation serait trop
douce pour ce jeune général et
veulent le voir hacher par les balles
d'un peloton d'exécution. Tant de
cruauté dans l'âme du sexe faible
n'a rien de nouveau. Rappelons-
nous les «tricoteuses » de la Révo-
lution Française qui, sous la
Terreur, se plaisaient à Assister à
la décapitation des ci-devant au
pled méme de la guillotine et qui
poussalent la haine jusqu'à injurier
les malheureux condamnés qui
allaient mourir.

Ces protestations n'auront vral-
semblablement aucun résultat, Kurt 
Meyer passera Quelques années
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prisonnier au Canada, probable-

ment dans une forteresse, après

quoi il pourra retourner dans son

pays, car il eat connu que, du

moins au Canada, un homme con-

damné à la détention perpétuelle

peut compter recouvrer sa liberté

au bout de quelques années moyen-

nant bonne conduite,

Ou bien le général Meyer est

coupable d'avoir fait assassiner ou

laiasé assassiner par ses hommes

un certain nombre de prisonniers

canadiens, ou bien {! ne Vest pas.

S'il l'est, il mérite la mort sans
phrase. S'il ne l’est pas, la justice

exige qu'il soit remis en liberté. I!

ne saurait être question ici de
meurtre au second degré.

L'opinion la plus sensée qui ait

été énoncée Au sujet de cette affai-

re l'a été précisément par ie major

général H.-W. Foster, président du

consell de guerre canadien qui a

jugé et condamné Meyer. Quand on

lui a demandé ce qu'il pensait de

cette commutation de peine par les

officiers supérieurs de l'armée ca-

nadienne en Europe, le général

Foster à déclaré que cette décision

lui paraît en effet injuste. mala non

ras comme l'eantendent les protes-

tataires. Selon lui, c'est agir d'une

façon souverainement injuste en-

vers un excellent soldat comme

Meyer que de l'enfermer durant
toute sa vie dans un pénitencier, et

il serait bien plus équitable de le

fusiller.

‘Tel serait probablement l'avis du

fénéral Meyer lui-même s’il n'avait

l'assurance de recouvrer la liberté

après quelques années de détention,

Un soldat tel que lui, qui a fait

cinq ans de guerre et dont le cou-

rage est reconnu de tous, ne doit

pas craindre la mort et préfère
sans doute le peloton d'exécution à
la détention perpétuelle, mais il

aurait bien tort de ne pas profiter

de la mansuétude des officiers

supérieurs de l'armée canadienne.
Etaitce vraiment la peine ‘de

faire siéger un consell de guerre
durant prés de trois semaines pour
en arriver là?

 

d'associations de toute sorte ont| W
Panthéon montréalais

Charles Le Moyne,

seigneur de Longueuil
 

Parmi ceur qui se sont signalés
le plus dans la défense et la com
servation de la colonie de Montréaë

aux premiers jours de son eristens
ce, # faut citer surtout Charles

Le Moyne.

Les voyages que [it en notre pays
son oncle maternel ne furent sans

doute pas étrangers à la venue de
Le Moyne aw Canada, en 1641. I

fut un des “donnés” qui accompa-

gnérent les missionnaires Jjévuitos

chez les Hurons ot les Algonquins,

dont 4 apprit les idiomes. En 1645,

il fut envoyé à Trois-Rivières com

me soldat,

Mais ce devait être Ville-Marie

qué allait lui offrir l’occasion de

(Suite à la page 23)

Les mots qui vivent
Je vous en ai trop dit pour m'en

pouvoir dédire.

«P. Corneille, Le Cid. Acte V.
8c. 7.)

 

 



 

  

 [ »

' Mazzini, Garibaldi
et Hugo ont révé

d’une Europe unie
- >

EST SOUVENT QUESTION de nos jours dos

Etats-Unis d'Europe. Le président Truman songe

à une fédération européenne, la meilleure garantie

de paix durable et de prospérité.
es

«L'idée n'est pas nouvelle», écrit George Creel,

dans Colliers. « Au cours du alècle dernier, plusieurs

chefs de l'opinion publique, Maxzini, Garibaldi,

Victor Hugo, par exemple, ont rêvé d'une Europe

unifiée, Ils considéraient l’Europe comme une gran-

de famille, héritière d'une même culture et de tradi-

tions communes; et lls s'élevaient contre la division

dont résulte la guerre, ruineuse, pour les vainqueurs

comme pour les vaincus. Mais ce mouvement fut
enrayé par la monaco de la Prusse mégnlomane ot
par la première Grande Guerre.
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«En 1922, toutefois, un homme reprit cette idée.
Aristide Briand, dans une Europe appauvrie, lança
son fameux cri de ralliement: «La prospérité par
l'union!» Le comte Coudonhove-Kalergi, fils d'un

noble autrichien et d'une mère japonaise, voua aa

vie à la réalisation de cette idée de fédération euro-
péenne. Vers 1926, l'idée avait fait pas mal de
chemin, car un congrès pan-américain se réunit à
Vienne. Ce qui avait assemblé là deux mille repré-
sentant de tous les pays d'Europe, c’est:

« Que le mot anarchie est le seul qui convienne à
+ =.

une société de 34 Etats sans loi, sans constitution,
et sans institution, communes, sans cour de justice
et sans police; une société dont les membres ne
s'entendent pas et qui forgent des armes pour s'entre-
tuer: une société où la force prime le droit et dont
les méthodes habituelles de négociation sont le
chantage et les menaces». .
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Collaboration mondiale
= =

«La paix nécessitera encore de laborieuses
discussions, des compromis entre toutes les nations
intéressées; c’est d’un augure favorable que «les
Trois» nient montré à Moscou le chemin de la colla-

- boration mondiale et aient accompli sur ce chemin
une étape marquante ».

(« Libération », de Paris)

 

—t

Vers des jours meilleurs

«La France sait que sa sécurité sort renforcée
par l’union scellée à Moscou. Elle saura par son
travail acharné, par une politique ferme en matière
de réparations, par une volonté d'entente nettement

affirmée, conquérir sa place de grande puissance».
(«Front National», de Paris)

 

LA PATRIE, VENDREDI 18 JANVIER 1946

Projets pour
la renaissance

de l’économie
de la France

“La reconstruction, la moderni-
sation de notre équipement et de
nos méthodes techniques, afin
d'augmenter notre productiga :
telles sont les idées directrices du
projet de François Billoux. Il pré-
voit d'associer la nation toute en-
tière à cet effort et dans ce but,
dans chaque secteur de l'activité
nationale, une administration res
ponsable, des experts plus quali-
fiés, des représentants, des syndl.
cats, (ouvriers, cadres, patrons: re
ront appelés à participer à la mise
sur pled d'un programme, L'éta-
blissement d'un plan d'ensemble
comportant les propositions con
crêtes d'organisation ot de moder-
nisation pour les secteurs easen-
tiels de la production française se-
ra Ia tâche du conseil du plan, de-
vra permettre la renaissance de l'é
conomie française”,

(“L'humanité* de Paris),

 

 

Les systèmes
soviétiques et
francais...

En Russie le systéme des deux
“Soviets souverains”, le Soviet du
peuple, et le Soviet des nationali-
tés, ne fonctionne que grâce aux
pouvoirs illimités attribués à un
homme. entouré d’une équipe res-
treinte de collaborateurs. “L'Assem
blée Souveraine”, comme la pré-
conisent socialistes et communis
tes français équivaudrait à un gou-
vernement de plus de 500 membres
A moins qu'aux élections de mai
1946 un seul parti ne remporte sur
tous les autres, une victoire écra-
sante et n'obtienne, à lui seul, la
majorité absolue de l'Assemblée
Tue.

Journal

interdit

PARIS. — M. André Malraux,
Ministre de l'Information, a inter-
dit le journal “Les Nouvelles du
Matin”. Cet organe avait été fondé
par Jean Marin, un membre de la
Résistance, et revendu ensuite à un
groupe financier.

 

  
 

Les Anglo-Saxons et les
Russes ont des points de vue

différents sur l’éducation
  

ES Russes et les Américains ont deux façons bien différentes de régler la question de
l'éducation des jeunes Allemands. Dans un article publié dans le magazine américain

COSMOPOLITAN, on lit & ce sujet: “Quand les Russes entrèrent à Berlin, toutes les
écoles fermèrent leurs portes.

«Quand les Américains y occupèrent leur secteur, Ils décidèrent de permettre aux
écoles de rouvrir leurs portes à condition de trier les instituteurs sur le volet, de les
dénazifier, de purger ies programmes de toute influence hitlérienne, de se servir des
livres écrits avant l'avènement de Hitler,

« Au moment où J'écris cet article, aucune école n'est encore ouverte dans le secteur
américain. Dane le secteur russe, toutes les écoles sont ouvertes.

« Voicl en substance la politique des Russes à cet égard: « Vous aviez des écoles,
rouvrez-les si vous le pouvez. Si vous avez besoin d'immeubles, réparez-en. Si vous avez
besoin de livres, cherchez-vous-en. Enseignez ce que vous voudrez, mais gardez-vous de
nous déplaire. Nous vous dirons ce qui ne nous plait pas quand nous vous aurons vus
faire, Nous verrons à ce que vous ne recommenciez pas. Si vous enseignez quelque chose
Qui nous déplaise, nous vous passerons par les armes».

«Je n'al pas la prétention de savoir quelle est la meilleure façon. Mais la méthode
des Russes semble bonne. Les Allemands s'y plient volontiers. Notre système ne me
semble pas praticable. Nous n'avons pas une philosophie de l'éducation. Nous manquons
du corps de professeurs suffisamment préparés pour aurvelller le travail des instituteurs
âllemands, Trouver des instituteurs qui n'ont pas été membres du parti nazi et leur
confier les écoles allemandes, et les faire relever de directeurs américains et de
professeurs d'université, qui. pour la plupart, ne savent pas l'allemand ni ne désirent
Tester en Allemagne, si c'est ce que nous pouvons faire de mieux, alors nous sommes
voués À l'échec. Il y a des millions de fanatiques
officiellement du parti nazi, il y à même des millions de soldats à qui le parti nazi
refusait ce privilege, On ne dit plus: Mell Hitler, mais l'on chante encore Deutschiand
Uber Alles et tant que les Instituteurs seront imprégnés des paroles de cet hymne
national, lle continueront à former des jeunes gens qui s'imagineront que c'est leur
destinée de subjuguer leurs voisins».

nazis qui ne faisaient pas partie

LA PENSÉE DESAUTRESÀ TRAVERS LE MONDE
 

- Le Führer fut la
principale cause
de ses défaites

mn
ITLER a été la principale cause de la défaite de
l’Allemagne, C'est ce qui ressort des témoigna-

ges des généraux sliemands que les officiers du
service de l'intelligence américain ont recuelilis afin
d'établir les causes de cette défaite. Ces témoignages
sont d'un grand intérêt. Ils prouvent que la dissen-
sion régnait parmi les pays ennemis et qu'ils
manquaient de plan d'ensemble.

+ + #
Le dessein de Hitier, c'était de créer une Allema-

gne formidable en absorbant dans le Reich tous les

peuples germaniques, et de dominer le mcnde, Rien
n'indique que l'état-major allemand ait eu un plan

d'ensemble et détaillé, Quoique le haut commande-

ment allemand approuvât Hitler en principe, sa

stratégie impétueuse ne tint pas compte des possibi-

lités militaires allemandes et finalement mena

l'Allemagne à 5a perte,
LK J

Les cam es de Pologne, de Norvège, de
France et des Pays-Bas firent naître de sérieux
différends entre Hitler et son état-major quant aux
détails d'exécution des pians militaires. Toujours
I'avis de Hitler prévalait et le succès extraordinaire
de toutes ces campagnes grandit le prestige de Hitler
à un tel point que plus personne n'osa critiquer ses
opinions. Sa confiance en devint inébranlable
après la campagne de France. Aussi l'état-major
n'émit aucune objection quand Hitler décida d'atta-
quer la Russie...

3 5»

Le feld-maréchal Keitel a révélé que l'entrée en
guerre de l'Italie était contraire à son entente avec
l'Allemagne. Keitel et Jod! ont tous deux déciaré que
cette entrée en guerre n’était pas désirable... En
attaquant la Grèce et l'Egypte, Mussolini obligea les
Allemands à se porter à teur secours en Grèce et en
Afrique, et partant à s'affaiblir...

- + = #
Entre le Japon et l'Allemagne, 11 n’y avait pas de

coordination stratégique.
Voici les causes de la défaite de

d'après les généraux allemands:
1—Ne pas avoir envahi l'Angleterre: suivant le

général Jodi, on croyait qu'après la défaite de la
France, l'Angleterre s'avouerait vaincue, La pour-
suite de la lutte par celle-ci surprit l'état-major, qui
n'était pas prêt à envahir l'Angleterre.
2—La campagne de 1941 en Russie: le haut

commandement allemand n’avait ni prévu ni projeté
une campagne d'hiver; un changement soudain dans
la température entraina le désastre. La riposte de
l’Armée rouge, une tempête de neige terrible, un
froid extraordinaire vers le temps de Noël de 1941
précipitérent ln défaite stratégique des armées aile-
mandes. Hitler releva de son commandement le
général von Brauchitsch; ce fut la fin.

3 — Stalingrad... Ni Keitel ni Jod! ne voulaient
de campagne la. Mais l'avis de Hitler prévalut
encore...

4—L'invasion du nord de l'Afrique: ce fut une
surprise pour l'état-major allemand.

8 — L'invasion de la France: tous les Allemands
s'y attendaient; mais l'on ne savait pas au juste où
les Alliés porteraient leur coup. La plupart croyaient
que les Alliés tenteriient de débarquer en Bretagne.
D'autres s'attendaient à un second assaut dans la
région du Pas-de-Calais, ce qui retint en ce lieu de
nombreuses troupes, inutilement...
6— La contre-offensive des Ardennes: une autre

idée de Hitler... Elle a inutilement et irrémédiable-
ment entamé les réserves de divisions blindées de la
sixième armée Panzer, à un moment où cette épreu-
ve était nécessaire pour repousser l'attaque des
Russes sur le front oriental
7—Le passage du Rhin: Même après la contre-

l'Allemagne

  

Pourquoi Paris

et Londres ne
semblent pas .

en bons termes
 

[LE sénéral de Gaulle, doveau le

citoyen De Gaulle depuis som

élévation à la présidence provisoi*
re, refuse de pardonner ou d'ou

blier In part que l'Angleterre & pri

se dans la suppression de l’influen-
ce française, en Byrie ot au Liban
U y a plus d'une année.
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Bevin se trouve obligé de choisis
entre les deux propositions contra
dictoires d'un dilemme hérité de
la politique de Winston Churchill,
La France exige Ia restauration de
son prestige dans le Levant comme
condition de la restauration de I'al-
lance franco-britannique.

Mais cetie restauration provoque.
ra ls colère des arabes de In Syrie
et du Liban contre Bevin. Il y &
quinze mois, tous ces arabes tirè-
rent parti de ia faiblesse des Fran.
cais, avec l’aasistance de la neuviè&
me armée britannique,

» J

Ce qui falt encore obstacle au
projet de bioe britannique, c’est le
différend qui s’est élevé entre Lon-
dres et Paris au sujet de l'avenir
de Ia Rhénanie et de la Ruhr, La
France combat l'entente conclue
entre les Etats-Unis, la Russie et
l’Antieterre, suivant laquelle l’Alle
magne doit être unifiée pour sur
vivre “Nous ne vouloas plus de
Reich”, déclare De Gaulle,

La France exige que l'on sépare
le coeur de l'industrie du vieux
Reich du reste de l’Allemagne et
qu’on lui donne pour contrôle un
conseil des pulssances occidentales.
Ce conseil distribuerait les produits
de cette région aux victimes de l'ag-
greasion allemande dans l’ouest de
l'Ouest. Les Grands Trois ont re
jeté catégoriquement cette proposi-
tion. Ce qui en résulte, c'est l'échec,

s ==

La France, humiliée par les pro
cédén de la “diplomatie atomique”,
a déclaré par Ia bouche de son nou-
veau président qu’il n’y à plus que
deux grandes puissances, les Etats
Unis et Ia Russie. Sa politique, a
Annoncé le président De Gaulle, se-
ra de maintealir l'équilibre entre ces
deux puissances. C'est inacceptable
par Londres et d'ailleurs contraire
aux faits: la puissance navale et ia
force nérienne anglaises. La Fran-
ce vise à constituer un bloc évo-
luaat non plus autour de I'Angle-
terre, mais autour de la France
Ce qui suffit à raffermir la volonté
des Anglais de s’opposer aux de-
mandes de la France relatives à la
Rhénanie. offensive des Ardennes, les Allemands croyaient

pouvoir défendre Ie Rhin... (Atlantic Monthy).

 

SOUSle titre «Un nouveau départ pour
«New York Times» écrit :

«Le communiqué final de la conférence
de Moscou est sans nul doute le document
le plus encourageant offert au monde
depuis que l'Allemagne et le Japon ont
signé leur capltulation...

ss.
Le fait qu'on se soit mis d'accord sur

tant de questions graves est en lui-même
de la plus haute signification. Cela prouve
que lorsqu'on le veut on le peut. L'accord
met fin à l'impasse entre les grandes
puissances et permet aussi au monde de
se mettre au travail ep s'attelant aux
effroyables conséquences de la guerre.
Par-dessus tout, len décisions intervenues
Aideront à dissiper les menaces de nou-

sitent veaux conflits qui commencalent & poindre
à l’horizon.

Depuis la Conférence de Moscou,
le MONDEpeutrespirer mieux

Bref,
par cela même une victoire pour l'huma-
nité, La conférence a fait, en vérité, du
beau travail,

principe.
signataires de la conférence peuvent être
tiers d’une œuvre qui permettra au monde
de respirer feux ».

=
la Paix», l'éditorialiste du

c’est une victolre pour la paix et

LE 3
Bi, par sa nature même, la conférence

a consacré le rôle dominant des grandes
ruissances, elle n'a d'aucune façon établi
leur dictature et n'a exclu la participation
des petites nations au travail de la paix
Blen entendu, ses décisions sont basées
sur des compromis, mais il y a des come
promis qui. menés à bonne fin, ne néces-

pas forcément des aacrilices de
Pour toutes ces raisons, les

 

 



 

  

 

   

 

marge de l'actualité

Principaux intéressés

(par Paul de MARTIGNY)

Villlame Foster,
président du par-

ti communiste, a
exprimé espoir,
au cours d'un
meeting, hier, à

New-York, que

les conflits du

capital et du tra-

vall qui désolent
les Etats-Unis,
prennent le ca

Tactère d'une révolution soclale.

 

Certes il ne viendra ici à la pen-

oée de personne de se réjouir, par

exemple, de la grève des «meat

packers». Mais, sans prendre parti,

On peut s’y intéresser, en suivre le

déroulement et même citer deux

opinions opposées sur ja nature

même du différend qui afflige cette

importante industrie. Pour se ren-

seigner, 11 est en effet indispensa-

ble de connaître les deux faces de
la médaille, Dans le cas de celle

Qui nous occupe, car il s'agit de

viande de boucherie, ce serait en

réalité deux fesses: la fesse de
veau, la fesse d'agneau. Elle en

aurait même une troisième, la fesse

de cochon que nous appelons

jambon.

A Chicago, capitale de l'industrie

de la viande, monsieur John Max-

well se proclame ouvertement pour

la prolongation indéfinie de la grè-

we. A la rigueur cels se comprend :

il est tenancier d'un restaurant
végétarien

M Maxwell écrivit naguère un

livre aur les dangers auxquels s'ex-

posent les carnivores, À cela, rien

d'étonnant. Un «chef» d'ordinaire

s'entend assez bien au maniement

de la plume: de la plume de vo-

laiile, tout au moins.

M. Maxwell affirme que le lait,

les œufs, le beurre, les légumes

contiennent les vitamines qui nous

sont nécessaires et qu’on devient

vigoureux si on mange du fromage
fort. A l'appui de sa thèse Il x cite

en exemple : ll a 83 ans et se porte

fort bien.

M. Frederick Othman, malheu-

reusement, est moins âgé et se

porte moins bien. I se prétend

même, du fait de la grève, à deux

doigts de la mort. A son titre

d'Anglais, d'Angleterre, il est un

farouche partisan du rosbif et du

plum pouding. II s'indigne donc

qu'on lui serve des bouillons mé-

lancoliques et sans viande, de la

saucisse à la purée de pois, du

hachis qui n'est qu'un ramassis de

haricots pulvérisés, saupoudrés de

levure, qui se dissimulent derrière

une gousse d'ail.

Mais on ne peut vivre éternelle-

ment en colére et M. Othman, par

bonheur, est revenu de la siennc.

D'une voix affaiblie par ss diète

involontaire; un filet de voix, ten-

dre, si l’on peut dire, comme un

filet mignon, il demande aux

«packers» et aux bouchers de se

réconcilier autour de son bifteck.

Ne me demandez pas lequel a

raison du carnivore ou du végéta-

rien, du moins pas avant de

m'avoir fait connaître l'avis des

animaux. II est possible qu’ils

soient, à l'instar de M. Maxwell,

résolument pour la grève, qu'ils

considèrent un sursis. Tant || est

vrai que cette médaille qui a deux

fesses, pardon, deux faces, en outre

& une tranche: une tranche de
bœuf, naturellement,

Muis pourquoi faut-lI que dans ce

oonflit, comme dans beaucoup

d'autres, on néglige de demander

leur avis, aux principaux intéres-
oéa?
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rue Craig.

M. Lucien Cardinal, 30 ans, de
Charlemagne, ce dernier conduisait
son automobile, de l'est à l'ouest,
rue Craig, lorsqu'il dut donner un
violent coup de volant pour éviter
un tramway qui filait de l'ouest à
l'est, sur le point d'effectuer un
virage vers le nord, rue St-Laurent.
L'automobile de M. Cardinal

tourna sur elle-même et quelques
secondes plus tard M. Cardinal
aperçut La jeune femme étendue sur
le pavé, baignant dans son sang.
Il se porta à son secours, aidé de
quelques témoins La police fut
aussitôt mandée sur les lieux et Je
sergent Armand Courval, du poste
No 1 accourut en compagnie des
agents Ovide Fortin et Conrad
Levac.
À l'arrivée des policiers, ceux-ci

ne virent pes de tramway mais
aperçurent la voiture de M. Cardi-
nal dont la vitre arrière avait été
brisée et l'un des garde-boue en-
foncé.
Mlle Tomarelli fut transportée

d'urgence À l'hôpita? St-Luc où l'on

ses biésaures peu auprès 7 heures ce
matin. Le cadavre a été transporté
à la morgue, pour enquête que pré-
sidera le coroner Richard lL. Duc-
kett.

La conférence de
Québec terminée
QUEBEC, 18. (P.C.)—La besogne

du Comité comjoint de la défense

canado-américaine à Québec est
malntenant terminée. “Les résul-
tats ont été magnifiques”, à décla-
ré l'ancien maire de New-York,
Fiorello La Guardia, chef de la dé-
légation américaine au moment de
partir pour la métropole améri-
calne,

Les membres des délegations ca-
nadienne et américaine avalent été
invités & visiter l'arsenal et le
camp militaire de Valcartier. Le

 

 

 

dent de Canadian Arsenals L:d.
était leur hôte. Accompagné du ca-
pitaine F.-L Baker, de la Marine

américaine, et du capitaine Roland
Côté, de Québec, M. La Guardia est
parti de l’Ancienne-Lorette à bord
du même avion qui l'amena à la
conférence.

D'apres une version donnée par

nous apprend qu’elle à succombée à |.

brigadier A. Thériault, vice-prési- |" 

Frappée par le tram
ou "automobile?

Une jeune Italienne, Mlle Linda Tomarelli, 27 ans,
domiciliée à 7140, rue Chambord, a succombé ce matin a
l'hôpital St-Luc, des suites d'un accident survenu hier soir,
vers 9 heures, à l'angle du boulevard St-Laurent et de la

 

 

<Lacanalisation
peu avantageuse»
Ie professeur John-L. MacDou-

gal, de l'université Queen's, de To-
ronto, parlant devant les membres
de l’Engineering Institute of Cana-
da, à Montréal, sous la présidence
de M. de Gaspé Beaubien, s’est ca-
tégoriquement opposé à la canali-
aation du St-Laurent.
Pour les fins de sa thèse. il allè-

gue, entre autres choses, que le Ca-
nada doit faire face à de graves
problèmes de rétablissement, qui
supposent la construction de mil-
liers de maisons et autres travaux
publics, qui nécessitant l'usage du
bois, du béton et de l'acier.
“Les sacrifices que nous devrions

consentir pour mener A bonne fin
un tel projet, dit-il ne serafent

compensés par aucun avantage subs-
tantiel.”

Quant à l'énergie électrique que
procurerait la canalisation du &t-
Laurent, le professeur MacDougail
est d'opinion qu'elle ne serait pas
assez considérable pour justifier le
coût des travaux, étant donné sur-
tout qu'elle nécessiterait un grand
nombre de travaux qui ne seraient
d'aucune utilité à Ia navigation.
Pareillement, les travaux qui s’im-
poseraient pour la navigation ne
serviralent de rien pour l'énergiè
électrique.

On a besoin
de chanteurs
La grippe, dont on @it qu'elle

est en regression, & atitcint nombre
de chanteurs. Cette situation obll-
Zen par exPmple, la Soclêté dos
Festivals de Montréal A remettre
en février l'audition de la Messe
“nn Ré de Bectitoven, parce que trop
de chanteurs atteints  manquaient
aux répétitions, Une qutre anc dé,
l'Opéra Guild, que préside madame
Fauline Donalda, est atteinte

On sait que cette gc
présenter pour la  premié

s au Canula, le printemps pro.
hain, la seu neuvre dramatique
de Besthoven: Yet, On man.
que Je chanteurs, c'est-à-dire que
veux fulsunt ordinairement partie
des chorurs de l'Opera Cultd sont
RPippés. On manque surtout de té-
nors, barytons er baxaca, Ceux qui
voudraient faire partle des chueurs
de lKidello”_ pourralent se rendre
A 12040 que Mountain, eù ont Peu
Susie mercrell soir, jes répéti-
tinh,
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Afin de n'avoir pas constamment
rappelleraient l'enlèvement de leur
Degnan ont quitté leur maison de
cester, dans le Massachusetts. Ils y passeront une semaine, chez des
parents, en compagnie de la fillette qui leur reste, Elizabeth, âgée

de 10 ans, ici photographiée entre son père et sa mère.

Les Denegan veulent oublier

 

sous les yeux des objets qui leur
fille de 6 ans, Suzanne, les époux
Chicago pour se rendre à Wor-

 

a accepté les propositions de

pour la paix à Paris, en mai.
M. Bldault a également averti lex

cabinet qu'en plus des “Trols
Grands”, dix-huit autres pays, dont
la France, auralent un mot a dire,
dans la rédaction des futurs traités,
de paix avec l'Italie, la Bulgarie, lai
Roumanie, la Hongrie et la Finian-
de, Il en tient l'assurance du secré-
taire d'Etat des Etats-Unis, M.
James-F. Byrnes.

A ls suite d'une décision de
la dernière conférence de Mos-
cou, disant que la France ne

participeralt qu'à ls signature
du traité avec l'Italie, M. Bi-
duuit à fait des représentations
auprés des “Trois Grands”
pour que d'autres pays, qui ont
été victimes de l'agression ita
Henne, puissent également par-
ticiper aux pourparlers,

FRANCO L'Assemblée constituante fran-

 

 

 Voici le premier automobile Ford fabriqué au Canada,
complètement livrée à la production de guerre.
l'usine Ford, à Windsor, mardi, le 15 janvier.
de g. à d.: MM. Frank Hunt, Norman N  

depuis que la compagnie Ford, 1942, s’étai
Ce modèle 1946 est sorti des lignes à 2ede

Ceux qui font l'examen de la nouvelle automobile, sontewton, et R.-M.Sales, tous de la compagnie Ford au Canada.

d'assemblage de

 

Congrès de paix des
4 à Paris en mai

L'Assemblée demande au cabinet de rompre avec Franco

PARIS, 18. — (P.A.) — Le gouvernement de Paris

 

 

l'Angleterre, des Etats-Unis
et de la Russieà l’effet de tenir une conférence européenne

 

Çaise, par un vote unanime, a re-
commandé au gouvernement de
préparer les voies à une rupture
des relations diplomatiques avec le

gouvernement d'Espagne, dirigé
par le général Franco, et de pren-
dre contact avec les éléments en
exil, constitués par les anciens
chefs républicains,

Bien que le ministre des
Affaires étrangères, M. Geor-
ges Bidault, ait déclaré que la

France ne pouvait pas agir
seule, l'Assemblée à néanmoins
insisté pour que Paris prépare
“sa propre rupture”. La France
a récemment pressenti les
Etats-Unis et l'Angleterre pour
connaître ses vues sur une
éventuelle rupture avec le gou-
vernement Franco.

Garde côtière
OTTAWA, 18—(D.N.C.) — Le Ca-

nada va créer une “garde côtière”
nnalogue aux célèbres flottes des
Etats-Unis, si le gouvernement dé-
cide d'appliquer une recommanda-
tion du Dr Wilfrid Bovey. membre

 

de l'un des comités de réhabilita-
tion au ministère des Vétérans,
En effet, en plus de la marine de

guerre, les services suivants maine
tiennent des navires dans nos eaux:
la gendarmerie royale, Je ministè-
re des pécheries, le service de sau=
vetage du C.A.R.C, le ministère du
Transport et le service Hydrogra-
phique du ministère des Mines et
Ressources.

[ASPIRIN]
SOULAGE LE SIMPLE
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Auxquatre vents

par PoulLachon RRA

LA Bibliothèque =

municipale de JP

Montréal n'a
pas, depuis hier,
changé de site.

Elle est tou-

jours rue Sher-
brooke est, et

renferme tou-

jours 140,000

volumes, dont

115,000 environ

sont à la dispo-

sition du public.
Ce qui laisse
25,000 volumes

«intouchables». Ces volumes ne

sont pas tous, nécessairement, du

genre de ceux qu'écrivit Emile

Zolu et que l'abbé Bethléem s'em-

presan de pointer aux lecteurs de

son index redoutable et infamant.

ck SONT, au contraire, des vo-

lumeou bien sages, pas compro-

mettants pour deux sous. Mais,

comme ils ont le mérite d'être

rares ou de faire partie d’une

collection particulière, on les

couve avec mutant de zèle que

peut en apporter une poule quand

elle abrite ses poussins. D'ailleurs,

ces volumes n'intéressent qu’un

public restreint qui proteste en-

core moins que Québec dans In

Confédération.

ESTENT donc, uniquement, 115,-

00 volumes que vous et moi

avons le privilège d'emprunter, et

même, d'emporter chez nous...

deux à la fuis. En toute justice,

disons trois à la fois si les volumes

sont ennuyeux; et quatre, si vous

souriez, plus que geniiment, à l'une

des jeunes filles qui se tiennent

derrière le comptoir. Mais il faut

beaucoup de tempa, général>ment,

pour réussir le coup des quatre

volume-, À moins, évidemment, que

vous anyez tourné commie T'était

Rudolf Valentino, ct que vos con-

quéies ne vous tient pas fait

perdre le goût de la lecture.

AUTREFOIS, il vous en coûtzit

trois dollars pour avoir le pri-

vilège de lire chez vous les volu-

mes de In Bibliothèque muni-i-

pale. À vrui dire, il ne sous en

coû‘ait rlen, puisque vos trols

dollars vous étulent rembourz:ês

le jour où vous renonciez aux

volumes municipaux, après avelz

tents en valn, pendant plusie rel

années, d'y lire Emile Zela. Au-

jourd’hul, Ja démocratie ayan®

fais son bonhomme de chemin,

l'abonnement est tout à falt

 

grauit.

Tour CA, ccperdant, c'est encore,

cemmea hier, une tout autre

hisoire, Car, ce à quoi je vou'ais

en venir, je n'y suls toujours pas

venu. Et comme +Le Grand Ro-

man» réclame les quelques lignes

qui restent dans cette chronique,

je vous laisse en plan à la Bibllo-

thèque municipale. Ce qui risque

un peu de faire balsser la popula-
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L'époque du

le phénomène du ‘‘mareld’’.

dols— et, je pense aussi, dans ler

tjords norvégiens — une maison où
tas méduses brûlent, où le maque-

reau ne mord plus su profond des

eaux, écrit-il, Rien ne sert alors de
jeter l'ancre en plein courant at de
dévider votre plus longue ligne, I)
faut, au contraire hisser les voilex

et filer avec le vent, trainant pres

que en surface une ligne aux ap

pâte acintillants,

TRAINEES LUMINEUSES
C'est l'époque: du “mareld”.

Le “mareld” est ici quelque cho-

se comme los feux folicis de Ia
mer, Par les nuits sombres ct

déjà hâtives d'automne — un
automne qui commence à là mi-

août — dès que la mer, en cer-
tains endroits surtout, est dé-
chirée par Une lame, Un corps
Qui nage ou un gouvernail qui
vire, l'eau se met à étinceler, à
draper dans ses plis mouvants
de fulgurantes trainées lural-

neuscs semblables à de la pous-

sièra do rubis, d'émeraudes et

de diamants,
La jeunesse attend impatiemment

la nuit pour retourner au rivage

familier et, du haut d’un rocher ou
d'un embarcadére branlant, plon-
ger dans l'eau noire pour réjouir
les camarades d'un véritable fe:

d'artifice,
Chacun à son tour plonge, et

son corps, en nageant, s'entou-
re d'ctincellss of de draperies
lumine-ses, Et les 116 ot les cris
résonaent au loin, dans l'air pur
et Kger, partois répeorcutés en
é>ho par une fuaise surplom-

bast la nr.

MINUSCULES ETOILES
Lorsque les corps sorient de

l'eau, il reste sur eux, par endroits

comme de minuscules étoiles que

 

 rité toujours grandissante de ce

grand  roman- feuilleton inédit

qu'est ..

LE GRAND ROMAN

T*0ISIEME

cigogne et son poupon sont en

détresse . ) La cigugne coups

les Riz, Cessa de se battre Inuti-

lement les flaccs et déploya lar-

gement deux alles épulsées, dont

l'une passablement abimée. Dans

une manœuvre de la dernière

heure, cile tentait un atlerrissage
en vol plané. Ce qui aurait fai:

dire aux autres pilotes des

« Messageries des Poupons»:

- Ere va se casser le bec. et ç1

sera bien fait!

AIS Ic bec ne casas pas et les

deux pattes se posèrent, après

un atterrissage plus où moins

classique, sur l'asphalée d'une

pvtite route, De chaque côté de

du route s'allgnaient quelques
maisons silenvieuses qui ro-
rnuient leurs angles dans la seuil.

Amoassadaus
OTTAWA. 15—(C P)—La nom!

nudon de M, Acyr do Nascimento
Faes comme ambaasadeur du Bré-
#il au Canada eat officielloment an-
noncée par l'ambassade brésilienne,
I! remplacera C. de Freitasvalle qui

 

 

TRANCHE— (Ré- ;

sumé de ce qui a paru: Une;

 tactpa ce poste pendant plug d'un

“I) est, au fond des fjords sué-%

~

<mareld>

dans les fjords suédois
PARIS. — Dans une “Lettre de Suède”, Christian

Germoz fait part dans “Mondes” de ses impressions sur

 

l'on peut toucher sans se brûler
et sans les éteindre: et, durant
quelques fractions de secondes, un
enduit lumineux semble les recou-
vrir tout entiers comme a'‘ils ar-

dalent..,
Depuis bien des années la

guerre ne m'avait pas permis de

passer en Suède mes vacances,
mais je n'avais pas oublié le
“mareld”.

Hier, comme Ia nuit était très
profonde, je suis descendu A la pla-
ge ot j'ai suivi la mervellleuse lt-

gne des petites vagues déversant
leurs joyaux scintillants s.r les

graviers,
Au bout de la plage, ll y a le

port c’esi-à-dire un quai fait de
quelques planches, et tout jus-
te nasex long pour permettre à -
deux barques de pêche moyen-

nes d'accoster simultanément.

Le port de Lyckorna s'enorgu-tl-

lit d'un éclairage électrique qui est

certes, nécessaire aux usagors, mails

qui détruit brutalement le charme

du “mareld”,

INSECTES MARINS

Un grand voilier C+ pôche oc
espait à lui seul tou: le qual et,

sur le pont, veillait, debout, un
homme jeune et blond qui fu-

malt une grosse bonffarde, J'en-

gagent la conversation dans le

bu! de me documenter sur le
“mareld”. Ce mervel'leux phé-
nomène est, paraîl-il, dû à des
myziadon de min-scilrs Înser-

tes mains, foil ment pherplo

reseonts dont Lis may Creaux

sont frionds; en automne

Us retoinhent das profond-urs
des ricrs et sont rejotés vers
1-< côtes, 

" Dansles|fiords scandinaves

Je n'ai pu obtenir de cet homme

 

Dans les fjords des pnys scandinaves, Al y a, it l'automne. l'époque

du “mareld”, qui est un merveilleux phénomene dû, purait-lL à
des myriades de minuscuics Insoctes marins, foriement phospho-

rescents, L'on volt el-dowsus un des fjords scandinaves.

11

ample le nom de Finrcio-téeJe

éc e même auprès d'un C tr

teur et auprès de deux étudlants— ommerce en e

futurs ingénieurs — qui étalent

mes commensaux habituels. Vais-je C d C b

écrire, pour le savoir, à ut profes ana a et u a

seur de la Faculté d'Upsal? OTTAWA, 18, (D.N.C,) — Les
relations commerciales entre Cuba

et le Canada pourraient fort blen

augmenter considérablement à la

suite des conférences que le mi-

n'stre de la reconstruction, M.

C-D. Howe, a tenues avec les of-

ficieis cubains.
M. Howe s'est rendu à Cuba

surtout pour discuter de l'expan-

. salon des communications aérien-

Tul sami, l’exchantement du lnes entre Ce pays et le Canada,
: ; en faisant un séjour de repos aux

Mieux vaut, certes, imiter les Bermudes. 11 était accompagné

jeunes têtes blondes de ces enfants d'une importante délégation ea

qui couraient nus, au bord de Peau

|

Nadlenne, Dans le groupe qui l'ae-

féerique et chercheront, durant le: compagnait, fl y avait le sénateur

longues soirées hivernales à s'e- Norman Lambert, M, E.-P. Mur-

piquer par des merveilleuses his-

|

PHY, sous-min-stre des travaux

toires le spactacle dont leurs yeux publics; M. C.-S8, 8lre, ancien pré-

ont été éblouis. aident d7 Bzlt Telephone, M. F.-

N'Ést-ce point souvent ainsi H. Brown, avisteur légal an mi-

’ nistère de la reconstruction, et

Que naissent les légendes” pluslours autres.

En vérité, je Crois que ce se
rait là une sorte de sacriiège
et que, comme l’ampoule élec-
trique de 200 watts qui éclaire

le port de Lyckorna, Is nom à
consonance latine — A mcins
qu'elle ne soit germanique, ce

qui serait pire encore—que me

donnerait ce savant, détrulrait,

 

 
 
 

 

  
  

HOMMES — REQUIS à MONTRÉAL
ress. $10.00 plug Comm.

   

   

. 830.00—850.03 Sem.

225 Dricu teurs co... esas oes $1.08 Hre

4 Colilcurs pour dumes ... …. $25.00—810.C3 Sem.

15 Coupeurs de gants flag v..<0so00000 $30.00—=530.00 Sem. .

. 68—$1.00 Hre

+00... J0—.85 Hire

erases £3—8110 Hre

. $10.03—555C0 Sem.

sresccosu000. BB Hre

s…ossavcoo0 $1.06 Hre
caress, 43—31 00 Hre

TR Riputiers ...

 

 

| 34 Barblers ....cc.corscorennens

|
|

  

 

71 DébOSsEurm ……..0rrocescecuss .

| 12 Krhénisten .....…..….…....…..
7 Faiseurs de patrons-bols .......

61 FFOTIOROTH <+0000000sovercececus

10 Linotypistes .

26 D'açons ... +000" +

Mécenlciens automobiles

8 Monciypists . =.

1 Mouleur-aluminium

21 Opérateurs mach. a bols ....

35 Opérateurs mach. à coudre ..

6 Ouvrlers-1adiateurs auio .....

7 Polisseurs de meubles

4 Pressiors (Mieble Vertical) sc... 8 Hre

4 Rlieurs of COUPEUTR ..0200000000 +00... 88 Hre

42 Rembourreurs ..….…….…..…..…..... 70-5100 tire

6 Sténographos tilingues ..... . $110.00—8$135.0) Mois

5 Tailleurs de culr-sacoches .. sesscsuu00.. 80 Hre

7 Tonneliers .. s…….... 75485 Hre

8 Voituriers ..….….….…….….….….seuscse . $%0.00—$"5 00 Sem.

FEMMES — REQUISES à MONTRÉAL
6 Opératrices mach. à comptabilité ... $18.00—$22.00 Se

4 Opératrices mach. & factures «oo... $18.C0-S2300 S:m.

30 Op. atric:s mach. à boutannières +. À la pièce

1000 Opératrices mach. à coudre +... A la plice

200 Ouvrières générales-manufucture .......... .20—30 Hre

202 Ouvrières-toxtile ssovarcovs0000s $10.00—315.00 Sem.

200 Servantes générales ..….….......... 820.00—460.00 Mois

150 Sténographes .…... . $35-00—$125.00 Llois

20 Vendeuses .. s…uvassc0n S18.00—825.00 Sem.

  

 

   

   

 

     
  
  

  
  

    

  

 

veresssnnsee veers DO Hse

vee $25.00—$40.00 Sem.

veasess 05—80 Hre

+... S0—B0 Hre

 

  

   

 

 

    asscnceur

* * *

Chaque bureau du Service national de
Placementoffre des occasions d'emploi dans
sa propre zone et dans les autres régions
au Canada.

Si vous êtes aptes à remplir un des emplois ci-
dessus, adressez-vous au plus proche bureau focal du

|LA
    

hrey Mitche FRCLETTIE
Ministre du Travall Sous minis
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Réponse à Tous
Q. — Nous n'avons pus Leaucoup

de sucre pour les desserts mais
nous avons du sirop d'érable, est.
© que vous aves une recette pour
Un blanc-manger au sirop d'érable?
—Madame D. L
R — Le blanc-manger ordi-

naire ze fait très bien au sirop
d'érable, au sirop de mais où au
miel, 1} s’agit de remplacer le
sucre par l'un de ces ingré-
dieats. Voici toutefois le détail:

BLANC-MANGER

2) ace de lait chaud,
1 oeuf,
À cuil. à thé de vanille,
Mélangez la fécule de mais,

le sucre ou le sirop et le sel,
et incorporez le lait froid.
Ajoutez lentement au lait chaud
dans ia partie supérieure du
bain-marie et remuez constam-
ment jusqu'à ce que le mélan-
ge t'épalssisse. Faites cuire de
20 à 50 minutes, on remuant de
temps à autre. Ajoutez l'oeuf
bien battu et faites cuire $ mi-
nutes, Otes du feu, ajoutez l'es-
sence, Refroidissez

Q. — Comment détruire les poils
follets qui poussent sur le menton?

QUI VEUT ETRE JOLIE.

R. — 1 n'existe pus de pro-
duits pharmaceutiques pour dé
truire le systéme pileux. Pour
le figure, les dépilations a Ia
cire, à la pince ou à l'aide des
multiples dépilatoires qui sont

sur Je marché ne sont qu'un
palliatif, elles ne détruisent pas
1a racine mals endèvent ie duvet
à la surface. Les traitements à
Vélectrolyse sont supposés dé-
truire la racine mais il faut
Qu'ils soient faits par des mains
compétentes car autrement, le

mal est plus grand que le bien.
Les applications d'eau oxygé-
née et d'ammoniaque blondis-
sezt les poils follets au point
de les rendre presque invisibles
si vous avez assez de persévé-
tance pour toujours répéter le
traitement sans vous lasser,
 

Q. — Est<e que l’on peut connal-
tre l'origine du mot mayonnaise?
d'ai cherché sans trouver. —

LUCIEN LE CUISINIER,

R. — On dit qu'en Espagne,
au siège de Mahon, le cuisinier
du maréchal de Richelieu, In-
vents la sauce “mahonnaisse”
devenue de nos jours, la sauce

mayonnaise dont vous connais-
sez bien In composition. Elle a
sans doute varié depuis son url
gine mais elle nen reste pus
moins populaire,

Q. — J'ai toujours les lèvres ger-
cées, un moyen pour guérir cela.

MARGUERITE 8.
BR. — Il se vend en pharma

cie den bâtons de cire blanche
qui sont merveilleux pour les
lèvres gercéen. 81 vous employez
un rouge à lèvre assez gras,
vous ne devriez pas avoir d‘en-
nuls, Peut-être le vôtre est-il
nocif? Cessez durant quelques
Jours de maquiller von lèvres,
Le beurre de cacao est encore
recommandé,

 

 

Q. -- Ma jeune s0eur n'a que 16
ans, est-ce qu'elle pourrait agir
comme fille d'honneur à mon ma-
riage? Les autres demoiseller
d'honneur ont entre 20 et 30 ans
Cela ne se voit pas souvent mais
c'est ma soeur unique et elle serait
81 heureuse de faire partie du cor
tège. Votre suggestion sera prise
en considération.

LUCE ET BERTHE
R. — Il n'y à aucune loi qui

Tégisse l’âge des demoiselles
d'honneur, et comme fl est tout
naturel que ss propre famille
soit tout d'abord choisie, je ne
vois pas pour ma part d'incon-
vinlent & ce que votre jeune
soeur soit de ia fête comme de-
molselle d'honneur. Le fait ar-
five peut-être rarement mais ce
n'est pan inconvenant pour ce

 

   
Cette photo que l'on n montrée aux procès des criminels de guerre à
Nuremberg nous présente HITLER sous un jour peu connu II
escortait ici la plus jeune fille de Winifred Wagner, une arrière-petite-
fille de Richard Wagner, A remarquer l'allure “dandy” du fuhrer,
 

maris et vingt

déclare que les Américaines

 

    

Senorita Minerra BERNADINO,
membre de la délégation de la ré
publique dominicaine à l’Organi-
sation des Nations-Unies, actuelle-
ment en sessions à Londres, est
aussi présidente de la commission
féminine inter-américaine. Seno-
rita Bernadino, qui assista à la
conférence de San-Franciaco, est
une des personnaîtés du monde

des affaires Internationales

——————

la. Et faire plaisir à votre soeur
et à la famille, cela vaut bien
toutes Jem conventions ausal.
Allez-y donc sans arrière pen-  nee.

Hélène PREZEAU

Un E-sept dé auls pour Lsgl-sep p
pour Ls épouses

WASHINGTON, 18. — (B.U.P.) — Une récente
enquête faite par le “Woman's Home Companion”,

trouvent vingt-sept défauts
majeurs à leurs maris, tandis que ces derniers n’en trouvent
que vingt à leurs tendres compagnes.
— * LES EPOUSES
» » Les femmes se plaignent que

or. leurs maris acceptent tout ve
Personnalité qu'elles font comme leur di, les

a MW |maris disent que leurs épouses les
Larcélent de leurs plaintes. Les
maris manquent d'attention, d’af-
fection et d'appréciation, ils n'ont
pus d'ordre, 11 faut tout ramasser

à leur suite, {ls ne font rien dana
lu maison, its oublient où ils ser-
rent leurs effets personnels, ils
oublient également les rendez-
vous, iis lisent le journal A table,
ile font la aieste & contre-temps,
ils sont “tatillons”, n'écoutent pas
les propos de leurs femmes et ne
veulent jamais sortir du foyer.

LES MARIS
Et maintenant ces messieurs er

veulent & leurs épouses de les har-
celer continuellement, de plus
elles croient qu’une maison est
un objet d'exposition où {l ne faut
rien déplacer, elles aont toujours
à faire des recommandations, elles
parlent trop, elles les font at.
tendre, elles sont promptes, elles
manquent parfois d'ordre, elles
pleurnichent, elles veulent domi-
ner, elles ont trop d'activités so-
Ciules, elles portent des vêtements
excentriques, elles sont extrava-
gantes, elles potinent et ne font
Jamais le café assez fort.
Comme conclusion, chacun de-

vrait se dire avec un peu de phi-
Icsophie qu'un bon diable en mé-
nage vaut tous les saints du pa
radis,

M. P. Baillargeon
à la Soc. d'étude

M. Plèrre Balllargeon, l'auteur
des “Médisances de Claude Perrin”,
prrononcera, mardi, le 22 janvier, au
Cercle universitaire, sous les aus
pices de la Soclété d'étude et de
conférences, une causerie intitulée:
“Quelques causeurs célèbres”. Le
conférencier traitera d'abord de la

 

 

Pour les Gourmets

POTAGE CREME DE MAIS

1 oignon,
4 oui à table de beurre,
4 cuil, à table de farine,
1 chopine d'eau bouillante,
1 pinte de lait chaud,

1 boite de maïs en conserve,

1-2 cuil, à thé de sel,
1-4 cull. & thé de poivre.

Faire revenir l'oignon haché dans

le beurre, ajouter la farine; étendre

avec l'eau bouillante; laisser mijo-

ter 10 minutes. Ajouter le lait

chaud, le maïs; laisser frémir de

nouveau quelques minutes; assai-

sonner. Lier à volonté avec crème

ou jaunes d'oeufs. Ne pas laisser

bouillir après avoir mis la llalson.

VEAU AUX TOMATES

1 lb. de veau, coupé en cubes de

1 pouce,
2 tasses d'eau chaude,
1-2 tasse de carottes coupées en

dés,
1-2 tasse de pommes de terre cou-

pées en dés, ;
14 tasse de céleri coupé en dés,
14 tasse d'oignons hachés,
1-2 tasse de pois,
1 feuille de laurier,
1-2 c. à thé de sauce piquante,
1-2 c. à thé de »el.
Pincée de poivre.

1 boîte sauce aux tomates (envi-
ron 8 onces).
Roulez la viande dans la farine,

faites rôtir dans de la graisse.
Ajoutez l'eau chaude et faites cuire
environ 1 heure. Ajoutez les legu-
mes, la feuille de laurier, la sauce
piquante et les assaisonnements et
faites cuire environ 30 minutes.
Ajoutez la sauce aux tomates, lais-

sez bouillir. Faites des boules de
pâte que vous laisserez tomber de
la cuiller dans la sauce. Couvrez le
tout et faites cuire de 12 à 15 mi-
nutes. Pour 4 à 5 personnes. Les
boules de pâte se font ainel : 1 tas
se de farine, 1-2 c. à thé de sel et
1 1-2 c. à thé de poudre à pâte,
ajoutez 1-2 tasse de lait et 2 c. à
tabie de beurre fondu et faites une
pâte légère.

SYDNEY, Australie, 18, (P.C.)—

Des dépêches de Lae, en Nouvelle-
Guinée, font suvoir qu'un violent

tremblement de terre a secoué cet-
te région, hier soir, semant la pa-
nique parmi les soldats nègres de
l'Oncle Sam, qui assistaient préci-
sément à Une représentation ciné-
matographique,

 

conversation. Puis il parlera des
personnes qui ont excellé dans set
art. Il terminera par des considé-
rations sur le rôle de la femme
dans l'histoire de la conversation.
La converantion est le sujet de
nombreux petits traités. Si les cu-
teurs de ces ouvrages ont donné
des préceptes de la conversation.

iÎls ont généralement négligé d'an
donner les principes, C'est une lacu.
ne que le conférencier essayera de
combler. Il se propose également
d'attaquer certaines réputations in-
justifiées ou surfaites. Le public est
admis à cette conférence qui doit
avoir lieu mardi prochain, à trois
heures et quart,  
 
PATRON No 807 — Ces motifs de

fleurs exécutés en points de bro-
derie rehausscront l'apparence de
vos toiles: merviettes, centres de
ible, tales d'orelllers. Ce travail
est tout indiqué pour vos moments
de loisir.
Le PATRON No 807 comprend

un dessin à décalquer de 6 motifs
mesurant 3 1-6 pouces juir 15 pouces,
Pour obtenir les patrons de la

“latrie”, envoyez la somme de
20 sous, mentionnant très lisible
ment: Nom, adresse, taille et le
aubiciv du Puiron désiré et adres-
ser le tout à: Bureau des modes,
La “Patrie”, Montréal

Coupons valides
BEURRE: Coupon, 116 à

137 inclusivement,
CONSERVES: Coupons 83

à 57 inclusivement et cou-
P-1 à P-25 inclusive-

 
 

 

SUCRE: Coupons 46 à 69
inclusivement.
VIANDE: Coupons M-1 a

M-20 inclusivement.

VALEUR DES COUPONS

Coupons de aucre (rou
88): 1 livre.

Coupons de beurre (vio-
let): 34 livre.

Re: Infractions aux prix
Pour vos plaintes, appeler
le Service des Consumma-
teurs, Commission des Prix
PL, 1281 loc. 68 ou 244.
  

 

L’ART DE 

    
  

 

Portez

Ne choisissez pas
une manche bouf-

fante.

Les deux nouveaux mo-
dèles de manches illus-
trés vous sont recom-

mandés, 
 

BIEN S’HABILLER

Si vous portez des
coussinets aux épaules:

Ne portez pas

  
Portez

A
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M. et Mme Julien David font
part des fiançailles de leur fille,
Henriette, à M. Paul-Almé Ber-
nard, C.A.R.C., flle de M. et
de Mme Roméo Bernard,

 

On annonce les fiançailies de
Mile Jacqueline Charbonneau,
fille de M. et de Mme C.-B. Ohar-
bonneau, d'Outremont, au com-
mandant d'escadre J.-M. Viau,
D,F.C., fils de M. Daibé Vian, dé-
cédé, et de Mae Viau, de Laohi-
ue.

Récemment, le R.P. Emile Ger-
vals, s.j., bénissait les fiançailles
de Mlle Marcelle Bélanger, fille
de M. et de Mme Octave Bélan-
ger, à M. Roger Bordeleau, fils
de M. et de Mme Henri-N, Borde-
Leau.

 

 

fes fiançailles de MWe Dent-
se Churtrand, fille de M. ot de
Mme Fugène Chartrand, à M. Sé-
bastien Allard, fils de M. René
Allard, décédé, et de Mme Allard,
ont eté bénies récemment, par M.
l'abbé Raymon-] Allard, oncle du

fiancé.
.  

M. of Mme Honoré Buswevilie

font part des fiançailles de leur
fille, Lucille, à l'officier Louis-
Philippe Oatellier, du C.A.K.C.,
fils de M, Joseph C'atelli« ; décé-
dé, et de Mme Catellier.

 

M. et Mme H.-W. Besserer, de
Westmount, autrefois de Saint-
Audré Est, Que. font part “des
fiançaillos de leur fille, Patricia
Claire, à M. Raymond-Laurence
M<Dermoti, flig de M. et de Mme
J. McDermott, de Montréal. Le
marine, sera célébré le epmad! 2
février, en l'église de 1'Ascension

‘de Notre-Seignenr, de —West-
mount.

Graton-Martin
M. et Mme Alphonse Martin

font part du mariage de leur titre,

Marcelle, avec M. Fernand Gra-

tin, ths du docteur et de Mme
Augustin Graton, décédés. La bé-

pidiction nuptiale leur sera don-

née le eumedi 2 février, en l'ézii-
« Saint-Vinteur d'Outremont.

Sinat de Ia Jeunesse

Le R. P. Albert Roger. CSC,

sera le conférencier invité à la pro-

‘haine cétnion du Sénat de la Jeu-

nexse, 14 mardt, 22 janvier, à 8 h. 30

au Cercle Universitaire. 11 parlera

de Boscoville, oeuvre de réhabilita-
tion de la jounesse délinquante dont

11 est le fondateur. La soirée sera

sous la présidence conjointe de
Mile Pierrette Chantelois et de M.
Lucien Roy, présidente du Sénat
Je la Jeunesse.

Thé-dansant

Mme F.-Philippe Brals et Mme
Henrl Vautelet reçoivent aujour-
d’hul, de cing heures et demie à
neuf heures dans le salon Prince
de G-llrs de l'hôtel] Windsor, pour

Ml'es Louise Brais etJura filles,

  
 

Dilie MALaiNE BEAUNOIN pre

te son concours à l'organisation
du bal conjoint des Disciples de
Mercure ot du Club Delta-Omega

qui aurs lieu 12 3 février prochain
dans bi salle de bat de hotel

Mt-Royal (Photo Albert Dumas)

Mlle Anna Vautelet, débutantes de
ln saison. La table de *hé est déco-
réa de chrysanthèmes et de fleurs
printanières Mme Brais porte une

robe de crûpe français noir avec
touche bieu pâle à l’encolure, un
petit chapeau d'autruche bleu pâle
et des oeillets à l'épaule, Mme
Vautelet porte une robe de romain
toir ornée d'un col de dentelle -du-
chesse, un petit chapeau noir et
des roses au corsage Mlle Vau-

telet porte une robe de crépe al-
Zue-marine avec accessowes ar-

gent ot Mia Brais, une robe de

crèpe vermillon. Leurs bouquets
sont composés de roses “Sweet-
heart”.

Bal annuel
Les disciples de Galien donne-

ront leur bal annuel le jeudi 22
février, en l'hôtel Ritz-Cariton.

Réceptions .
L'hon. Vincent Massey, haut-

commissaire du Canada à Lon-
dres, et Mme Massey recevaient à
diner, mercredi soir, en l'honneur
de cinq ministres du cabinet de
M. King ainsi que du vicomte
Alexander, le nouveau gouver-
neur-général du Canada, Les mi-
nistres canadiens étaient: l’hon.:
Louis Saint-Laurent, ministre de
ia Justice, l'hon. J.-A, Gardtner,
ministre da l'Agriculture, l'hon.
Paul Martin, secrétaire d'Etat,
l'hon. Colin Gibson, ministre de
Air, et l'hon. James MacKin-
non, ministre du Commerce.

« MM. André Duszsault et Paul
Péladeau ont reçu À diner, Cet
jours derniers, au Ritz-Carlton,
en l'honneur de M. Bruce Mac-
donald, attaché commercial du
Canada à Bruxelles, et de Mme
Macdonald, avant’ leur départ
pour la Belgique.

M. Jean Lallemand à reçu à

FX}<<

Mlle
Muzette Picard,

fille de
M. et de Mme
J.-S. Picard,

d'Outremont, et
M. René Cimon,

fils de
M. et de Mme
J.-A. Cimon,
d'Outremont,

dont les
fiancailles ont eu
Lieu récemment.

(Photo de Mile Pi-
card, Studio Garciu)

EXPee

 

 

diner, hier soir, en l'honneur de

ta comtesse Jean de Pange, de
Paris,

Mme Daniel Longpré recevra
pour sa fille, Ninette, l'une des

débutantes de la saison, le samedi
2 février, à six heures.

 

 

Mmes C. T. Trotter, de St-Jear.
Qué., et A. 8. Fraser, donnent une
réception cet après-ipidi. à la de-
meure de Mme Fraser, 174 ave-
nue [dgebill, Westmount, en
l'honneur de Mlle Isabel Trotter,
débutante de la saison. Mme
Trotter porte une robe de erépe
romain noir, un petit chapeau

noir et des gardénias an Corsage.
Mme Fraser porte uns robe de
crêpe noir et des gardénias à
l'épaule, Mlle Trotter porte une
robe de rrépe chartreuse et des
archiiseg au corsage. La table de
thé, décorée de fleurs printaniè-
res, est nrésidée par Mmes Harold
Trotter, d'lberville, Thomas Ca-
verhill, Fraser, Mme C. 8. Thomp-
son et Mme C. L. Cantley, asais-
tées de Miles Ann Ekers, Ann
MaeDermot, Julia Timmins, Elez-
nor Baxter, Pauline Little et Shir-
Ir» McGregor.

Collins-Worth

Le mariage de Mlle Gwendolyn
Worth, fill: de NM. Addison Worth,
décédé, et de Mme Worth, de Qué-
bec, avec M. Albert Collins, fils de

M. et de Mme J. Collins, de London,
Ont, a eu licu ces jours derniers,
en 1'égliae Saint-Martin, de London.
La bénédiction nuptiale leur fut
donnée par le It. P. Phelan. Pen-
dant la messe, un nrogramme de

musique d'orgue fut exécuté Far
Mme John Cleary. La niariée, qui
était accompagnée de son père, por-
tait una robe de #atin blanc dont
l’Ampleur de la jupe formait trai-
ne, un voile de tulle maintenu sous
Je petites toulfes Je roses. Mme
Wiliam Nesthred. soeur du marié,
dame d'honneur, portait une robe
de chiffon azur, un petit halo de
même ton drapé d'un court voile de
tulle. M. Thomes Coilins était le
garçon d'honneur. Après une résep-
tion chez les parents du marié, M.
et Mme Collins partirent pour New-
York. La mariée portait alors une
robe de iainage corail, un manteau
de bouclé noir, un feutre et des
Accessoires voirs.

De passage

Leurs Aitesses FR ynies le prince
Georges el la princesse Marie de
Grèce, accompagnée de leur fille,
la princess: Eugénie et de ses
deux enfants, Ta princesse Tatiana
et le prince Georges-André, qui
étaient de passage a Montréal, à
Yhôte) Windsor, les invités de M.
J-Aldéric Raymond, sont partis
pour Palm Reach.

Mm: H.-D..@. Crerar accompa
gneru son mari le général Crerar,

CH. C.B., D.AO., lors de son pro-
chain voyage sur ja côte du Paci-
fique. Le pénéral et Mme Crerar

seront les hôtes du lieutenant-gou-
verneur et de Mme W.-C. Wood-
ward, pendant leur séjour à Vic-
soria,

 

Le Dr et Mme Massüe Monat
sont de retour d'un voyage de plu-

sieurs semaines au Mexique.
Le capitaine et Mme Arthur

DeGuise, son”. actuellement à Bal-
timore, lee invités de M. Jean
Lafond.

Souper-dansant

Environ trois cente invités as-
siateront ce soir, au souper-dan-
sant donné sous les auspices de
Ia “Caledonian Society”, de Mont-
réal, à l'occasion du 186e anniver-
sai>e de naissance du poète écos-
sais, Robert Burns. M. A. B. Pro-
ven, président, recevra les invitis,
i-ermi lesquels: le Dr Archibald D.

Campbell, nouveau président de la
Société St-André, de Montréal, te
colonel I L. Ibbotson, commsn-
dant du Black Watch (R.N.R. du
Cannda et des officiers de son ré-
siment et le Pévérend William,
chapelain de la “Caledonian Ro-
ciety” et du Montreal Saïtor.*
Institute’.
  

LILTTE LEDUC, membre

du comité féninin d'organivation

du bal annuel des Disciples de

Thimis, Cet évémement mondain

M. André Turcot partira sous

peu pour un séjour de plusieurs

semaïnes à Mexico.

alle Pauline Mercier est retour-

née au “Brescia Hall”; de Lon-

don, Ont, après avoir passé le

temps des fêtes chez ses parents,

le lieutenant-colone] et Mme Jules

Mercier.

Mile Michèle Lavoie est de re-

tour de New-York où elle a fait

un séjour de quelques semaines.

OTTAWA

Mile Madeleine Lemieux est de

retour de Québec oi elle était l'in-

vitée de son frère et de sa belle

soeur, M. et Mme R. Lemieux.

Le major et Mme James Lam-

bert, de Torontosont /les invités

de l'hon, et de Mme Norman Lam-

bert.

Le capitaine Harry Pope est de

ge a Ottawa, chez sa mère,

Mme Maurice Pope.

 

 

La comtesse de

Pange raconte

La comtesse Jean de Pange paria

de l'occupation nasie devant les

étudiants des classes de français de

l'Université MeGlil dont le direcieur

est le professeur Jean-Louis Darbo-

net Le comtesse raconte diverses

anecdotes de son enfance et paria

des deux terribles guerres Au

cours de la dernière, eWe dit qu'en

juin 1940, il lui failut cing jours

pour se rendre de Paris en Anjou.

où se trouvait sa résidence; la dis

tance était de 300 kilomètres. Le

20 juillet, elle revenait à Paris et

y demeura jusqu'à la libération. La

comtesse et ses amis entretenalsat

la vie intellectuelle, en dépit de:

Allemands. La presse clandestine

devint très puissante et son in-

fluence fut énorme sur les groups

de la résistance. La comtesse fut

dénoncée par un ancien ami et pro-

fesseur. On sait que son mari fut

délenu comme otage pondeut ane

partie de l'occupation. Un jour

qu'elle transportait des armes das

une voiture, celle-ci pr.t feu et un

soldat nilemand l’aida à mettre sa

valise en sûreté dans une autre vol-

ture. En 1943, ‘un groupe d'étudiants

-t de professeurs se réunssaient a

l'Académie Française pour remet-

tre à son frère une médaille, en
témoignage de ses vingt-cing an-

nées de service. La Prance n'était

pes morte.

Un autre récital d'orgue
de Francoise Aubat

Mile Francoise Aubut, prix d'Europe.:
qui donnait son premier récolal d'o:gue, à
l'église Notre-Dame d: Mortréel. ou di-
but de ce mois. se fera de nouve-u en-
wider den, la magnifique chanclle du
collège St-l'anrrnt, le dimanche. 20 jan-
vier à quatre heures de l'après-midi. Ce
concert d'orgue ent orpénisé par los étu-
diantes du Collège Basile-Morcau au
profit der enfants de Fran-e en déiterre.
Les billets peuvent Être obtenue au Col-
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lège Basile-Moreau, voisin de Tighe de
S.-Laorent «t au Collège S,-Lavrent.

Er que JanTgrodsircà
la

quee
ment, en dix minutes, en Collège S.-Leu-

Attrait
du lac Louise
Un sergent de l'arméa awmérie

caine, avec I'armée d'occupation à
Par's, a écrit au gérant général
des hotels du Pacifique Canadien
Inf demandant de’ lui réserver
une chambre aw Château, lac
Loulse, pour son voyage de noces,
quand il rentrera en Amérique.
Le sergent Willlam-L. Braver.
man a admiré les beautés de la
région de Banff dans un docu-
mentaire cinématographique, Les
hôtels d'été du Pacifique Cani-
dien routriront er juin prochais,

La princeste au théâtre

LONDRES, 18 (P.C.)—La prine

cesse Elizabeth, escortée per deux
officiers de la Garde, n assisté à

une pièce: “fhe Years Betwcen”,

et alla ensuite à un grand restau-
rant de ià capitale. La pritessa
portait une robe du soir moire de
coupe très simple. À minuit, elle
repartait pour le paluis de Buck-
hingham.

 

 

 

  

Les patrons
de la ‘Patrie’

 
PATRON No 4700—La veuu- du

prntemps nécessite de jelles robes
gales et éléx.nivs La verdan (lus
trie précents des épaules larges, un
cmplècement à l'encolure ct à pos
ches fantaisistes. L'encolgre se
perte basse ou montante. Il sera de
Lom goût de tailler l'emptècement
du corsage et ies poches daus un
tis contrastant. Les tissus Impri-
més s'offrent à votre choix pour
rxécuter ce modèle.
Le patron No 1790 est offert pour

leg tailles 1%, 14, 16, 18, 20, La tail-
t> rqu'ert pour ba rob» % $38 vere
ges do tissu de 35 proces; 7-8 verge
de tissu controstant,
Four obtenir les patrons de (à

‘Petrie, emveyes in semme de
8 sous, mentionnant très lisihie-
went: Nom, adresse, taille et Ne
du fatron. désiré et adresser te
tout a: Bureau des modes, “iL “Patrie”, Montréal.  
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Jumeaux qui ne sont pas nés la même année
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G{\ L'Actualité
en

images

  

Sa Majesté le roi George VI vient d'offrir un banquet aux représentants de l'O.N.U. à Londres, au
Palais St-James. Aux côtés du roi, l'on remarque le Dr E.-Z. Angel, de Colombia; le lord-chancdier
britannique: S. De Souza-Dantas, du Brésil; le Dr Lucio Moreno Quintana, de l'Argentine; M. Spaak,
de la Belgique; le premier ministre Attlee et James F. Byrnes, secrétaire des Etats-Unis.

  
 

  

Les douze membres de la famille Lester Isons, d'une ferme de Juniper, Géorgie, sont entrés dans la
renommée parce que les deux dermiers-arrivés, sont nés deux heures l’un après l'autre, mais pas la
même année. En effet, l’un est venu au monde une demi-heure avant le dernier minuit de 1945, tandis

que l'autre est né à une heure et demie du premier matin de 1946.

  

= .

Président de Conseil En temps de paix
ee ——a ——»

Quand l'amour parlefort
 

 

Le commi aire aux Affaires ctran-
£ères de l'Ukraine, le Dr D.-Z. MA-

i NUILSKY(ci-dessus) lu à l'una-
Mimité prédldent du Consell de sé-
curité politique, à la deuxième séan-
ce de l'Assemblée g‘nérale de l'Or-

  
Mine Gladys-J. l'ousson, 22 ans, voyagea sur le “U.S. Alexander
S. Shepherd” en se cachant à bord de ce transport de troupes amé-
ricaines pour venir rejoindre son mari. Elle est accueillie au dibar-

Les avions ont quitté le firmament bleu pour les hangars où ils sont
mis à l'enchère. Un citoyen a offert $8,500 pour chacun de ces bom-
bardiers, ou $25,000 pour trois. Ces bombardiers ont servi à l’en-

A Paris

 

Le général Kurl OBERG, coef de
la Gestapo dans l’ouest, surnommé
ie “boucher de Taris”, qui est re
venu, aujourd hui, dans Im ca-: tale
franca’se, munis pour y être emprie

 

 

    
“

Cette jolie blonde n'est autre
que PEGGY CUMMINS, 19
ans, qui sera la vedette fémini-
ne du film “Forever Amber".
Elle naquit de parents irlandais
au pays de Galles. Le rôle    

  
Le baon MANNERNEIM, prési-

     Voici l'aspect que présentait, ce matin, la place des laxis à la gare
Union, où ils sont, d'ordinaire, en très grand nombre.
l'union des chauffeurs de taxi de la capitale américaine a déclaré

la grève.

Cette fillette de Brelin pleure la
perte de s& mère qui est allée à la
neserche de quelque nourfiture
pour alimenter pq petite famille,
© te sort d'à peu prin tous Jes
enfa-ts d'Evrore laissés par Ia
guerre où orphellnn où dénués de
tout,

qu'elle tiendra dans le film sera
tout aussi important que celui
de Vivien Leigh dans “Gone
With the Wind”, ou celui de
Jennifer Jones dans “The Song
of Bernadette”. Elle débuta au
théâtre à l'âge de sept ans.

 

  

  

 

  
  
  
  

  
  

 

dent de la Falande, dont Rado

Moscou prédit, aujourd'hui, :n dé-

mission d'ici un je:r ou deux. Man-

nerheim fut gravement compro.

mis, au cours des procès des crimi-
nels de guerre finlandais.

: xanisime des Nations Unies, à Lon- ; A ESA dres. trainement des pilotes américains.
: ; aonité, cette fois, au grand quartier:

|

cadère par le sergent Collins-L. Tousson. général de lu Sûrets,
+

Beees e.g .
.— TT "8 LS ET,* = Washington sans taxi - ® Il démissionnerait Entraînés à la mode américaine

* — - — en —_ - --
uv -——- —= =

Réorganisés sous les ordres du gouvernement militaire américain,
ces membres de la police de Francfort, en Allemagne, font partie
de la force prlicière de 1,300 qui forme une des mieux entraînée
des forces po'icières de la zone d'occupation Ils sont passée à
l'inspection du directeur de la police, le Dr Siegert, que Fes voit

à droite .
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GisHLP ve

CHLP

vendredi16janvier

aearn
(900.2 mitres) — (1600 WR.)

3 à 0B—L'erchestre Bart Tower,
Su 20-—ÆExtruits d'opéras.
3h 06—L'heure de la symphonie.
he précise, — (Laboratetse

y
an e—Mret the Sasi. — (Union

Aavertisins .
th 1s — (Gensem

Grrsdeneting Ce.)
Sh. 0p—L heures précies. (4-0. Vatltsres.

1, .

 

talgine),
<h 06—Radie-jeurnet (Commanditd pas

Peopies Credit Jewellers),

 

. révistons atmesphiriqate. —
teste Libe).

6h 30—1e Bal du Chien Chaud.
Oh. S—Radie anausire
Th 80—L’hrure familiaio—Reyn) Bread

casting Ce.
1% 20—Clnique sportive, .

Th. éé—L'encie Trey «Buanderie Trey).
1 bh. 56--Neuvelle-Feiaie.
Bh. 00—L'heure précise. (J.-D, Vallires

Lage).
Sh 06—"La (Com   
11 bh. 06--Musique sur
11 N° 30—Lhere précise. — Pin êce émis

sions.

 

GRANDS ET PETITS
ECOUTEZ CE SOIR KT TOUS

LES SOIRs

AU POSTE CH.L.DP,

de 7 h, 45 à 7 hi. 85

L'ONCLE TROY

ROYAL BROADCASTING CO
Présente

“L'Heure Familiale”
Du lundi au vendredi inclusive-

ment de 7 h. à 7 h. 30
Poste C.H.L.P.

Renseignements commerciaux
agrémentés de chants et

de musique.

 

MUSIQUE pour TOUS
SAMEDI MATIN — 19 & 46

CH.LP.

VARIETES
générosité

Dupuis Frères Ltée
Présentation Roméo Mousseau

Du oeuveau tous les jours
LUNDI MATIN — LA VALSE

-——8

LES NOUVELLES
A CHLP
MATIN

8h. 55 à V L. 00—
Balletins d'Information

9 h. 30 à 9 h. 45—
Radio-Journat

AURES-MIDI

1 h, 00 à f h,10-—
Radio-Journal

SOIR
6h. 00 à 6 h. 15—

RadioJournal
7 h. 55 à 8 h. 00—

NouvellceEciatr

7h 58a8h.00 (Dimauche)

Bulletins d'Inforimation
10 h, 7 à 10 h. 30—

Mardi, Mercredi, Vendredi.
10 h. :30 à 10 h. 45—

Samedi
Radio-Journal

Le lundi et le jeudi soir
de 10 h. 15 à 10 h, 80

“TEMPS PRESENTS”
commentaires sur l'actualité

1 LETKLAQER de Saint-Just

—

 

 

   

Cours de religion
 

Lund) soir, 21 janvier, à % hira, le
1 laôuer firlen, 8.5. donn

religion ay Couven
a Matis Méparatrice, sur fre ‘He.

  
np cours de

  

LA PATRIE, VENDREDI 18 JANVIER 1946

 

LE POSTE

rma

. Vendredi 18 janvier

2:00 P.M. CHLP: |L'orchestre . Kuri
Tower, CKAC: Capsules mélodigues.
CBF: Moulin de la Chanson. CBM:
Big Sister. CIAD: Nouvelles. CFCF:
Music of Manhattan.

288 P.M. CIAD: Muse Hult.
3:18 P.M. CKAC: Récital de chant. CBY:

intermade, CBM: Musique de jazs.
CHFCF: Ethet et Albert.

2:30 P.M. ÇHLP: Extraits d'opéras. —
CKAC:- Un pes ée tout. CBF: Let-

. “CBM: Ooscert.

$:48 P.M. CBF: Chanssnteties. CFCYF:
studio.

2:80 P.M. CKAC: Nouvelles,
2:55 P.M. CKAC: Mouvellen féminises.

3:08 P.M, CHLP: L'heure de la sympho-
nie. CKAC: Dircothèque. CBF: le
Musie Hall. CBM: Femme d'Arséri-
que. CJAD: Nouvelles. CFCF: Ryth-
Maires.

 

2:08 P.M. CJAD: Music Hall.
2:48 P.M. CBM: Ma Perkins.
2:28 ¥.M. CBY: Les cihefs-d'oeuvre de

Ia musique. M: Pepper Young's
Family. CJA Ry'hmairés. CFCF:
Ladies Le ated.

3:45 P.M. CBM: Right to Happiness.
CIAD: Rythmairer. CPCF: Concert.

CHLP: L'heure précise. Meet

 

the “Band. CKAC: Las événements
sociaux. CBF: La viz des Quatre.
CBM: Menestrel moderne. CJAD:
Nouvelles. CFCF: Jack Bereh Ehow.

P.M, CIAD: Club 800.
P.M. CKAC: Onnsonpetien ot

ce voir. CBM: Nouvelles.

1:18 P.M. COM: Caurrle en “angle
4:26 P.M, CKAC: Nousvlics.
4:38 P.M. CHLP: Le Catalogue musical.

CKAC:  Varidtés du crépuscule.
CEF:  Radio-collège. BM: Nos
e-mpasiteurs Mudermes, CFCF: Dis-
tinguished Service.
PM. CKAC: Musique fnstruments-

  

  

FRANCAIS QUE LE MONDE ECOUTE

:30 PM, CHLP: Radio-spécial, CKAC:
Rue Prineisule. CBF: Bourse.

ét: Le Famille Robinson, CJAD:
Au Bal. CFCF: Musicale.

5:8 P.M, CKAC: Madeleine et Pierre.
CBF: Xn parcourant I'boraive. CBM
Bourse. CFCF: Gospel Singer.

6:00 P.M. CHLP: L'heure précise. Radio-
journal. CKAC: Vie de famille.
CBF: Yvan l'Intrépide. CBM: Chro-
nique sur les programmes. CIAD:
Nouvelles, CFCF: Le Cræur public.

4:06 P.M. CJAD: Au bat
8:16 PM. CHLP: MélMélo. CKAC:

Chansons françaises. CBF: R-dto-
journal. CBM: Radio-jourmal. CFCF:
Nouvelles.

6:25 F.M. CKAC: Vos marches préférées.
CBF. Chronique sportive. CBM:
Bports. CFCF: What's Happening
To-Might?

4:20 PM. CHLP: Prévisions atmosphér-
ques. CKAC: Variétés musicales.
CBF: Pevin de l'actualité. CBM:
Mérérade. CJAD: Nouvelles. CFCF:
Bprrtscasts.

8:38 P.M. CKAC: Le Forum des Sports.
49 P.M. CKAC: La pièce du jour.

6:48 P.M, CKAC: Les nouvelles de chez-
nous. CBF: Musique Mgire. CBM:
Nouvalles et commentaires. CJAD:
Au bal. CFCF: Adventures of Chur-
ley Cina.

8:50 P.M. CHLP: Le Roi du Chien Chaud
9:55 P.M. CHLP: Radio-anmusire.
700 P.M. : L'heure  fumiliale.

CKAC: Jos Flocke. CBF: Ua Hom-
me et son Péché. CBN: Vieilles
chansons. CJAD: Nouvilies, CFCF:
Nouvelles.

7:08 P.M. CIAD: Au bat
7:18 P.M. CEKAC: Radio-thédire minia-

  

ture. CBF: Métropole. CBM: Trio
de Toronto, CFCF: Command Per.
formance.

7:30 P.M. CHLP: Clinique sportive. —
CEAC: “Mol jab dit <a”. CBF:
Soirées canadienr»s. CBM: Réciia!
de plano. CJAD: Singin’ Sam.
CRCF: Uncle Troy.

3:43 P.M. CHLP: L'Oncle Troy, CKAU:
Nouvelles chansons fr:nçulsez. CB  

      

  

  

   

  

P.M. CHLP: Radio-jrunesse. CJAD:
The Band Wagon. .
PM. CHLP: Récital d'artistes. —

CKAC: Le Tourbillon de la Gaieté.
CFCF: The Shadow.
P.M, CKAC: Choses du Tempe.
P.M, CHLP: Vieilles gens, vieilles
choses. OMAC: Pierrot Latulippe.
CBF: Bwdio G-T. CBM: Ls mtaus
de nos militalzes. CJAD: Nouvetts.
FCF: Ski-Cast. .

CJAD: Album Victor. CFCF:
Io.

P.M. CHLP: Tin Pan Alley Goes to
Town. CKAC: Nazaire et Barnabé.
CBF: L'heure de la Vuise. CBM:
L'heure de la Valse. CFCF: Rudy
Vailée Bhow.
PE CIAD: Light at Even Tide.

CHLP: L'heure précise. —
Combat de boxe -— Nouvelles —
L'Heure ds la danse. CKAC: Ren-
dez-vous romanesque. CBF: Radio-
journal, CBM: Radio-Journal. CIAD:
Nouvelles. CFCF: Gypey Ensemble.

PM, CBF: Chromique

|

itttéraire.
CBM: Revue de l'actualité. CJAD:

Sincn=ly Tours.
P.M, CKAC: Léo Lorrain, ténor.

CBF: Recital d'orgue. CBM: Even

Tide. CJAD: Around the Town.
CFCF: Nouvelles.
P.M, CKAC: (æ Journal ;mrie.

CKAC: Las commentaires.
CHLP: l'heure précise: musi-

 

sir demande. CKAC- Ronsotr

Tos sportifs. UBF. Musique de
l'Amérique du Sud. CBM: Cheuni-
que bibliographique, CJAD: Nou-

: Midnight Expross.
: Jranneite Davis, chan.

. CBF: Mu sue de jazy. CBM:
Bliloque.

M. CBF: Bulrtin de nouvelles,
CHLP: L'heure précise. —

des émissions. CKAC: Viva
America. CBF: Interméde. CHM:
Le théâtre de Vancouver, CAD:
Neuscilez. Fin des émissions. CFCF
Cems for Thoughts. .
P.M, CBF: Orchostre.
AM, CKAC: Nouvelles de Minuit.

   

 

Samedi 19 janvier
—

28 A.M. CKAC: Ouverture et nouvelles
4:26 A.M. CKAC: la réveil provincial

CIAD: Réveil.
7:00 A.M. CKAC: Musique légère. CFCP:

Nouvelles. CIAD: Nouvelles.
7:18 A.M, CFCP: Nouvelles,
9:35 A.M. CKAC: Pot-pourti matina).
7:20 A.M, CBF: Ouverture du poste.

CBM: Ouverture,
1:30 AM. OFCF: Nouvelles, CBF: Nou.

velles of programme musies). CBM:
Nouvelles.

CKAC: Intermide mumcal.
CFCF: Musicale.

. CKAC: Nouvelles. CFCF:
Nouvelles. CBF: Radio-fournal et
tnterméde. CBM: Nouvelles et inter-
mbde. CIAD: Nouvriles.

. CKAC: Déjeuner
:_ Horloge musicale.

A.M. CHLP: Bonjour voisin. CFCF:
CBF: Ellvations matutinales

 

 

1:48
7:48
8:00

 

ale musieal.

   

  

Bulletins "au ski
s nouv-lles. CBW:
: Marches.

CKAC: Intermède musical
: Bulletins d'informa-

CHLP: L'heure précise.
CHLP: Enr musicale.

CKAC: Nouvelles. CFCF: Wak» Up
Stulle. CBF: Nuuvcilea, CBM:

Nontvelt:s  CJAD: Nuuvelles,
9:08 AM. CBF: Pot-pourrl  musfeal.

CRM: Jazz. CJAD: Nouvelles [é-
minines
AM. CEKAC: Iotermide
CJAD: Hit Parade.
AM. CKAC: Au rythme Au tango.

M Yio:

  

musical.

 

A.M. CHLP: Radlo-Jouraai. CKAU:
La caravane du rire. CBF: Les
ch neons que vous aimez. CBM:
Musique ale.

9:48 AM, CHIP: Orchestre Bill Osbor-
ne. CBF: Programme musical. CBM:
A Miss an1 0 Male.

10:00 AM. CHIP: Ensemble À corde tzi-
natrs. CKAC: Les plus beaux dir.
gues, CPCF: Nouvelles. CBF: Ban:
di-jeun-ase. CBM: Théâtre. CJAD:
Nouvelles
AM. CIAD: Au bal.
AM. CHLP: Mus‘que pour tous.
CFCF: Golden Gate Quartet.
AM. CHLP: RadioInformation
CKAC: Conrert miniatures. CFCF
Théâtre des enfants CBM: Aven:
tures d'Archie Andrews.
A.M. CKAC: Yo club de la galets.
A.M. CHIP: L'heure précise.
AM. CHLP: Asmoriation canadien-

  

tr>-françaine des uvetgira  CKAC
le club fuvénile CFCF: Kogan
Time. CBF: Orchestre. CBM: Lea
maitres de À mu<ique. CJAD: Nou-
velles.

19:08 AM. CIAD: Au bal
10:18 AM, CHIP: Le quant d'heure Ctné-

nie
11:38 AM, CHLP: Paul Carson, oren-

nig. CKAC: Frère Jacques CFCF:
Muaiccie CHF: Musique aymiphont-
que. CBM: Musique aymphonigue

11:48 AM. CHLLP: Un bris de (2wette
CKAC: Le club de la galeté. CHOP!

 

Ory
11:50 A.M. CFCF: Nodavellm
tier PM, CHALE: Shi pebcine. —

1hemte féminine, CKAC: Nouvelles tou de ‘A St--Virrue Tunten lea
Eure fil. a i bn ace à

ter,

 

CFCF
pos

 

:_ Tlano Playhanse  CBF:
CRM: Nomvelles de Ia BBC.

ee P.M. CJAD: Just Relax.
M. CKAC: Orgue populuire.

115 P.M. CKAC: L: programme ural
CFCF: Herrin & Bann. CRF:
Herman & Banta. CBM: Tin Road
of Life. CJAD: Pick Lhe Hits.

12:3 P.M. CKAC: Musique en dinant.
WCF: Riding the Range. CBF:
Nouvelion de la BBC. CBM: la
ferme et 9 produtts. CJAD: Nou-
velks.

12:35 F.M, CBF: 7e réveil rural.
12:48 P.M, CKAC: La paride deg vedet-

tes. CYAD: Boite musicale
12:69 P.M. CBP ct CBM: Bignal-horaire

de l'observatoire d'Ottawa.
1:90 P.M, CHLP: Fzdio - journal et

l'heure féminine. CKAC: Ecole su-
périeure de musique  d'Outremont.
CFCF: Bulietins. CBF: Programme
musical CBM: Radlo-Journal.
CIAD: Nouvelles.

06 P.M. CJAD: Concert.
1:08 P.M, CFCF: Swing. CBF: Radio.

CBM: la Croix-Rouge.
CBF: Intermède, |

CFCF: Round-Up Time.  © Program musical. CBM:
On veut savoir.

1:48 P.M. CFCF: Kudio. CBM: Inter-
made,

2:00 P.M. CHLP: L'Heure précise. What
America ln paying. CKAC: Capsu-
les milodigues. CFOF: Optin. CBF:
Opér:. CRM: Relais de Buffalo.
CIAD: Nouvelbs

2:68 P.M. CJAD: Music Hall
2:13 P.M. CKAC: Bamedl musical
2:30 P.M. CHLP: Les malires Ju oon:

«rt, UKAC: Comæervatoire de my
sique. (CBM: Programme musical

3:08 P.M. CHLP: Meet the Band, CKAC.
Le fjarcin du bon parier franciie
CBM: Orctyatre des Etats-Unis
CIAD: Nouvelies.

NIN CJAD: Muric Hall
30 P.M. CKAC: Musique tégère.
10 CKAC: Radic- famille
9 rou. CHLP: L'beure précise. Mé-

lodies pré'érées. CKAC: Les évé.
nements sochiux. CBM: Programme
musical. Nouveirs.

4:05 P.M, CIAD: Club 00.
4:18 P.M, CKAC: Ce wir,

4:30 P.M. CKAC: Résumé dew nouvelles
. LP:  O.taiogue musical

:_ Variétée du crépuscuir
: Qualuer de plano.
CMAC: Mociété Bt-Jean-Bap-

 

  

  tate,
3:00 P.M, CHLP: L'heure précise et le

th’ danrant. CKAC: Orchestre d:
Philadeljdile. CBF: Orchestre. CBM:

  

 

Musique kere. Nouvelles,
4:08 P.M. CJAD: Studio.
3:28 P.M, CHLP: CHLP ce auit. i
5:20 P.M, (HLP: Radio-apéctal, CRM:

Programme musical, CJAD: Au bal
5:06 PCT: L'beldre du the
6: ose préclen, Rad

 

A AC: rade
PF: Bérénade. CRF: C uarrie de

M. Paut Tounin : Musique des
(piques. CJAD: tdi

:05 P.M. CIAD: An bal
6:18 P.M. CHLP: Mé&i-Mélo. CKAC: A

l'honneur. CHCF: Nouvelles, CBF:
Radio.Journat CBM: Programme
rousical CJAD: Nouvelles

0:25 P.M, CFCP: Whata Happening To-
night, CRE: Ta Croix-Rouge

8:20 PU. CHLP: Prévisinus atmarphé-
riques. Radio-annual CKAC: Te

   

le CBM: Récital La fiancée «lu commants. CB CBF: Fin des émissions. CBI:

5:00 P.M. CHLP: L'hvure précise — Le Qunaerie. CJAD: Dick and Jeann Nouvelles. Fin des émiasions, CFCF:
Thé dansant. CKAC: Musique Ins- Orchestre.

trimentaie. CRM: Musbjue clers-] 7:30 P. : A.M. CKAC: Orchestre.
que. CJAD: Nouvriles. CFCP: Terry| 1:58 PM. CHLP: Nouvetle-éclair. CKAC: Orchestre CFP.

and Pirates. sv P.M, CHLP: L'heure précise. —

5:08 P.M. CIAD: Studio. Métairie Ranreurt. CKAC: Le th A.M. CFCF: Nou-nties.

3:18 P.M. CKAC: Pierre et Pierrette. tre Imruvisé. CBF: Orchestre sym- AM. CKAC: CFCF: Fin des émis-

CBM: Intermdde. CFCF: Dick phonique de Toronto. CBM: Con- ons

Triey cert Pop. CIJAD: Nouvelles. CFCF: A.M. CKAC: L'heure — Fin des

83:28 P.M. CHLP: *“CHLP ce ir". Twenty Melodious Fingers. érmtazions. .

=—————8 CIAD: Nouvelles. Ask. CBP: Chansonnetics. CBM:

1:00

1:48

   

  

 

10:38

 

"em
17:20

UE
12:00

1908
12:88  forum deo sports. CFCF: The Feop'e

  

Mérénaces. CJAD: Nouvelles.
P.M. CKAC: La pièce du jour.
P.M. CHLP: lr cufé du Puis
CKAC: Les nouvelles de chez-nous
CFCF: Music of Manhattan. CBF:
Musique légère. CBM: Nouvelles de
la BBC. CIAD: Au bal.
PM. CHLP: Momeats musicaux.
CKAC: La bonne chanson. CFCF:
Trio. CBF: Questlonntire de la jeu-

  

 

messe. CBM: Programme musical
CIAD: Nouvelles,

P.M. CJAD: Au bal
PM. CKAC: Cours d'anglam.
CFCF: Correspondent abroad. CBM:
L'Beure gaélique.
P.M. CHIP: Au fil des ondes.
CKAC: Dana les chantiers. CFCF: |
L'oncæ Troy. CBF: Bport exirn.
CBM: Chronique du samedi. CJAD:
Singing Bam.
PM. Crcr: Ciey Improvement
League. CB L'heure dominicale.

 

CEM: Causerie en anglain. CJAD:
Lucky Melody.
P.M, CJAD: D'Artogs presents.
PM. CHIP: Bunting d'informa-
tion,
P.M. CHLP: Heurs précise. Must-
que pour vous plaire. CMAC: The
Dick Haynes. CFCF: Windy Herman
Show. CHF: Céleste et Valentin.
CBM' bare the Weulth. CJAD:
Nouvelles.
P.M. CJAD: The Band W-gon.
P.M. OHLP: Modern Concert Hall
CKAC: 1a veillée de Ramsey.
CFCF: Man Grom G-2. CBF: Ms
chanson, CBM: Réunion du samedi
solr.
Pr. OKAC: Choses du temps.

CHLP: Musical Round-Up.
C: Les secrets du Dr Moghange.

CFCP: Nationa! Barn Dance, CBF:
Nouvat CHM: Nouvelles. CJAD:
Nouvelies.
P.M. CBF: Reportage d'une joule
de hockey. CBM: Joute Je hockey.

   
  

P.M, CIAD: Concert Hal.
. CHLP: Tin Pan Alley Gues

to Tuwn. CKAC: Bullelina sur »
ski. CFCF: Orchestre symphonitue.
PM. CKAC: Musique de dans
CAD: Lixht ut Eventide.
P.M. CHIP: Theures nricipe  0- ;
chestre Freddy Martin. CKAC:
Studio. CIAD: Nouvelles.
P.M. CHLP: Nouvelles, CJAD: Min-
cerely Yuuri
P.M. CHLP: C'est l'heure de In
dame KAY: Danes CFCF: Dane
CBF- Danse CRM: Orgue. CJAD»>
Around the Town.
im CKAC: Les noûvelles d: 10 h.

P.M. CKAC: Vox popull.
P.M. CHLP: L'hvure précise. Must.
que sur demande CKAC: Bonsoir
les sportifs. CFCF: Mouvelles, CHE;
Danse CBM: Orchestre. CIA:
Nouvelles.
P.M. CKAC: Orrtoatre. CFCP: Par.

  

Vament Hil. CBM: Rela de Win-
nipeg.
PM. CHF: Nouvelles. .
P.M. CKAC: Orchestre. CFCF: Or.
chere. CBF: Orchestre de danse.
CRM: Plano.
PM. CFCF: Nouvelles
A.M. CHLP: L'heure, Fin des émie-
sions, CKAC: Nouvelles, CVCF:
Dante CRF: Nouvelles. CBM: Nou-
Yellen oi fin de T'émission.  AM. CRAC: Orchestre.
a CPCF: Nouvellon et ferme.
ure,

—_— 2
“CHLP samedi 19 janvier

LA sPATRIE»
(301.3 métress — (1490 us.) .
15—Hoayour veislas, |

BRLn
00—1.'heure ps—« ’

  

)

 

 

 

…
»

Broaden
A. 36—Badio-Jou Pis
tk, 45--Orchestre WII

kh

…

 

Osborne.
0e-Ll'heure précise, (J.-B) vailiéres,

Lite). pie à
06—Ensel carde A

18—Musique pour tous, = (Dupuis
Fréres Lite).

18 bh, 30—Radlo- jormation. = (General
Brondeasting Co.

11 6h, @—theure précise. — (Laboratoire
Vitalgine),

11h. 00--Arsociution Canadienne française
des aveugles.

1Uh 15—Le art d'heure Cinémende.

11h. 26—Paui Carson, organiste.

8

3
*
°

9
°
10

LT
1

   

 

11h. 65—Un brin de cnmvrtte — Sales
Renalusance.

12 L. 00heure precios,
0b—L'heure ioe.> ie (Beutangerie

Provineiale).
te—L'houre féminine.
20--L'heure précise,

ase,
20—1 eure feminine.
00—L'heure précise. *

00—What Amerien is playing.
20—Les Muitrea du Concert.
do—Mert the Rand.

: o—L‘beure préche, — (Laboratoire
Viinigine).

. 06—Vos mélodies préférées.

. 26-—Cainioque Musical —
Broadcasting Ce.)

. 00—L'heure précise, (J.-D. Vallibees,

3
Ih @6—Badio - Joursal —

1
1 (Montre Tavan-

(Gonerat

s
e
r
a
a
t
i

er

2CRLY co soir.

P
R
S

«
e
n

a
u
v
u
e
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. 30—Radie-Apécial. (General Brond-
canting Os.)

8h. 00—1heure préicise. — (Laboratoire
Vitaigine).

@ hb, 90—Htadio-journal (Commandité par
Peoples’ Credit Jowellern).

 

8h. oie café du palais.
Th, 00—Mearrats tmsleniix, (J. Beaudin),

onde
 

, Vaitièéres,

 

8h 08—tusiaor pour vous plaire —
l'orchestre Pani Baron).

[13 30edorn Concert Hall.
9h. 98—Musical Roundup,

36—Tin Pas Alley Gees teTo

 

, 0s-—Drebretre Freddy Martin.
15—Nouveiles.

10h 20-—C'rst l‘hrure de In danse avee
'orchesire Carlos Mellas.

. 08—1.'houre précise.
, GO—Mussque sur demander.

Le 06—L'herre — Fin drs émissions,

L'Ansociation ctvitue et puro‘salale à
Bt-Alphonse d'Youville tiendra son assems
biée généitile Mundi prochain, je 21 janvier,
& 6h. du soir en Is Balle Mt-Gérard aituée
œur le bout:vard Crémazie, près de l'égil-
ne.

 

  

 

 

présente

LE VENDREDI 18 JANVIER
DES H A$ H. PAUL

CBM — CBF

Concert
Symphonique

“Pop ”

l'Orchestre Reyaiphonique
de Toronto

sous Ian direction de
HUR FIFDLER

chef d'orchestre Invité
Artiste invité

BERNHARD WEISER
pianiste,

PROGRANME:
Enirée des invitéa-
Taunhnuser

Ouverture de

 

Lattes Wagner
“Oberon”... Weber

Fresvobaldi-Kindler
.. Benjamin

Britten
  

Holero
Tarantella

Concertette américain pour lana
et uvrchestre …. orion Gould
Bernhard Weiner, pianiste.

Avec vigueur etentrain
2 Gavoite
3. Blues
4, Tren vite

Finale: Symphonie No 4
Tochnikowsky

(Rujet & chang nents)
EE —— ER—
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L'Opérette

“LES TROIS VALSES" DE
M. OSCAR STRAUSS

Toutes les fois qu’une troupe d'o-
pérettes a entrepris de jouer les
“Trois Valses’, 3 actes et 13 ta
pleaux de Léopold Marchand et Al-
bert Willemetz, musique d'Oscar
Straus, un grand succés a couron-

né ses efforts artistiques, Pour lez
Variètés Lyriques, c'était une re
prise, T1 y a quelques années, Les
Trols Valses” ont été représentéer
à l'écran, avec la mignonne Yvon
ne Printemps, mais il va presque
sans dire que toute comparaison
avec le spectacle de scène serait
odieuse, car les mille et un trucs
du cinéma ont “modernisé” l'oeu-
vre, qui est bien de #0n époque,
“Les ‘Troia Valises”, chacun le

sait, raconte trois époques: celle de
1860, 1900 et 1940. En ‘60, c'est unc
première danseuse de ballet, Fanny

Grandpré qui s'éprend d'un jeunc
marquis de Chalencey; mais le des
tin les sépare. En 1900, c'est leurs
enfants que le malheur désunit et
en 1940, c'est enfin “le bonheur qui
arrive” à leurs petits-enfants. Com-
me on l'a écrit bien souvent déjà
on aimerait plus de piquant et un
peu moins de folichonnerie, L'oeu-
vre est depuis longtemps accep

tée comme cela, et l'on se plait
toujours à l'aller voir.
“Les Trois Valses* est une opé-

rette écrite pour la vedette fémi-
nine, Aux Variétés Lyriques, c'est
Marthe Lapointe qui joue le rôle
Qui maîtrise mieux sa voix qu'au-

paravant et joue convenablementla
comédie, mais sans avoir le
physique de l'emploi, surtout au

ler acte qui demande une danseusr
de ballet, très gracleuse et souple
MM. Daunais et Goulet sont par-
faits dans leurs rôles et évitent
agréablement les effets faciles
Mme Mia Riddez prouve son utilité
A une troupe d'opérettes. MM. C
Ducharme, E. Woolley, G. Toupin

R. D'Amour, H, Poitras, U. Lippé
A, de Repentigny, G. Paradis, R
Caron, G. Measier jouent les roles
épisodiques; chez les femmes, Mmer
R. Bibeau, G. Otls, Y. Gilbert, I
Payette, M. Bolre font le même

emploi. M. Louis Bourdon inter-
prète avec goût une mélodie des
‘Trois Vaises".
La mise en scène est de M. Gou

let: elle est très convenable, L'or
chestre, sous la direction de Jear

Goulet, donne le support voulu aux
Artistes. Prochain spectacle: “La
Princesse Maritza”,

Feu de $65,000

TORONTO, 18. (P.C.\—Un Incen-
dic accompagné d’une explosion
provoquée par de la gazoline en feu
& causé des dommages évalués à
environ $65,000, de bonne heure.
aujourd'hui, aux établissements de
l'Auto Sales and Motor Exchange.
altués dans Ja partie nord-ouest de
la ville de Toronto. Il se trouvait
environ trente automobiles dans
l'édifice au moment de l'incendie.

 

 
 

 
 

Revue de choix
au <Samovar»

Le café russe “Samovar” présente
actuellement à sa clientèle une
nouvelle revue qui groupe un nom-
bre imposant d'artistes aux talents
les plus variés. Sous la conduite du
Maitre de cérémonies M. Caroi
Grauer, la revue semble vraiment

durer trop peu, tant l'intérêt est
soutenu, du début à la fin.

Voici Sasha, nonchalant et gai.
qui sait conquérir l’auditoire tout
aussi bien par ses pas de danse que
par les notes qu'il tire de sa bala-
laïka, puis la chanteuse Helen Bar-
ton, dont la voix nuancée rend avec
aisance les Chansons les plus variées.
que ce soit “Symphony” ou la mé-
lodie du “Jeep russe” et même un
alr de “La Tosca”.

La diseuse Vera Saroff chante
d'une voix douce, en francais:

“C'est a chanson de tous les jours",
en anglais: “The moon fell in love
with the stars”, en russe: “Katika”.
Faut-H dire que Mile SBaroff a con-
nu des succès partout où elle a pas-
sé, au “Blue Angel”, au “Ruban
Bleu”, au “Saint-Regis”.

Myk San Din et Tracy Davies
nous apportent l'atmosphère des In-
des avec leurs danses: celle de l'A-
mour, celle du monsieur de Bom-
bay qui part en excursion de chasse
avec madame, celle du danseur Hin-
dou fourvoyé à la Havane.
Un autre groupe de danseurs.

ceux de Henri Letang, deux jeunes
filles et un jeune homme qui dan-
sent d'une tout autre manière,
mais avec un entrain et un brio
endiablé,

L'orchestre, sous la direction de
Will Skinner, seconde bien la re-

vue, tandis que Bill Moody fait les
Intermèdes avec succès. En un mot,
une revue intéressante, un maitre
de érémonics Impeccable, et une
soirée très intéressante.

UNE SESSION
PLUS COURTE
QUEBEC, 18. (B.U.P,)—Les pro-

cédures en contestation d'élection

prises par M. Henri Lacombe, con-

tre M. Georges-Octave. Poulin, élu

député de Beauce lo 21 novembre

dernier, auraient pour résultat

d'abréger la prochaine session d'au

moins quelques jours et peut-être
d'une semaine. La coutume veut
qu’on s'abstienne de parler en
Chambre des questions soumises à
un tribunal. Si l'on s’en tient À cette

coutume, on ne pourra faire de

commentaires sur l'élection de la

Beauce et conséquemment, la ses-
sion se trouvera considérablement

abrégée, car de part et d'autre,
l'élection de la Beauce aurait fait
normalement le sujet de nombreu-

ses et acrimonieuses discussions.

 

 

 

veau film

   
Madelwine Robinson et Claude Dauphin dans une scène du nou-

“Promesse à l'Inconnue” dès demain à l'affiche du
Saint-Denis.

 

Le salaire de
l'instituteur
Les discussions préliminaires

concernant les salaires des profes-
seurs enseignant des matières spé-
ciales auront lieu cet après-midi
entre MM Alfred F. Larose, pré-
sident de la Commission scolaire
de Montréal; J.-J. Perrault et Em-
mett-J. McManamy, commissaire;
Léo Guindon, président de l'Allian-
ce des Profeseurs Catholiques de
Montréal; Mile Thérèse Thériault
présidente de la section féminine
de l’Alliance; Michael Collins pré-
sident de la Fédération des pro-
teseurs catholiques de langue an-
glais >.

11 s'agit d'établir el la Commis
sion consent à payer aux profes
seurs de matières spécidles les sa-
laires décrétés pour les profes-
zeurs réguliers selon les termes
du contra: entre la Commission et
les instituteurs. Parmi les pro-
feaseurs de matières spéciales, on
compta ceux qui enseignent le des-
ain, l'élocution, la gymnastique, etc.
La discussion aura lieu aux bu-
reaux de la Commission scolaire,

$1,000 d’amendes

 

Trois tenanciers de malsons de
Jeu et de pari, comparaissant hie

L’horaire du film
Au S.-Denis:— “Le Voile Bleau™

à 12.000, 3.11, 6.15 et 9.29; auss
“Extravagante mission” à 142

4.56 et 8.13.

PALACE — "The Stork Club”
11.20, 1.55, 4.35, 7.10, 9.50,

 

CAPITOL — “Our Vines Have
Tender Grapes”: 11.25, 1,55, 4.30,
7,10, 9.45. -
PRINCESS — “Too Young To

Know" : 11.30, 2.05, 4.45, 7.20, 9.55:
et “Voice of the Whistler”: 10.25,
1.00, 3.40, 6.20, 8.55.
ORPHEUM -- “L'Incendie de

Chicago” : 10.05, 12.30, 2.50, 6.10,
7.35, 9.58.
IMPERIAL -- “Dangerous Part-

ners”: 11.10, 1.55, 4.40, 7.20, 10.05:
et “The Hidden Eye”: 1240, 3.28.
6.10, 8.50.

JEAN

Billets on vente au Secréta   
 

C'est une raison. , . peut-étre Ia meilleure

 

  

Ces jeunes WRENS sont A Elstree — le Hollywood de Ia Grande
Bretegne — en train de tourner un flim intitulé “MKET THE
NAVY”! Ne vous Inquiétez pas, mesdames, ce ne sont pas des bas
de soie... mais ces futures vedettes s'arrangent pour que paraisse

bien ce qui doit bien paraître.

devant le recorder Aimé Leblanc,
ont été condamnés à des amendes
de $100 et aux frais. 56 personnes
trouvées dans ces établissements
ont payé des amendes de $15 et les
frais, ajoutant un total de $1,100
dans les coffres de la ville et de !n
province. 3

 

M. JEAN DUCEPPE en vedette

dans la création montréalaixe de
la nouvelle comédie “Une jeune
fille savait”, d'André Haguet,
prenant l'affiche ce noir à

UArcade,

 RCADE |
COMMESCANT CE sin
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Les Anis de /At
présentent

DANSEREAU
RECITAL-CAUSERIE (Chopin-Mendelssohn)

A L'AUDITORIUM DU PLATEAU
DIMANCHE — 20 JANVIER — 3 HEURES PRÉCISES

TOUTE LA JEUNESSE EST INVITER.

, ANEX avenue Unlisn-Lasalife,
PRIX: Membres: 34, non-enregisiréns J2, tase pov,

 

compositeurs
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Le Québec a toujours
concouru avec succès

 

   
  

  

  

emandes déjà
utres dans cha-
M. H.-T. Jamies

t de CAPAC, commen~

 

annuel pour
$7350 offerte par l'Ansocintion .des

Auteurs ec Fditenrs

   
  

ævamd Iniérét pore

 

‘un chaudement
concours

contesté

    

 

  

Four prouver
est vraiment

- Jamieson remare
eo tel n toujours été Je cas.

nie de Inngue francuine dm

ent de la euliure cn

 

A l'affiche

MARGARET O'BKIEN

“OUR VINES HAVE
TENDER GRAPES”

PRINCESS
“Too Young To Know”

— Ausdi —

“Voice Of The Whistler”

 

 

 

    

 

£e semaine

“THE DOLLY
SISTERS”  

 

 ISey A rare
Betty Hutton

“THE STORK CLUB”
— ma"

- Catfiche

“Dangerous Partners
— Aurel =

“The Hidden Eye”
re

MIE2
GARY MORLAY dane
“LE VOILE BLEU"

— Aus —
Heart GUISOL © Mons GOYA

“L'KETRAVAGANTE MISSION”

    Jd
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Le Canadien aura

 

Il se pourrait que
demain soir, au Forum, avec Boston,

montre des figures nouvelles

 

Plusieurs rumeurs soni mises

mockey, dopuls la défaite du Canadieh par les Black Hawks de

au Forum. Cet échec a été ressenti avec la

plus vive amertume par la direction de l'équipe tricolore et on prête

l'intention de faire des changements sur

l'alignement pour le match de demain soir avec les Bruins de Boston.

Chicago, mercredi aoir,

à l'instructeur Dkk Irvin

Le Canadien a perdu deux re

centes parties ici par la marge

d'un point, et, lorsqu'on a dissé-

qué le jeu de ces rencontres avec

ies clubs Toronto et Chicago, on

semble en être venu à la conclu-

sion que quelques joueurs locaux

t'ont pas fait ou ne font pas

leur possible.

Devant cette conclusion, on croit

que le Canadien mettra de côté

un de ses avants réguliers pour

la joute de samedi soir au Forum

Qui serait-il? Nous n'en suvons

1ien encore,
L'on se doute bien que in direc-

tion n'est pas prime à faire con-

Taitre ses intentions, chose qui

pourrait aider !a cause des Bruins.

tout fulminants et a un seul point

de la première place dans la N

HI. depuis leur victoire d'hler sur

tes Rangers.

On croit aussi À l'éventualité Je

voir une des sentinelles tricolores

mis-s au rancart et d'assister au
retour prochain de Frankie Ed-

dois, de Buffalo, où {1 fut envoye

su commencement de la saison.

Murdo MacKay et Moe White,

qui ont fait leurs débuts contre les

Black Hawks, sont assurés de

Jaligner demain soir et joueront

nux côtés de Billy Reay sur In
troisième ligne. Cette ligne fut lu
plus efficace mercredi soir.
La dernière fois que les Bruins

vinrent à Montréal, on asalsta à !n
“bataille des ecchymoses” et pas
troing de cinq joueurs furent bles-

éés au cours de cette joute. Bil
Durnan se fractura une main, Bil

Cowley se fractura un poignet,

Milt Schmidt, Bobby Bauer nt

Murray Henderson reçurent des
blessures de moindre importance.

Paul Bibeault, qui passa aux
Canadiens lorsque Durnan fut bles-

sé, rencontrera aes anciens :0-
couipiers de Boston et le gardien

de buts canadien-français aura
1 ambition d'impressionner ses

Art Ross et Dickdeux patrons,
Irvin,
A la suite ds In joule au Forum

las deux clubscontre les Bruins,
retourneront immédiatement à
Boston, où ils se rencontreront de
nouveau dimanche soir. Ces deux
joutes devraient avoir beaucoup a
fuire dans la première place dans
le classement. Dans la seule autre
joute à l'affiche samedi soir, les
Rangers rencontreropt les Leafs a
Toronto. Les Rangers continue-
ront ensuite à Chicago pour ren-

contrer

à Détroit pour
led Wings.

faire face aux

Tes Canadiens pourraient s'assu-
fer seuls la première place dans

Les champions outre-mer
participeront à cette

éliminatoire

OTTAWA, 18&—On u annoncé ici
que la C.A.H.A. avait dé-id3 que le
elub champion de l'armée américal-
ne, outre-mer, au hockey, pourrait
participer aux éliminatoires du
printemps pour la possession de la
coune Allan, emblème du champion-
nat amateur du Canada.

C'est après uns conversition té-
Jéphonique avec le président de la
CAHA. Hanson Dowell, de Mid
dicton, Nouvelle-Evosse, que Cecil
Duncan, secrétalre-trésorier de la
Ottawa and District Amateur Hoc-
key Association A annoncé cette
nouvelle. Les champions de l'armée
canadienne outre-mer engageront

tu lutte contre les champions du
district d'Ottawa, dans lon éilmina-
toires pour la coupe Allan, dans
une série de deux de trois.

 

les Black Hawks diman-
vhe, pendant que les Leafs iront

le match de

en circulation dans le monde du

—_—
fe classement de la Ligue Natio-

male en battant les Bruins à deux

reprises, Ou même en gagnant une

seule partie, mais ceci à condition

que les Rangers batteng les Black

 

 
Hawks a Chicago dimanche soir.
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Dans la N. H. L.
J.G.P.N. P. CP.

Canadiens ..281510 3 85 T6 3

Chicago 2381510 3117 9633

2718 ° 86 32
13 5 T7 31

3 107 21
4 108 18

Boston va Canadien.

Rangers vs Toronto.

Dimanche, 20 janvier:

Canadien vs Boston.

Toronto vs Détroit.
Rangers va Chicago.
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Les bendissants

ROSTON, Mass, 18. -—

par le compte de 442

14,826 personnes ont payé le:t

entrée a Madison Square

pour assister au triomphe des!

Bruins, qui les a fait passer en,

avant des Red Wings de Détraul! |

en troisième pla- Û '

Tag
 

ce, ceux-ci res

tant inactifs hic:
soir, C'était lo

deuxième défai
te consécutiv.
des Rangers au:

mains des Bos
tonnais en AU
tant des soirres
puisque le:
Bruins les a
valent batt.s
Boston par 3 «
2, mercredi scir.

Les visiteurs n:

tardèrent pas à
prendre les de

  
schmidt

vants, en comptant leur premier

point dans is période initiale su

un élan personnel de Milt Schmidt

Puis, dans la période médiane, Don

Gallinger accepta la passe de Jack

Crawford pour porter le score à 2

Mil

à 0, dans la treizième minute de

jeu. Quelques secondes plus tard

Crawford se faisait remecitre sa po-

litesse en comptant sur une passe

de Smith.
Mais, les Rangers se lancérent

soudain à l'attaque des position:

locales, dans la troisième période

pour coiapter deux rapides point.

au bout de 16.04 et 1856 minutes

Plusieurs fois, auparavant, les lo-

eaux vinrent à Un cheveu de dé

Jouer Frankie Brimsek, qui sava

de façon fort brillante.

Et, comme les Rangers de-

ployaient des efforts inouis pout

égaler le compte, Woody Dumart

s'échappa avec

compter la dernière unité de la

soirée. A ce moment, les New-

Yorkais avaient six avants sur la

glace, ayant retiré Chuck Rayner

de l'action.

NEW-YORK — Buts. Rayner:

défenses, M, Patrick, Heller: cen-

tre, Laprade; aillers, L. Patrick et

Watson,
BOSTON —- Buts, Brimsek : dé-

tenses, Henderson, Clapper ; centre,

Schmidt: ailiers, Dumart et Bauer.

New-York substituts -- Shibicky,

N. Colville, M. Colville, arwick,

Pike, Demarco, Leswick, Juzdn,

Moe.
Boston aubatituts — Egan, Cain,

Crawford, Reardon. Shiil, Galtinger,

Guidolin, Smith, McGill.

Arbitres -- Bill Chadwick: juges

des lignes: Sammy Babcock et Bilt

Scheer.
Première période
1- Boston, Schmidt .. . +.

Pun.: Henderson.
Deuxième pérlode
2 Boston, Gallinger

(Crawford) . « « + « + + » 1213
% Boston, Crawgord (Smith). 12.56

Pun.: Reardon.
Troisième période
4 N-w-Yo-k, Demarce

1.28 
Schmidt et elias

 (Heller) + oo + ++ «+. » 16.04
5 New-York, Warwick

Bruins gagnent

encore contre Rangers et sont à

un seul point de la première place
————

Les hondissants Bruins de Boston ne sont

plus qu'à un point das lenders de la ligue Nationale en vertu de lcur

victoire d'hier soir, à New-York, sur les R

*
Gardena ! J:

angers jc Lester Patrick,
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Hamilton mène à Richmond

 

  
   

un score
rette classique pour

avintnge d'un poet, sur six au-

ren concurrests. Ces rivasa, un

point em mirière, mont: Joe frows,

d+ Ion Angeles Armand Farina, dc

ne hemceotaëdy, vew-Yerki ai  
   

 

linen, de Chicagur ny Ve
Dayton John
Tuhwe, et Char:
ca Cy,

Mike MeMahon est

retourné par Ross
BOSTON, 18. A.P. Le getant gé-

néral des Bruins de Boston, Art

Ross, & annoncé hier soir que les

Bruins avaient retourné le joueur

de défense Mik: McMuhon. aux

Canadiens de Montréal. McMahon

avait été prêté aux Bruins li y à

queiques jours soit quand les

Bruins prétèrent le gard‘en de buts

Paul Bibeault au club montréalais.

 

 

Le “Big Seven”
reste le même

T'utii.que pertle, dizputée dans In

i « Nationale, hier roir, entre es

 

  

 

  
   

  

  

  

ns de Joston ep les Rangers

Now-York, nwa pas modifié le

emrnt des urants cu Ré
cle d'élite comprend 
re suivants:

 

 

hicugo . . 21 18 3
Chicago wow 3

later, Montréal ia 20

lake, Montréal 20 9 29

smith, Chieage 15 14 28

1. Hentley, Chicago 13 14 ©:

Kaletn, ¢ an . là 18 26  

Un beau recor

de Frank Patrick
NEW-YORK, 18. Frank Patrick,

qui est toujours dangereusement

malade dans un hôpital de Mont-

réal, a établi un record dr hockey

qui n'a jamais été égalé. TI fut en

effet président de ln ligue de hoc-

key de la Côte du Pacifique et Ml

fut tout A Ja fois gérant, instruc-

teur et joucur-étoile des Mill'onnal-

res de Vancouver, qui s'assurèrent

alors la coupe Stanley, il y a cnvi-

ron une trentaine d'années.

I! fut aussi gérant d'affaires du

club Canadien, de Le ligue Nuiivnu-
le, pendant une couple de saisons,

après un court stage au même poste

avec le club Boston.

rtpttr

(Demarco) . . . + - » . . 18.56

8—Boston, Dumart
(Schmidt) +» + ++ + + 2». 18,27
Pun.: Aucune.
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it du nouveau
+

BYLON NELSON gagn: tournois sur tournois, II vient encore

n Francisco après avoir moissonn

 

finir en tê.e du tourna de

 

  

 

honneurs du tournot do Los Angeles, en plus d'une somme de $2,680.

Peu après cette victoire,

partirait en tournée. vers la mi-avril,
Nuison informa les journalistes qu’il

pour donn:r des exhibitions

en Angleterre et duns Afrique du Sud. EH voyagera en avion. I

reviendra à temps pour concourir dans le tournoi ouvert des

Etats-Unis.
 

 

Indianapolisba
Providence, 432

INDIANAPOLIS, 18 — Les Capi-

tals d'Indianapolls, de la Ligue

Amérizaine, ont triomphé. hie) soir,

des Reds de Providence, par le

score do 4 à 2, devant une assistan-

ce de 4.215 spectateurs.

Les vainqueurs comptèrent deux

fois, au cours de la première pério-

de, alors que les Reda avaient des

joueura au pénitencier. Dans les

dernières minutes de jeu les Reds

retirèent lue gardien de buts.

Tony Pnkovieh compta 1» premier

point de In partie. sur des passcs

de Jerry Drown et Rollie McLena-

han, pendant que Scherza était au

cachot, Pendant une punition & An-

derson, McLenahan porta le scor”

240

Dans ln deuxième période, Le-

mieux réduisit cette avance, ave:

l'aide de MeComb ct Knipfel. Dès

le début de la dernière période,

Pete Leswick compta le troisième

point de eon club, sur des passes

de Jim Conacher et dr Les Dou-

Rlas,
Mais les Reds rédulsirent de nou-

vcau l'avance de lcurs adversaires.

quand Lemieux réussit son deuxiè-

me point, avec l'aive-d McComb et

Jamieson,
Leurs efforts pour annuler le

nointage furent vains. et quand lis

retirèrent leur gardien de buts, Fer-

nond Gauthier, lançant de loin, lo-

gea la rondelle dans la cage des

vainqueurs, alors qu'il ne restait

que 17 secondes de jeu.
Alignements:
Frovidence

Bell...buts
Kampman.. défenses .
Anderson... défenses
T.avole. Brown

Gagné. authler

Warwick... ailes o.oo Bukovich

Subs- Providence: Knipfel. Rou-

hell, Bédard, Jamieron. Bellemarre,
scherza Lemieux, Boothman, Me-

Comb,

Indianapolis
seve ees Wilson

. Beibert

Branigan
 

 

   Subs- Indlanapotie: MeTenahan, 

Millar, Blake, Douglas, Simpson,

Behling, Conacher, Brown, Holota.

Arbitres: Keeling et Roche,
Premidre piriode

1 IrJianoçoiis: Bukovich
(Lrown. Mclenahan) ....

2 Indianapolii: MeLenahan,

(Riebert) sesssosuo0000 18.19

Pun.: Lavoie. Scherza, Anderson,

Deuxième période
-Providenre: Lemieux
(MeComb, Knipfel) ,...... 17.21

Pun.: MeComb, Holota, Lavoie.

Troisième pér:cde
4 -Indianapolis: Leswick

(Conscher, Toiglas} co...

L Providence: Lemieux
(McComb, Jamieson) ..... 13.43

€ Indinunnol's: Gauthier 10.43

un. Holols, Seibert,

Le marathondu
trophée Geoffiion

le 24 de février

13.09

 

4.28

Contrairement à ce qui fut annon-
cä précédemment le murathon de
dix miles pour le trophée L. U.
Geoffrion ne sera pas couru le 19
janvier, mais le 24 fivrier, l'abacnce

de neige n'ayant pas permis aux
athlètes de s’entrainer sérieusement
pour cet événement. M. Léo Laiou-
ceur, président du comité de cour-
se, a donc décidé de faire ce chan-
pement afin que cette course soit
un succès. D'autres renseignements
séront donnés plus tard concernant
ce marathon de dix milles,

Anciens de Roussin
victorieux

A l'aréna Roussin, hier soir. lvA
Anclens ont triomphé des élèves
actuels par 7 à 6, dans une joutr
três mouvementée. Mallette fu: le
mellleur des valnqueurs avec trois
buts, tandis que Lusignan, Hrlse-

bols, Benoit et Tessier comptèrent
les autres, Gervais, Masse. Dutizuy.
Ste-Marie, Beaudry et Casavant en-
regirtrirent lea buts des perdants
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Vaste tournoi de tennis canadien
C'est le projet de la CLT.A.

en vue de créer une équipe,
qui jouera pour la coupe Davis

_——
On est sur le point de lancer un vaste ournol de tennis, à travers

Je Canada, en vue de faire le bilan des athlètes caradiens, dans ce
domaine, avant les séries de Ia Coupe Davie,

Jamais dans le passé, le calibre
du jeu de tennis, à travers le pays,
n'a représenté, autant qu’aujour-
d'hul, une quan- pe
tité aussi Incon-
nue. Depuis 1939
Ia guerre a mo-
bilisé tous les
jeunes gens et
paralysé toutes
les organisa-
tions de tennis,
de sorte que,
sur tous les
courts de tennis,
11 peut se trou-

ver des cham-
pions inconnus :
Cest dans l'es-

poir de les dé-
couvrir que sera
tenue cette grande compétition.
“Je crois, à dit R. N. Watt, de

l'Association de tennis du Canada,
que, dans l'intérêt du jeu de ten-
nis, On doit préparer dès mainte-
nant les représentants du pays aux
séries de la Coupe Davis.”
A première vue, il semble que

l'Est du Canada a les meilleurs
joueurs, dans le moment, mais la
Côte du Pacifique a l'habitude
d'envoyer au moins une quand ce

n'est pas deux bonnes raquettes
pour les compétitions de la Coupe
Davis. Vancouver a déjà eu Phil
Pearson et le regretté Bill Pedler,
sur l'équipe de 1939.

Il s'agit done de trouver un
moyen de mettre en lice, les nou-
veaux venus avec les noms qui
étaient célèbres il y a 5 ou 10 ans.
Il faudra pour cela des tournois
provinciaux, couronnés par un tour-
noi pour tout la Canada.
Un connaisseur a émis l'opinion

Qu'il ne seralt pas surpris du tout
si un jeune inconnu émergeait de
tous ces tournois, et se méritait
une position sur l'équipe cana-
dienne qui participera aux séries
de la Coupe Davis,
Présentement, Montréal a trols

joueurs qui promettent beaucoup,

en Henri Rochon, Bren Macken et

J. J. Desjardins. Le jeune Bobby
Dufort, d'Ottawa, joue aussi une
forte partie,

Un junior de 18 ans, & Vancou-

ver, Lorne Main, fait aussi bien
parler de lui. Ce jeune homme est

peu connu dans l'Est, mais il a,
l'an dernier, remporté le cham-
plonnat junior de l'Etat de Wash-
ington. Les connaisseurs de la Cote
du Pacifique prétendent que Main
pourrait remporter le championnat
junior canadien, sans trop d'effort.
Parmi les vedettes d'avant-guer-

Te, 11 convient de mentionner Pear-
son, et peut-être Laird Watt et
Bob Murray, de Montréal, ainsi que
Don McDiarmid, d'Ottawa.

Les Oriolesvont-ils
déménager?

  

BALTIMORE, 18. — Les Orioles
de Baltimore, de la Ligue Interna-
tivnale ont annoncé que deux di-
recteurs du club sont allés faire
line enquête pour con.tater si ce
club pourrait déménager son siège
social dans une autre ville, si une
telle éventualité devenalt nécessal
re.
La direction du club n'a pas eude succès dans sea tentatives de

négociation avec le bureau exécutif
du Stadium Municipal,
Le gérant d'affaires, Herb Arms

trong n'a pas voulu révéler la des-
tination du voyage de ces deux di-
Tecteurs. ‘ll y a deux villes ou
nous pourrions aller jouer durantla prochaine saison, à t lt dit, maisPour des raisons faciles à compren-
dre, Il ne serait pas habile d'en ré
Veler l'identité, pour le moment
présent”,

FALE RIVERS, Mass, — Buddy
Farrel, 185, Newark, N.J. à gagné
Sux points contre Jimmy Mills,
186, New-York, (10).

   

Laval défait le
Saint-Laurent
 

Par sa victoire aur le Saint-Lau-
rent, hier, le Laval vient de mon-
ter en seconde position dans le
circuit Intercollégial. Une victoi-
re que l’équipe du Frère Sergius
lui disputa Aprement jusqu'à la
fin. Le Saint-Laurent, en effet,
vint bien près d'obtenir son pre-
mier succès -dans le circuit, A la
fin de la seconde période le
compte était de 4 à 4. Le Laval
prit une avance de deux points
dans le premier engagement quand
Noël Raymond et Georges Hotte
déjouèrent tour à tour Lahaie.
Mais toute la seconde période fut
rarquée par un pulssant et frue-
tueux jeu d'attaque de la part
du Saint-Laurent. Saindon y alla
d'un point, Masse de deux autres
pour ensuite alder Lefebvre à en
compter un quatrième, Chabot,
Ménard et Raymond assurérent
la victoire du Laval en comptant
‘es points victorieux Daouat

compta pour le Saint-Laurent,
mais Filion du Laval mit fin à
la joute en enregistrant le hul-
tiéme point, après avoir fourni
trois assistances. Larose, du Saini
Laurent, fut la principale étoile
de la partie. Il eut dans les filets
du Saint-Laurent une tenue des
plus spectaculaires.
 

ROCHFESTER, N.-Y. — Sal Bar-
tolo, 130, Boston, a gagné aux
points contre Vince Dell'Orto,
184!g, Philadelphie, (10).

NORFOLK, Va. — Tony Zale,
1623, Gary, Ind, a mis hors de
combat Tony Gillo, 163, New-
Haven, (5).

 

Voici la photo des deux fréres Cooper. A gauche, M

*

 
 

  

Le bilan du hockey
Ligue Nationale

Boston 4, Rangers 2.

Ligue Américaine
Indianapolis 4, Providence 2

CE SOIR
Ligue Provinciale

Lachine à Cornwall.

Ligue Interuniversitaire

McGill A U. de M. .
LE CLASSEMENT
Ligue Américaine

(Division de I'Est)

JG. P.N. P. C.P.
Buffalo .....40 22 12 6 179 142 50
Hershey ....34 18 12 4107 95 40
Providence .36 13 21 2 132 154 28
New-Haven .38 6 24 8 127 170 20

(Division de l'Ouest)

 

 

JG P.N. P. C.P.
Indianapolis .41 21 15 5 185 156 47
Pittsburgh ..38 19 13 6 160 129 44
Cleveland ..25 1613 6 131 138 36
St-Louls .....30 15 19 5 123 163 34

Ligue Senior

J.G.P.N. P. C.P.
Royals ......26 20 4 32132 91 42
Ottawa .....27 15 10 2 125 102 32
Shawinigan . 27 12 14 1 101 123 25
Québec .....281110 2 90 78 24
Valleyfield .26 11 34 1 103 118 23
Hull ¢.00000027 421 2 88 140 10

Ligue Provinciale

J.G.P.N. P. C.P
Lachine ......25 14 9 2 108 100 30
Victoriaville .19 13 5 1 92 56 27
8.-Hyacinthe .22 12 9 1112 101 25
Sherbrooke …19 11 7 1 98 6423
Drumm’ville .21 812 1 76 102 17
Cornwall ......2¢ 420 0 79 140 8

Ligue Junior

J.G.P.N. P, CP
Concordia ..12 6 4 2 67 5214
Verdun .....16 6 4 2 67 5214
Canadiens ..12 6 5 1 50 44 13
Royals ......10 4 6 0 23 30 8
National ....10 3 6 1 35 51 7

Ligue In ég
J. . C.P.

Ste-Marie .... 4 10 8
Laval ..….……...3 13 4
Notre-Dame .2 8 2
Mt-St-Louis ,.3 12 2
Grasset .....3 19 2
St-Laurent ...3 2 0

par id J a

1946

de cinéma, dans une comédie qui
mois.

Al Bchacht rappelait, hier, aux
reporters comment |] s'était impo-
sé aux Sénateurs de Washington.
“Je lançals alors, dit-il, pour le

club Newark de Ja Ligue Interna-
tionale et cha ES

que fois que je

gagnais une par- |:

tie pour ce club |.
jJ'envoyais un $
mot à Griffith
Et toutes cer
lettres étaient
signées “Un par-
tisan”. Un jour
Griffith vint me
voir à l'oeuvre
m'acheta, Grif
tith ne connut
la vérité que
longtemps plus he
tard”, 8 chacht HA

parle aussi d'une Al Schacht
autre de ses ambitions.
“Je n'ai jamais pu frapper pour

plua qu'un but, dit-il, Or, si jamals
je deviens riche, je vais me faire
construire un petit parc où la clé
ture de droite n'aura pas plus d’un
pied de haut. Puis j'engagerai un
lanceur, et quand j'aurai réussi à
loger la balle de l'autre côté de la
clôture, je palerai une pension à
mon lanceur, et je prendrai ma re
traite”.

Al Schacht raconta aussi son
voyage avec les soldats américains
au Japon, En une occasion, un sol-
dat japonais l'écoutait parler, figé
comme une statue de bois. Tous
les soldata furent surpris de voir
Schacht s'adresser en Japonais à
ce soldat, qui prit la poudre d'es
campette,

“Je n'aimais pas ce Japonais, je
ne pouvais comprendre son langa-
ge et je voulais le mettre en ful-

te. Alors, je me suis mis à parler
en hébreu”,

11 finit en racontant une anec-
dote amusante concernant le parti
pris des partisans des Dodgers de
Brooklyn. Un jour, il avait falt
monter à bord de son automobile

    

 

orton Cooper, vendu aux Braves

trois partisans des Dodgers, mais
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Schacht fera ses débuts sous
teur de cinéma

 

NEW-YORK, 18. — Dans son bureau, Al Schacht, qui fut longtemps
reconnu comme le “bouffon” du baseball, fera ses débuts, comme acteur

sera présentée, à Chicago, dans un

#—_
On entrevoit une
victoire à Rocky
Graziano, ce soir

NEW-YORK, 18—Les experts de
boxe du Broadway sont générale-
ment d'avis que Rocky Graziano
devrait remporter une septième vic-

| toire consécutive par knockout,
vendredi soir (ce soir).
Graziano a sl bien fait contre ses

récents adversaires et, il les a tous
envoyés au “pays des rêves” avec
une telle régularité que ces experts
aont prêa à surnommer Graziano
“Rockabye Rocky”. D'un autre
té, Horne, l'adversaire de Graria-
no, n'est pas tout-à-fait du même
avis que les experts et |! prend
plaisir à faire remarquer à tous
qu'il possède exactement le même
nombre de mains que Rocky.
En tout cas, que Graziano l'em-

porte par knockout ou non, il faut
conclure qu'un fameux cogneur
réussit toujours à intéresser les
amateurs de hoxe de la grande mé-
tropole américaine, et le promoteur
Mike Jacobs n déclaré qu’une fou
le de plus de 19,000 amateurs serait
présente au Garden pour voir Gra-
ziano et Horne aux prises. Jacobs
a aussi révélé que déjà une recette
dépassant $100000 était assurée.
Ajoutons enfin que Graziano sera
favorià1 pour 3 et à 5 pour 7 bien
que Horne soit Join d'être le pre-
mier venu avec sept victoires déci-
sives en huit combats, depuis aon
licenciement par l'armée américal-
ne.

BANGOR, Me, 17. — Armand
Michaud, 142, Lisbon, bat aux
points Billy Napper, 147, Boston
(8). Willie Leo, 130, Portland,
knockuute Bobby Fuller, 134, Bos.
ton (2), (K.O. technique).

 

   

quand {1 annonça qu'il était de Ste
Louis, un de ses passagers d'occa
ston fit arrêter ia voiture, et de
manda qu'on le laissât sortir.
 
 

  SR Foi

de Boston, l'an d

   
     -

A droite, c'est Walker,ernier,
qui a été vendu aux Giants de New-York, pour la somme de $175,000.

 

 



 

|

 

 

‘Les conditions de neige sont améliorées

Les conditions de nelge sont idéales dans les Laurentides. La légère

eouche de neige tombée récemment porte à 20 pouces l'épaisseur de

meige, dans la région qui sépare Shawbridge de Ste-Agathe. D’après les

derniers rapports reçus des principaux centres de ski laurentiens, tout

nous fait croire que Val Morin, est

rapport.

 

 

   
FERNAND LESSARD, à caune
de ses nombreuses victoires rem-
portées au cours des dernières an-
nées, qui n été choisi comme porte-
couleurs du club de ski Flan, dans
ln grande compétition internatie-
male, à Lake Placide, le 24 février
prochain. — (Photo Ski Monde

par Lefebvre)

Le McGill rend visite à
l'Université de Montréal

Le club McGti fera ses débuts
ce soir quand il a'attaquera aux
Carabing de l'Université de Mont-
réal, au Forum, dans une joute
régulière de la Ligue Interuniver-
sitaire.

Les Carabins, pilotés par Coco
Blanchard, qui n'ont pas eu trop
de succès à leurs débuts ia se-
maine dernière, étant défaits per
le puissant Varsity, 16 à 5, vou-
dront faire beaucoup mieux con-
tre les Redmen ve voir. Il faut
dire toutefois que nos représen-
tants n’auront pas Ja partie facile

ear l'habile Instructeur des Red-
men, Dave Campbell, compte sur
les services de joueurs expérimen-
tés tels le fameux gardien de buts.
Jack Gélineau, Bob Broderick, les
frères Hale, George et Tom, Jim-
my O'Connor, Paul Gagnon, Jack
Ceostignan, et autres pour défen-
dre les couleurs du club de la rue
Sherbrooke.

Les Mercier, Vaillancourt, Tail-
lon. Gignac, Dion, Bob et Yvan
Pépin, Castagnier, Pinard, Laper-
Tière et autres joueurs du club
aux couleurs Bleu et Or ont tou-
tefois promis de faire beaucoup
mieux que la semaine dernière,
those que l'on verra ce soir.

 

 

la région Ia plus ‘avorisée, sous ce

%Course de fond, de Ste-Marguerite
à St-Sanveur, dimanche prochain

Dimanche prochain, dans la ma-
tinée, la Zone laurentienne tiendra
sa deuxième compétition de la sai-
son, une course de fond (cross-
country) de Ste-Marguerite à St-
Sauveur. Cette course sera tenue

sur la fameuse piste Feuille d'Era-
ble, solt sur une distance de plus
de huit milles. Le magnifique en-
neigement dû À la récente chute de
neige, tombée en fin de semaine,
permettra aux concurrents de oet-
te importante compétition, d'évoluer
dans les mellieures conditions. À
St-SBauveur, dans l'après-midi, sur
la côte 71", le St Sauveur Ski
Club tiendra un concours de des
cente et slalom, pour les classes
sénior et junior, Ce concours de-
vait avoir lieu le 8 janvier dernier,
mais à cause de circonstances in-
contrdlables, cette compétition avait
été remise à dimanche prochain.
S'il faut en juger par les nombreu-
ses inscriptions, ces concours pro-
mettent d'être des pius intéressants.

Concours de slalom, au
lac Beauport

Au Lac Beauport, dimanche, la
Zone de la vallée du St-Laurent
tiendra, sous les auspices du club
de ski Laval, un concours de sla-
lom, pour les classes sénior et ju-
nior. La zone nous signale pour di-
manche, le 27 janvier, une course
de fond (cross<ountry) pour le
championnat de la ville et district.
Cette compétition sera tenue sous
les auspices du Québec Ski Club,
au lac Beauport, pour les classes
senior et junior,

Fernand Lessard se rendra à Lake
Placide, le 24 février prochain

Hier soir, lors de Ia réunion ha-
bituelle du club de ski Elan, il
nous était donné d'apprendre de
bonne source, que la direction pro-

Jette d'envoyer le sensationn:l
«kieur canadien-français, Fernand
Lessard, à Lake Placide, le 24 fé-
vrier prochain, lors des compéti-
tions internationales, pour le tro-
pliée “George Washington”, Fer-
nand, par ses nombreuses victoi-

res remportées au cours des der-
mières années demeure la grande
vedette de l'année. D ne fait au-
cup doute que cet excellent skieur
zaura se signaler de nouveau dans
les prochaines compétitions, qui
aeront tenues sous les auspices de
la Zone Laurentienne, dang les
Laurentides cet hiver, ainsi que
dang cette grande classique,
Lessard débuta la saison en ha-

bile skieur, lors du concours inau-
gural de la Zone Laurentienne, à

Saint-Sauveur, le 6 février der-
nier, en se classant le troisième,
parmi plus de 100 corcurrents.
L'an dernier, il avait gagné la
méme épreuve avec un temps re-
cord, sole 1.21.6 minute. Fernand
Lessard n'a que vingt-et-un ans, et
s'il reçoit le support qu'il mérite,
uous ne serons pas surpris de voir
ce jeune skieur, devenir une de
nos célébrités internationales.

Rapides-Lachine à
Cornwall, ce soir
 

Les Rapides de Lachine qui ont
vontinué à jouer de malchance
mercredi solr, étant défaite par
11 & 5 par le Saint-Hyacinthe, à
Tachihe, quand leur gardien de
buts, Jean-Paul Leasard, pouvait
à peine se mouvoir dans ses filets,
nous Ont annoncé qu’ils avaient
obtenu les services du jeune con-
frère de Montréal-Matin, Jacques Beauchamp, pour défendre leur
forteresse, à Cornwall, ce aoir.  
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Cette scène a été prise près de Miami, en Floride, sur un ierrain de golf du clubBoca Raton. Tommy

Armour indique à la jolie Joan Gordon la position à prendre pour obtenir plus d'efficacité, au golf.

 

 

Dave Caatilloux, champion poids
Jéger et mi-moyen du Canada, a
quitté Montréal pour Berthierville,
ol ila‘entrainera pour son combat
de dix rondes qu'il doit livrer à
Doll Rafferty, le 28 prochain, au
Coliseum de la rue Guy. Castitloux

qui fut défait par décision per
Rafferty dans un combat disputé
à Milwaukee, le ler de l'an 1946,
ne veut pas subir le même échec
cette fois et c'est pourquoi ll prend
ses précautions.
Castilloux prétend qu'un autre

revers aux mains de Rafferty &
Montréal, lui enlèverait la popula-
rité qu’il possède déjà à Mitwau-
kee. Castilloux qui sera l’attrae-
tion principale de cette séance pu-
gilistique organisée par le promo-
teur Jimmie McKimmie, est part!
en compagnie de plusieurs parte-
naires afin de pouvoir s'entraîner
quotidiennement.

TBOIS ASSAUTS POUR
LE PROMOTEUR FOREMAN

Le promoteur Al Foreman qui a
déjà bâclé deux intéressantes
rencontres pour sa séance pugilis-
tique de vendredi, le 25 prochain,
au Forum, est parvenu à mettre
sous contrat hier soir, AI Evans
de Montréal, et Billy Tordiglione,

qui en viendront aux prises dans
un match de huit rondes. Fore-
man est d'avis que ce combat se
condere très bien la finale entre
Harry Hurst et Joey Peralte du
Mexique. On sait que la semi-fi-
nale de cette soirée mettre aux
prises Steve Kronis. de Boston. et
Je dur cogneur newyorkais, Ted
Christie.

Le Concordia à -
Ste-Agathe des Monts

8TT-AGATHE, 17. — Dimanche,
le 20 janvier, l'Association de
l'Aide à la Jeunesse de ia Paroisse
de Bte-Agathe des Monts présen-
ters en son aréna une autre belle
joute de hockey alors que le puis-
sant club Concordia, meneur de
la ligue junior du président At-
phonse Therrien, sera l'adversaire
du Ste-Agathe. Le gérant Donati
et linstructeur Sylvio Mantha ac-
compagneront leurs protégés à
Ste-Agathe. Sur l'équipe du Con-

  

cordia, l'on verra le meilleur comp-

teur de ie ligue junior, Jacques

Locas, un produit de St-Jérôme et.
dans les filets, un autre Jérômien

en la personne du brillant “Tino”
Martin, L'on verra oussi Jacques
Richard, le frére de Maurice du
Canadien, Raymond Laplante, etc.
bref une équipe d’étoile et ie Ste-
Agathe devra se dépenser à ja li-
mite s'il ne veut pas subir un nou-
vel éches,
Jeudi soir, le M janvier, le club

vieiteur à l'aréna de Ste-Agathe
sera I'Amicale St-Gabriel de Ste-
Thérèse.

D'ici la fin de la saison il reste
encore 3 jeudis soir de libre. In-
formation: Henri Foucreau, casier
postal 544, Site-Agathe des Monts,
co. Terrebonne, ou par téléphone
o87w,

Woodcock vs Mills
en mai prochain

 

 

 

LONDRES, 17. — Le promoteur
Jack Solomons a annoncé, hier, que
Bruce Woodcock, champion poids
lourd d'Angleterre et de l'Empire
Britannique, rencontrera, en mai
prochain, Freddie Mills. Le site de
ia rencontre n'a pas encore été
choisi, mais on croit que ce sera a
Dublin, pour éviter les lourdes taxes
anglaises  

   Tg
ERNIE DUSEK VS MOQUIN,

AU FORUM
fl est décidé que Ia première

séance de lutte de l'année, au Fo-
rum, aura lieu mercredi prochain,
33 janvier, La finale, soumise à
ia commission Athlétique, à été
bâclée entre Laurent (Larry)
Moquin et Ernie Dusek,

Ce match sera de deux dans
trois, limité à 90 minutes. Trois
autres numéros le précéderont.

St-Eusèbe vs Im.-Conception
Le club St-Eusèbe, du gérant

Tommy Lajeunesse, rencontre :e

soir le puissant club junior de

l'Immaculée-Conception, à 9 heu-

res, sur la patinoire sise coin Ma-
tianne et Fulum. Tous les parti-
sans des deux clubs sont cordiale-
ment invités à assister à cette
joute.

CHICAGO. — Odell Riley, 186
Détroit, n gagné aux points contre
Clayton Worlds, 197, Chicage, (10).

ORANGE, N~J, — Freddie Are
cher, 148, Newark, s gagné aux
points contre Joey Peralta, 141%,
Tamaqua, Pa, (10).

 

 

 

Bon skieur, skieur prudent!

 

+ Etudiez les contrôles: c'est profitable

* ne skiez pes si faiigué: repotez-vous d'abord
# RO portez pas ves skis avec les pleux dépassant

les pointes cu

montez prudemment sur le train et descendez de même
À ne courez pas d'un wagon à l'autre

+ les pistes ne sont pas à voire vsege exclusif

# ne prenez pas le monte-ponte avec det vêtements flottants

Pout lcs deraiers rapports
et conditions de ski, écoutez le BULLETIN DU SKI avec Marcel Baule,

POSTE CKAC
Samodk 6:30 à 9:33 a.m. — 9:30 & 9:45 p.m.

 

BAG de la BRASSERIE FRONTENAC
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Plus de $4,000,000 dérivant
de la boxe a New-York en ‘45
 

NEW-YORK, 18 — Le président de la commission athlétique de
New-York, le colonel Edward P. F. Eagan, a annoncé que les combats
de boxe entre professionnels disputés à New-York durant 1945 avaient
donné une recette totale de près de $4,000,000. Pourtant pas un seul
«ombat ne fut disputé en plein air, là où on 9eut accommoder des foules
doublant et redoublant celles admisès à l’intérieur.

Eagan, qui est président de la
ocmmiesion athlétique depuis moins
d'un an a révélé que 673 séances de
boxe disputées ny
dans neuf villes
différentes de
l'état de New-
York, avalent
donné une recet-
te de $3,960,213,
soit une aug-
mentation de
$1,486,533 aux les
Fecettes de 1944
qui se chiffré-
rent à $2,482,679
four 472 séan-
ces.

C'est naturel-

tement la ville
de New-York

qui a le mieux

 

P. F. Kagan

fit avec un revenu de $3.273,363
pour 407 séances. Seules leu séances
de Mike Jacobs, 43 d'entre elles, of-
fertes au Madison Square Garden,
ont contribué une recette de
$2,263,289, ce qui est un nouveau
record. D'autres séances offertes

par le fameux Jacobs, cette fois à
l'arène de St. Nicholas, ont produit
un autre $100,000. C’est ia ville de
Buffalo qui s'est classée seconde
avec une recette totale de $355,548
pour 70 séances.

Woodcock contre un
boxeur américain?

 

 

LONDRES, 18. — Bruce Wood-
cock, champion poids-lourd d'An-
gleterre et de l'Empire Britanni-
que, sera peut-être opposé à un
boxeur américain, en Angleterre
avant son combat contre Freddic
Mills, en mal.
Son gérant, Tom Hurst, a dit

hier, que Johnny Rogers, qui le
représente en Amérique, @ troie
poids-lourds américains qui sont
prête à rencontrer Woodcock, Il
s'agit de Lou Nova, Joe Baksi et
Tami Mauriello, Et Rogers espère
que l'un des troie consentira à

rencontrer le champlon anglais d'ici
environ un mois.
 

Ligue de quilles
“Bout-en- lrain”
 

Les joueurs du capltuine A. Tol-
selle n'ont s eu de difficulté à

 

 

  

rendre les points de la joute mur
le Rose.

BLEY (4 pointa)
Dalle Y. Leroux . 75 59 #68— 200
Mile F. Aubertin T6 113 80— 24
Mile R Dugas . 87 176 103—
Mlle T. CGewelt . 63 72 67— 202
WR. Deschénes . . 76 85 83— 243
A. Loleslls , ,.. 116 85 B81 282

Totaux .. .. 480-1462
ROSE (aucem point)

One Malillé ,. .. &2 £2 64— 166
Mlle G. Dagenais 62 70 69— 201
Mile F, Romacler! 61 63 #1— 191
Mlle @ Landry . #2 75 80— 214
Dummy .... .... 106 108 108— 318
A. Aubertin . .. 108 31 78-— 260

Totaux .. .... 446 453 448—1247

JAUNE (3 points)
Mlle $. Maurice of 11 73-— 205
Mlle M. Lelay . . 65 58 70— 193
@flle A. Maurice 67 83 94— 244
Dummy .. .. .... 668 68 66— 19%
G. Mallle ., » 121 108 P94— 321
R. Aubertin +. 12 156 87— 320

Totaux .. .... 477 540 484—1601
VERT (1 Point}

Bile A. Ricard . a 18 66— M7
Mlle Ç. Gewelt . 6 50 60 178
Mme Lafond . .._ 60 71 71— 202
Mile DeValleyrand® 85 54 73— 244
Dummy ., ., ., 106 105 106— 315
M. Mopgeau .... 96 91 64i— 251

Totaux .. 482 441—1407

ROUGE (3 points)

 

pe Sih HEBE© M. lac 5 3
Mtis A Frolo » . 88 86 #8— $10
Mme U. Clavet , 80 47 87— 171
Dummy .. .. .. 126 126 136— 278
R. Clavet . ,. . 95 #1 131— 207

Totaux .. .. … 479 487 Y76-—1511
BLANC (A point)

e Q. Maurice a 59 M— 1
le M, Mattioll 50 88 60— 168

Mile N. Ratelle , 79 80 83— 332
Mile R, Dagenals 103 18 108— 297
Dummy .. .. ... M0 09 89-267
R. Goudreau ... 104 190 109— 313

Totaux ..….…. so #86 474 4M1—1449

 

‘Tod Sloan est un
fameux compteur
 

|
TORONTO, 18—Trois des pre

mières positions des compteurs dans
l'Association junior de hockey onta-

| rien, sont détenues par trois équi-
piers des Redwings de Galt, mais
‘ces joueurs n'ônt pu dépasser Ted

3 | Sloan, du St-Michael's,
| Sloan a un to:al de 53 points, dont
15 assistances et 37 france points.
Bill Curik est en second avec un

| total de 48, Marty Ravelich suit
avec 38 et Lyall Wiseman a un total
de 35.
 

Le lanceur Warren
ira à Fort Worth

Tom Warren, lanceur du club
Montréal, qui joua un grand role
dans les dernières séries de détail
de la Ligue Internationale, a été
vendu au club Fort Worth, dans la
Ligue du Texas. C'est ce que nous
a appris, hier, M. Marcel Dufresne.
On annonce éga- 9
lement que le
club a aussi ven-
du Je jeune lan-
ceur John Co-
lontino, sans
condition, au
club Fort Worth.
Ce club, de cali-
bre “AA”, est
géré par Ray
Hayworth, lex-
receveur des
Dodgers de
Brooklyn et est
un club ferme
des Royaux. Co-
lontino, natif de “
Hamilion, pour- TOM WARREN

ra profiter du fait qu’il pouera rê-

gulièrement à Fort Worth la salson

prochaine, ce qui l'aidera considé-

rablement, et qui sait s'il ne revien-

dra pas au Montréal dans une cou-

ple de saisons. L'an dernier, aprés

avoir débuté avec le Royal, il fut

ensuite optionné au club Trenton

pour y puiser de l'expérience, veis
le milieu de la saison.

Mario Boisvert brille pour
Christ-Roi

Mercredi dernier, le Christ-Rol

recevait la forte équipe des Pira-
tes et lez joueurs du gérant Latour
sortaient victoriux par le acore
de 8 à 1. Bolavert (Mario) dans les
buts s’est montré un mur infran-
chissable pour le club adversaire et
aurait réussi son 3ème blanchis-
sage de la saison n'eut été qu'un
lancer de punition accordé à la
3ème période a 8. Robertson qui
logea la rondelle après avoir frap-
pé le poteau du filet.
Outre Boisvert ont brillé pour les

vainqueurs, Stewart et Deslaurlers.

L’invincible Restaurant

 

2 ied À

 

Deninis
te Reat. Denis juvénile vient

d'ajouter trois autres victoires
son crédit. Dimanahe, I! trlompha
du Parc Frontenac au compte de
4 A 1. Lundi. 1 blamtwhit Le Fa-
meux Ste-Marie, dudévoué, Julien
Gaamen au compte de , ar-
di 1T bManchissait Ce nouveau nes
Adversaires, le club Gulfbault, au
compte de 1 à 9. Rodukphe Portu-
guaim fut grandement en vedette
Au cours de ces trnia Joutes, n'é-
tant déJjoué .qu’une fois en trois
parties. Pierre Simard, Charhon-
neau, Dura 8t-Martin,  Trem-
‘bay et L'Homtle ont brillé À l'atta-
que tandis que Perron, Gravelle et
oper ont brillé sur la défensive.
Inf. FA, M47.
 

MINNEAPOLIS, = Jackle Gra
ves, 128, Austin, Minn, a gagné
aux points contre Charley Lewis,
126, Havana, (8).

PHILADELPHIE. «= Lennox
Dingle, 140%, Phliadelphle, a ga-
gné aux points contre Ernest
oe Robinson, 156, New-York,

 

 

   

Maurice Richard
recut $100 par
succes, a Toronto

L'instructeur des Canadiens de
la Ngue Nationale, Dick Irvin, a
confirmé hier que Maurice “Re-
cord” Richard recevalt la somme
de $100 chaque fois que les Cana-
diens réussissaient à l'emporter aur
les Leafs de Toronto, & Toronto
méme, Irvin a toutefoig tenu à dire
que cet argent n'était pas remis à
Richard par les autorités du club
local,
Irvin a déclaré ce qui suit: “Blen

sûr que Richard reçoit $100 cha-
que fois que nous battons les Leals
à Toronto, et qui entend s'offus-
quer de tout cela? On salt que Jim
Coleman, chroniqueur sportif de la
ville reine, a écrit i! y a quelques
jours dans le “Globe and Mail” de
Toronto, “qu'un de seg espions”
avait découvert qu'une clause spé-
ciale dans le contrat de Richard
faisait profiter Maurice du $100 en
question, pour chacune des victoi-
res remportées à Toronto,

Ilvin « toutefois ajouté: “L'es-
pion de Coleman aurait dû faire
parvenir un rapport plus précis à
son chef, car dl n'y a aucune clause
au sujet de ces $100 dans ce con-
trat de Maurice. C'est tout simple-
ment un riche fervent de hockey
—un grand admirateur de Richard
—qui à blen voulu faire la propo-
sition suivante à notre alier droit,
au début de la saison, et nous a
fait plaisir de l'endosser, Après
tout les joueurs de hockey profes-
sionnels sont aussi des hommes
d'affaires, et chacun tente de ga-
gner le plus possible. Je crois qu'il
n’y à rien de mal à cela.”
Au sujet de la suggestion de Co-

leman, a effet que Richard de-
vralt partager ses $100 avec ses co-
équipiers, Irvin a déclaré: “Les
joueurs de hockey ne sont pas
étroits d'esprit st quand un d’entre
eux peut profiter d'une aubaine,
tous ses coéquipiers en sont fort
heureux”, Ajoutons enfin que les
Canadiens ont remporté trois vic-
toires en autant de joutes dispu-
tées cette saison à Toronto.

 

Le procès de
Léo Durocher

BROOKLYN, 18—Léo Durocher
subira son procès, le 11 mars, pour
avoir porté des voles de fait sur
un partisan des Dodgers, à Ebbetts
Field.

"Il est temps que ce procès soit
entendu, à dit le juge Louis Golds-
tein, de la Kings County Court, en
fixant, hier, la date du procès. Cet-
te cause a été remise tellement
souvent, que c'en est devenu un
scandale public.”
Durocher est en liberté depuls le

9 juin dernier, sur cautionnement
de $1,000, après avoir été accusé
d’avoir battu John Christian, lors
d'une partie contestée des Dodgers.
Christian, à la suite de cet inci-

dent, dut passer 22 jours à l'hô-
pital. …

 

 

Couronnement d’une reine

La direction et les employés de

la compagnie G.-P. Esplin, Limited,
prépare avec enthousiasme l'événe-
ment social de l'ouest de la ville,
par l'organisation d'une soirée
d'amis à l'occasion du couronae-
ment de la reine de leur club de
balle molle pour l'année 1946.
Cet événement social aura leu

samedi, le 2 février 1946, à 10 h.
p.m., en la salle du club Richmond,
506 rue des Seigneurs, sous la pré-
sidence d'honneur de MM. T-P.
Healy, député fédéral de Sainte-
Anne et Frank Hanley, conseiller
municipal.
Trois comités ont charge de cette

organisation:
Comité d'organisation: MM. Hen-

ri Lamarche, Edouard Viau, Geor-
ges Harnois.
Comité du couronnement: MM.

Paul Daoust, Adrien Viau, Adrien
Devost.
Comité de réception: MM. Alfred

Clément, Patrick Légaré, Roger So-
en,
A. Funireltt et son orchestre au-

ra la direction de la musique. Cette
soirée sera rel.aussée de la présen-
ce de plusieure personnages civi-
ques et sportifs.

Inf.: Georges Harnois, organisa-
teur, 170 rue Duke,

 

 

Les activités
de la Palestre
Dans la Mgue Intercollégiale,

l’École Supérieure St-Stanislas ha-
bilement pilotée par le Frère Os-
car a fait subir au Mont-8t-Louis
sa première défaite de la saison,
après une joute très contestée. En
effet, le Mont-St-Louis menait par
17 à 16 quand, 20 secondes avant
la fin de 1» joute et sur un lancer
sensationne. de R. Charlebois, de
I'E.8.8.8., à environ 30 pieds du
panier, les points décisifs furent
comptés pour permettre à l'Ecole
888. de gagner cette rencontre
par la compte de 18 à 17. Hémond
a aussi brille pour les gagnants;
La Haye fut le mellleur joueur du
Mont-St-Louis.
Dimanche prochain, 20 janvier,

à 2 h, 45, à la Palestre Nationale,
l'équipe du Plateau, sous l’habile
direction de Guy Ailard, rencon-
ttera le Mont-St-Louis. Ces der-
niers sont déterminés à faire ou-
blier leur Géfaite de la semaine
dernière par une victoire éclatante.

BALLON VOLANT

Le Y.MC.A. G'ants a défait le
Cherrier, du National, par 15-8 et
15-7. Ces rencontres eurent lieu à
Ja Palestre Nationale,

BILLARD

Le tournoi de billard du Natio-
nal, organisé par Zoel Martel, sus-
cite un vif intérêt à la Palestre.
Dimanche dernier. dans une ma-
gnifique partie d'exhibition de la
classe A, M. Deivica Aliard, cham-
pion du Canada a vaincu M. De
Tilly, par le score de 200 à 154.
Dans la classe B: Guy Daunais,

150; T. Roblllard, 112, Dans la
«lasse C: A. Cufsky, 1009; R. Beau-
chêne, 9%: M. Frénette, 100; M.
Lamoureux, 97.
Dimanche prochain, à 4 heures,

une partie d'exhibition sera jouée
entre M, Noël De Tilly et M. Con-
rad Allard.

 

BOXE
Lors de ia séance de boxe-ama-

teur du National, organisée par
l'instructeur de boxe du National,
Armand Rougeau, qui eut lleu au
Marché St-Jacques, cette semaine,
les porte-couleurs du National di-
rigés par leur instructeur, ont ob-
tenu un magnifique succès.
Paul Tremblay, Jacques Rou-

geau, Jean-Paul La Broase et Eu-
géne Manville ont remporté une
belle victoire.
 

Lever de rideau
a Hialeah Park

HIALEAH, Fla, 18, — La
luxueuse piste de la Floride, Hla-
leah Park, a ouvert ses portes
hier devant une foule record
quand Ellis, pur-sang appartenant
à A. F. Plock, l'a emporté par
deux longueurs dans le handicap
Inaugural, principale épreuve à
l'affiche pour la matinée d'ouver-
ture ici.
Une foule non officielle de 28,-

945 personnes remplissait les es-
trades de Hialeah à capacité et
seulement les trois-quarts de cette
immense foule ont pu se proeu-
rer le programme traditionnel qui
permet aux amateurs de pouvoir

parier sur les pur-sang en lice,
 

La ligue Laurentienne
 

Au Forum, hier après-midi, l'é-
quipe du collège Sainte-Marie a
remporté une nouvelle victoire
trlomphant Bette folsa des “Arts
Craphiques” dc la Ligue Lauren-
tienne par le compte de 10 4 4.
C'était là le dixième triomphe
consécutif des collégiens de larue
Bleury cette saison, sans aucune
défaite.
La ligne Day-Bockstael-Lalibertd

s’est particulièrement distinquée
pour Sainte-Marie prenant part à
six des dix points de son équipe.
A la ligne bleue, Ménard fut don
plus effectifs. Une série d'attaques
adverses vinrent se briser ur co
pilier. La jouta fut disputée À vive
allure, lea deux équipes Inissant
de côté la rudesse pour s'App!!
quer & jouer un beau jeu de hoe
key ouvert qui eut l'heur de plai-
re à la nombreuse assistance,

Taylor, 157, Ashville, N..C, a mis
hors de corbat  J'my Gresham. 181, Miamt, Flo, (8).  

It s'agit de Robert “Red” ROLFE,
qui est revenu aux Yankees de
New-York en capacité de “coach”,

pour succéder à Art, Fletcher, qui
a résigné ce poste pour des raisons

de santé. On se rappelle, sans dou
te, Rolfe, quand li évoluait avec

tantde fini à l’arrêt-court des Bears

de Newark, dans l’Internationale.

 

A la St-Jean-Baptiste

Réunions de la somaine du MN
Juivvier 1946:

DINANCHE 20 JANVIER

Buint-Henri: soirée de varlétés
qui aura lieu à 8 h. 50 du soir au
sous-sol de l'église Saint-Iepri.

LUNDI 21 JANVIER ‘
l'apineau: assemblée à 8 h 1

suivit à 9 h. de la réunion du Cos
mité régional du Centre, au soufe
sol ce J'égilse Saint-Brigide. entrée
1174, rue Chamixain, Tous les offi
ciers et les délégués des sections
du Centre sont curdialement Invie
tés.
Salut-Clément: réunion à 8 h. 16

suivie de l'assemblée du Comité ré-
gional de l'Est, au sous-sol de l'é-
glise & 511, rue Boint-Clément.
Sainte-Geneviève de P:errefondss

séance du mois à 8 h. 30.
Saints-Anges de Lachine: aaseme

blée à 8h 30 & 1403 rue e-Louis
Lachine.
Sainte-Phflomène: réunion au

mois à 8 h. 16, au sous-soë de l'é-
ælise.

Jacques-Cartie.: séance du mois
A 9 h, 3 à 12151, Bois de Bouloe
zne.
Saint-Bernard: assemblée à 8

15 au sous-sol de l'église.
MERCREDI 38 JANVIER

Iberville: réunion mensuelle à
8 h. is à 630 rue Vinet, à Ja salle
du Foyer.

SBUDE 34 JANVIER
Préfontoine: assemblée À t h. 14

rue Mouën. M. l'abbé Carbpnneau
terminera sa série de causerle.
CONFERENCES DU DIMANCHE
AU MONUMENT NATIONAL

M. Pierre Dagenais, licencié êse
lettres de la Sorbonne, docteur de
l'Université de Grenoble, continues
ra dimanche à 8 h. du soir. A Ia
salle lt du Monument national, sa
zérie de conférence sur l'Amérique
latine. Il @arlera dimanche pro
Jhaln dea Andes et des pays que
cette chaîne de montagnes travere
sent: Le Pérou, 1 Bolivie et
l'Egnateur, Cette causerle est ile
lustrée de projectiol lumineuses
Jetitrée esp Ilbre.

N.R.-——la conférence sur la méde=
cine préventive au Monument Nae
sonal, A 8 h. ee reseed) n'uue
Ta pus lieu dimanche, le 20 janvier
prochain. Ces conférences renre
dront plus tard À une date ul se
annoncée dans les journaux.

COURS GRATUITS AU
MONUMENT NATIONAL

Les cours publics organisés par
la Soslété Saint-Jean-Baptiste de
Montréal et =subventionnés par le
continuent cette semaine, au Mos
nument National, 1182, rue St-Lnue
rent,

VOL RY DE LA SEMAINE
Lundi et mer-redi, & 8 h. salle

31: cours de chant et d’académi
var Joré Dulaquerrière;: mardi. à
h. 45, salle 11, cours de l'impôt sur
le revenu, par Alfred Doucet, CA
A.; jeudi, à 7 h. 30, salle 11: cours
d'art oratoire et de diction frane
caler, par Jules Massé: jeudi, à ?

45, au srcrétariat: l’histoire des
vaéges populæires, par Louis-Dhle
‘ippe Poulin: vendredi à 7 h. 45
À ia salle 11: rôle gocial er &conoe
maique de l'assurance, par Thuribe
lelxile,
Le publis cet conlialement Invité

A stilvre ces coure intéressante et
variés. L'entrée est llbre.

 

   

  

 

HIGHLAND PARK, NJ
Jimy Corti, 134, Trenton, a gagné
aux points contre Tommy Monty,
128, Brooklyn, (8).

NEWPORT, Vt. — Léo Méthot,
129, Montréal, et Kid Lebrun, 130,
Sherbrooke, Qué. ont annulé, (8).

BOSTON—AI (Red) Priest, 158,
Cambridge, Maza, à gagné aux
points contre Friteie Zivice, 181 1-8,
Pittsburgh, (10),

ELIZABETH, N.-J—Allle Stole,
188 8-4, Newark. à gagné anx points
contre iVetor Flores, 130, Mexico

 

 City, (8).

 

 



 

  

 

 

Montréal et N.-Y.opèrent des reculs
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Le marché est généralement à ls
baisse sur lu Bourse et le Curb
de Montréal.
 

(Presse Canadienne}. — L'allure
est généralement à la baisse, au-
jourd'hui, sur la Bourse et le Curb
de Montréal. Au nombre des per-
dants on note Canadian Car, Build-
ing Products, Massey, Dominion

Bridge .General Steel Wares, Inter-
national Paper, Dryden, St-Law-
rence Corporation. Abitibi, Donna-

cora, M, & O., Smelters, Canadian
Breweries, Imperial Ol et Ogilvie.
Hudson Bay Mining, & son mieux,
ot Shawinigan sont en guin.
Au groupe des mines, Stadacona

et Central Cadillac sont plus fer-
mes, et Sherritt et Century Mining
sont en reeul,

Cours fournis par ia firme
LG, REACBIEN & CIE

Our. Haut Bas tlh. W
iy . .Arbestos Corp.

Batburat PP. A, 313; ..
Braz. isn TL P. 28%,
Budi Products . 370, . -
Can. Sicamahip . 20 . ….
Can Ca. Firy., 20 on on ..
© ue Wry pr. 315, 31 Shy 440.
Can Locomotive. 38 . D .
Can Pac. Ran. . 24
Crlunrse Corp. … 61
Con M. Bmelting
Dom Bridge …. 45
D. steel Coal B. 15  

 

 

   

 

Production accrue
a Sullivan Cons.

La production du dernier trimes-

tre de 1945 à Sullivan Consolidated
Mines, Limited, s'est reesentie

d'une amélioration dans la main
d'œuvre et démontre une augmen-
talion substantielle sur celle du tri-
mestre précédent. Les expéditions
de lingots d'or et d'argent pour la

période du ler octobre au 31 dé-

cembre 1945 se sont élevées à $301.-
(185 provenant de Vusinage de 32.-

442 tonnes, comparativement à UNe

production de $257.195 pour le tri-

mestre précédent, alors que le ton-

nage était de 28.997 tonnes.
On rapporte que les ouvriers com-

maencent maintenant & we présen-

ter en nombre plus considérable

dans les mines de "Abitibi, et pour-

vu que cela contirue, la compagnie

Sullivat Consolidated serait prête
à exécuter un programme de déve-

loppement très. vaste durant l'an-

née qui commence, afin de mettr»

en valeur les nrmbreuss, indiea-
tions de mineral localisées par les
forages au diamunt.

Minesnon ‘inscrites
Conrs fournis par G.-R. LESLIE & CU

 

  

     

   

  

  

  

 

  
      

   

    
  

  
    

       

   

  

  

   

  

  
   

 

   

 

   

 

  

 

     

   

  

 

Le marché réagit à l'ordonnance
du Federal Reserve Board et les
cours baissent, à New-York.
 

NEW-YORK, 18 — (PA) —
Réagissnnt à l'ordonnance du
Federal Reserve Board, portant la
marge a 100 pour cent pour les
transactions boursières, le marcné
de New-York glisse à ls baisse,
mais sans réelle faiblesse.
Sur un marché actif, les titres

changent de main en fortes tran-
ches, les titres en recul compren-

nent entre autres U.B. Steel, Gen-
eral Motors, U.B. Rubber, Public
Service of New Jersey, New York

Central, Baltimore & Ohio, Puli-

man, R-K-O, Union Carbide, Sears
Roebuck, Boeing et Curtiss
Wright.

Cours fournis par tm firme
L.-G. BEAUBIEN & CIE

 

 

   

  

Our. Want Bas ti h. 30
Anaconds ain. - …
Armour "……….... 1 .… we bn
Bethiche stec! . 102 . .
Gen, abris 2.0 4811 0e
Gen. Motors .... TIM .. .
Int. Paper Com . 441, . oe
int, Paper pr ,. 120 . .
Kenn. Copper 2. BU oo eee
Montgomery Ward Tsty  .. . .
Pepai-Cous 38 . … .
Republic Btecl . .e
denth, Pacifico,
United Aircraft .

  

   

    

 

    

  
    
   

  

  
  
  

  

D Pur Chemical 25 Oftre Dem. |)
Dom. Textile ... 92 UR Bee [A :
Gen. Rieel Wares 20 ii 12 3 -

Gurd. Charles .. 10 Albany River a ÀEE Amer © 4 M : £ &

|

Prix des grains
Imperial Of] Ltd, 175, Amal Kirk . Bt 2 Cours fournis par

Int Pap. Power. 50 Ama: Lander L233 24 JAMFS RICHARDSON & SONS LTD,

Int Petroleum . 2875 . Ale oie een . … 20 ——

Mansey Harris .. 181, .. , Abnatiague LL , 0s 1 WINS
McCoit Front... 18 … Barber lander new - % | Ferm Our. lanl Bas 1120
Mont. LHP .. 28... .. [Benmae ........ Lo. 2B ‘vel rm fay "
Nat steel Car, , 263, .. us vo Bouriamague 12 1 Avelne -
Prix Bron. ..... 60 … .. | Breck doit " 17 Mai …. 314 Pe 51

St. Luwernes Cor. Ry... … . ny ant 250 240 tuiller . 813 ae . 81)

Bhuwinigan ...., 2% oe ve ve Cad. Guldficl4 = 7 Orge

United Bt] Lo. nL.| Chemin I. P ©
Wetan, George. 29 11e 22 Efroac . 08 Ye: sit i a

Cons. Chiboug. . 10 4s |” € :
BANGLES Comet is seixie
Canadienne 17 . .e Caurtmont 30 Mat 100g 10x

Royate an 2k 72 lorbaxka 07 ne Tail 1 187

— De Rantis 13 18 fastonre 175) 1784
Dumico 10 13

Revenu de CPR. Montant 14 IY we
Elvetra 27 3

en hausse de 6.5“.

|

aouivur oe [Mat LL.
= Fontana 1 22 [JUL

Civenter oe 20 22 :

Le revenu brut de Canadian rar end ui %
Pacific Railway Company, la se-|aus a) 2
maine terminée je 14 janvier, s'est Harpers os un

élevé à 55.196.000 en regard de He 24Neatembre]
$4.800000 la semaine correspon-|jiuxh Pam wom Aveine
dante de l'an dernier, une aug Kenbay . . se 15 AN ish 79

mentation de 5316000 ou de 65| Kama.. ES Ib I
cissie M. 1. 53 3 Hentembre. inf €

Four cent. Les revenus bruts ac- a Mxpanse 1 a Decembre - TH 34

cumulés depuis le commencement: takai . -20 23 Nelcte
de l'année 1946 se sont élevés & |Inmdun - Bn Mai. 194$ 1967
35,665,000. comparativement a $9. peak an : 13 15

|

Juillet … 1444

403,00 la période correspondante a 1 Prutemnre. De tt

de 1945. une augmentation de 8262. X um 15 2 fo eta

00% ou de 2.8 pour cent, d'aprég les MAUD 0 ’
2 par Nerteo so Lu

chitfres pubités périodiquement Nan. 3 ° Pétroles de "Ouest
ar . 21 ;

par la compagnie. - New Malartic 10 3
Norbear  .. 110 Ades] J. .
Ohuiaki > 21 unes PacificDividendes payables Ota Bh [ae ce

; 0 Obaska Lake .. at 15 [Angle Cunadan
General Steel Wares Limited : gt . coves 3 1 Brëkih Dom. :

1. r on privilégiée, | Para Camaamn . A 50

onAneBeeue Faces 2 le usar & Edmonton 225 210PB Payore css000e 13 16 |Gmmand Lee. 15
inscrits au 11 janvier, et 20 cents Pershing Man J = Coastal Osha -33

- Presdor .... 7 Som ‘ EUpar action ordinaire, payable le] prisairer 7 an AOpt A
15 février aux actionnaires ins |gand Mal te 20 Daitoume _.

crits au 17 janvier. L'annonce pré- Rainviite 23 2 Davis a

cédente dans ces cas était erro. Kinfor et 9 42 fraurert 13
é tant dates Heed RL. a8 - Foothills. . _

née quant aux montants e, dates 4 vent Mai. . 23 cream Creau LL. Mes
d'inscription. Brott Chib 12% 13 [Home OÙ LL. 340
Oglivie Flour Mills Co, Limited : KV 74 Deemer 12

£1.35 par action privilégiée. paya-|wenden .. 2 7 in

ble le ler mars aux actionnaires Winuait 19 i RU

inscrite au 25 janvier; 25 cents Frsae 2 4 2

par action ordinaire, payable 1€ ) - Ckalta >

Jer avril aux actionnaires inscrits Rosina a7 .

au 26 février. Bourse de Toronto Rae AT

Bruck Silk Mills Limited: 20° - I 3
cents par action, payable le 15 TORONTO, 18, (PC). — [es Mi gunart omy

murs aux actionnaires inscrits auines d'or manifestent beaucoup de|Turner V Ha

15 février, fermeté aur la Bonrse de Toronto !!nitet 4214 131

Aubelle Mines Ltd.
Durant la période terminée le 7

janvier, le puits d'Aubeile Mines.

Lid. à été creusé jusqu'à 414 pledr

de profondeur et l'accrochage du

Se niveau percé A 375 picds. On

s'attend que le puits atleigne 500

pieds vers le tes février et aussi

que commence vera cette date lc

recoupement transversal des vei-

acs.

L'or: a autorisé la construction

d'un laboratoire et elle débutera

incessnmment.

En même temps que le fonçage

Qu puits le sondage au dinmant

de la Ze veine se poursuit

es ——
 

tandis que les Métaux usuels, lee

industriels et les pétroles sont plus

ou Moine stables, Sur UN marché

passahlement actif.

Au groupe des mines op note des

gains pour Quemont. Stadacona.

Wasa Lake, Preston, Malartie Gold
Foelds et Donalds, Macdonald re

cule de 15 cents et des pertes moins

sensibles a'inacrivent contre Eldo-
na, Duquesne et Joliet-Québec,

Sherritt, Waite Amulet et La:
brador sont légèrement en hausss
pour les métaux usuels. Un Rain de
3 cents pour Paclfic Tete est le

seul changement au groupe dea pé
troles de l’ouest. Imperial Ott
United Steel et Abitibi ordinaire
se haussent fractionnairement. Is
autres industriels sont Inchangés. 

 

30 Ww

Communiqués de Bourse

Le Cuth de Montréal a été noti-
fié à l'effet que Noorduyn Avia-
tion Ltd changeait de nom. et que

cette compagnie sera maintenant

connue sous le nom de Nuclear
Enterprise limited. L'abréviation
du ticker restera la même, soit
NAIL

» +.
Tiblemont Goldfields Limited a

notifié ie Curb de Montréal qu'u-
ne option portant aur 200.000 nc-
tions de 15 cents chacune. dûe le
10 janvier tel que signé par Buf-
fnio Canada Gold Mines Ltd. à été 

 

Relevé d'opérations
à Central Cadillac

Les atfa'res de Ceutral "adillac
‘Mines, Llinited vont bien «t nuus
shmmes Informés par son président
Me Girald MoTeigue que le Je
palement de $50,GU6.0U0, qui était dû
à 1 M. l’leminæ Limited et que le
dernivr montant de $36,000.00 pour
1e 16 mars 1648, vient d'être payé
l'achat de In propriété, qui eet dû
le 15 mars 1946, vient d'être payé,
aye eu février.

’olct le résumé des opérations
de torag» au dixmant exécutés cn
1945, aclon be rapport de M.
Kuouloimazine:
Lu campagne de forage au dla.

mant A Central Cadillac a été Inau-
gurée mous terre le 20 septembre
194; el, depuis le 16 novembre, une
forcnse de surface. travaillunt sur
la section de le propriété qui æp-
partenuit autrefois & la Wood Cs-

 

dilla:, 8 également été mise en
opération.
Jusqu'à date vingt trous de fo-

rage courts ont Été faita sous terre
formant un totel ce 13 pi«ds
ainsi que 5 forages de surface au
total de LINE pieds
les sections de

ètre groupes de
quer l'existence de li nouvelles
lentilles de minerzi, dont le ton-
rage sera certainement considérr-
fe, quoique impreutiole à Évaluer
A l'heure actuelle.
Quelqu's-urez dx seciiona de

minerai découveries par tes foru-
ges sont tout À fait implession-
nantes. En particulier is trou U.u.
365. aed A l'extrémité ouest des
travaux souterrains de Central. a
révélé 3 sections de haute teneur
ur de bonnes larzeurs. Lie l'or ti-
Lre À grain grossler nr été observé
dans deux de ces sections, 11 serait
peut-être intéresant de noter qu'au
cours des 16 années de mu carriè-
re minière je n'al jamas rencoutré
de forage dans Lequel troix srotions
séparées portant de hautes valeurs
et de l'or libre mient été revoupéss.
fl est évident qu'un enrichissement
pirticulier en valeurs dor a eu
jeu près d'un pll alg des forma-
tions vonnu dans le voisinage sen
médiat de ce tron.
De bonnes largeurs ont été ohte-

nues dans plusieurs Intersections.
les résultats de furug:s out donné
ventre $1.93, $27.87 et $181.34. Deux
foreuses continuent de
ner «ur la propriété: l’une t
en rurfu_ es sur la sect'on qu
partenu À Wood ‘'adsilac ep I
cast en train d'explorer
des sections
travaux miniess de la

Etat financier de
Canada Cement Co.
Les profits nets de Canada Ce

ment Company ont assuré une aug-
mentation durant l'exercice clètu-
ré le 30novembre 1045: ils se sont
élevés à $828.115 pour l’exercice
précédent. C'est l'équivalent d'’en-
viron $5.37 par action privilégiée
6 1-2 pour cent au lieu de $4.12.
M. J-D. Johnson, président,

mentionne que si le taux de I'im-
pot sur les excédents de bénéficrs
avait été le même que celui qui a
été adopté lors du dernier bud-
get, les profits nets auraient lé-

Eèrement dépassé $6.50 par action
privilégiée.

Les dividendes privilégiés ont
pris 81.004.345 et le compte sur-
plus est passé de $3.409.279 a $3.-
485,081.
Le fonds de roulement a aug-

menté de près de $1.000.000 au to-
tal de $8.208,705 à comparer à $7.-
325.300 à la fin de l'exercice pré-
cédent.
Le chiffre d'affaires de la com-

pagnie s’est accru de 15 pour cent
ot les perspectives actualies sont
que les ventes de ciment égalerant

au moins celles de 1945 Ou mêm”
les dépasseront.

Les achats sur marge

 

 

forage peuvent
mantére § ind.

 

   

  

  

  

|abolis 3 Wall Street
WASHINITTON, 18. (PA) - Le

Federal Reserve Board vient d'a-
mender les règlements concernant
la traite des valeurs mobilières. en
portant la marge A 100 pour cent, a
compter du lundi 21 janvier. ce qui

veut dire que tontes lea transac-

tions devront se faire au comptant,
le et aprés le 21 janvier. Le Board
ajoute que dans le cas des valeura
détenues en garantie collatérale, si

ciles sont vendues, le produit doit
être porté à réduire ou effacer la
dette du client,
Toutefoie le réglement n'exige

pas la réduction ou la liquidation
des comptes ou prêts existants. Le
président du Board a déclaré que
l'organisme use de son autorité pour
empêcher plis d'argen* pour des prolongée fusqu'au 19 mai. 1946, opérations boursières.  

Cours fournis par ia Ferme
L.-G, BEAUBIEN & CIk

Ouv. Haut  

 

  

    

  
   

    

C. D. Bugar..
Can. Malting..
Can. Marconi.
an. Vickers .
Catelu Food .
Claude Neon
Com.
Cons. Paper .
Cub. Aircraft.

. Linoi.

  

LE
…
..
.eMuple L Mil

 

 

 

MINES
Alger 43 a …

38 . >
16 ve PE ..

Bonvitte 28 . on .e
Central Cad. . 434, 431, 43 63
Century Min... 39 a . ae
Cournor . … 83 D . a»
Dome Mines . 30% . … …
Densida ..... LOR ve oe ve
Edona 1.35 . .e .e
tGcidora ...….….…. -30 . ae .…
Heva Cad. ,,, 62 oe . -
Jollet Que. M. 1.12 . ae ee
MacDonald ... 8.25 pr ps oe
O'Brirn G M. 3.40 . oe
Innitora Cad. 238 . “e oe
Perron G. M.. 1.50 ar …
Queve Yellow. .34 . …
Red Crest G.. 2214 . ve
Rochette ., .. .33 D .
Bher. Gordon . 2.50 oe pe oe
Siscue Gold ., 1.26 627 125 1.87
Sullivan Cuns. 3.15 . PE
Hladucona .... LAT 148 147 148
Standani Guid. 33 .e .e

Bourse “des “Mines
Cours fournis par G.-E. LESLIE & OU.

  

 

    

  

  
  

  

 

Ouv. Haut Bas 11». 20
Aug. Can On LZR 128  1.2v 1.28
Auper ..…..... 538 530 530 530
If A 650 ss 890 6e
Teattie . 148 1.44 LAR 148
Brarlorm 174 17% 174 17%
Brian u “ees
Calg. Kumon 235 3235 235 3.38
Cent Patricle., 2.55 265 2%5 285
Can. Malartic. 1.18 $18 LIB 118
Chesterville .. 1.73 1.73 1.73 173
Coch. Willans 4.83 4%; 455 4.88
Kast Malerile. 2.95 295 2% 295
Francoeur, TY 7 tT
Pnicerbrnige .3.00 5.90 590 5.99
Got's Lake ., 48 es - os
Gunn.r Quid . 58.58 se 58
Home OH ... 4.00 400 «no
Hudson Bay 40, 404 40%
Hardrock... 1.10 110 LI0
Hollinger ..... 157 154; 15
Int. Nickel. 43 43 «3
Kerr Adilison. wy 16% 16%
Kirk. lake .. 2.07 207 13607
Little kL. Lis. 287 287 257
Lelteh  srec000 150 150 158
MeKenste RL. 156 15 156
Muclavd Cock 340 340 340
Ming Cory 1047 100, 10%
Maransa . 4.70 4.70 470
Madzen R. 1... ass 455 4.56
Mn! Gohltiisds 345 345 345
Moneta ..….….…. 7e ® 1
Noranda os 6 LC
O'Brivn Ca... aa 335 33
Okalta Of! a5 es 68
Pen Oreille. 285 385 385
Preston E D. 315 315 2346
Pickle Crow. 4.535 45 4.58
Pan 250 250 250
Vaymaaer 1% 79
Hoylite 21 21 2
#.livan 315 215 318
Sladen .. 0 ee ®
Senator 1.40 140 140
Sncoe 12% 125 125
Sher Gordon 255 755 256
San Antonio, 580 nee 1e
Bteep Rock 3270 370 176
Sytvanite ,... 3.50 350 3.50 3.50
Teck Hughes 510 510 510 5.10
Upiee Cansda 3.75 2.76 3/3 278
Ventures .... " 14 14
Wright Harg. 515 S13 813 35.13
Walte Amulet 490 49 190 $90

Internat. Paper
opère un rachat

International Paper Company
Appeilera au Temboursement. Je
ler mars, 59.350500 d'obligations
8 pour cent. cq qui représente la
majeure partie des obligations en

cours. L'opération s'effectuera à
même les ressources de la com-
pagnie.
Les obligations remboursées se-

ront affectées au fonds d'amorlis
sement. qui sera ainai prévu ph
sieurs années d'avance. L'hypothès
que ne dieparaitra pes mainte

nant vu qu'il restera en cours
$200.000 d'obligations.

Marché des changes
NEW-YORK, 18. —— (F.C) — À

ouverture du marché des chan-
ges étrangers. aujourd'hui, le ét
lat canadien était inchangé de ls
velile, à escompte de 94% par
rapport à in devise des Etats-Unis.
La livre sterling su cours de 8.034 était également station:

nalre,

ead 
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M.R.Delage succède
à M.Paul Fournier

 

Le Conseil des métiers et du tra-
vail de Montréal, préeidé depuis
cinq années par M. Paul Fournier,
a changé de président, hier soir, et
c'est M. Roméo Delage, représen-
tant de in loge 234 des Wagonniers
d'Amérique, qui fait partie du mou-
vement ouvrier montréalais depuis
un quart de siècle, qui a été choisi
à l'unanimité, pour diriger les des-
tinées de cet organisme, au cours
de la prochaine année.

Le nouveau président a promis,
à la suite de son élection, qu'il
n'épargnerait rien pour promouvoir
les intérêts des unions interna
tionales, à Montréal, et qu'il avait
plusieurs projets en vue pour ns
œurer le progrès du Conseil des

 

 

M. Roméo DÉLAGE

métiers et du travail de Montréal,
au cours de la prochaine année.
A l'exception de la vice-présiden-

ce et des membres du comité de la
fête du travail, tous les directeurs
ont été élus par acclamation, au
cours de la réunion d'hier soir. À
la fin de ce compte-rendu, sera pn-
bliée la liste des candidats à ces
diverses charges.

HOMMAGE AUX FEMMES

Pour la première fois depuis la
eréation du Conseil des métiers ct
du travail de Montréal, une fem-
me, Mme Germaine Charette, a été
élue secrétalre-archiviste francaise
de cet organisme. Cette fonction a
toujours été remplie par un Homme
et hier soir, les délégués ont voulu
rendre hommage au dévouement
des femmes, dans les activités ou-
Vrières, en choisissant l'une d'entre
elles pour remplir cette fonction.

Le secrétaire-archiviste anglais
est M. Willlam Meehan. Les délé-
Bués suivants ont été élus aux fone-
tions suivantes: Raoul Gervais, se-
crétaire-financier. ©, Letendre, se
crétaire-trésorier; Joseph Gariépy,
Sccrétaire-correspondant, 10e man-
dat; Frank Giroux, statistieicn;
Joseph Giroux, assistant statisti-
sien: FE, Desormiers, guide; Nelson
Fortier, sentinelle. Les vérificateurs
sont: MM, Joseph Giroux, J. Baron.
hon Morel, A. Dorfon et A. Can-

Les membres du comité exécutif
eont: MM. René Dubord, Jon, Ga-
Tiépy, Nelson Fortier, J. Baron.
Hugh Corrigan, J-A. Noël, S.
Handford et H. Shaver.
Les membres du comité des lct-

tres de créance: LL, Charron, J. Dol-
Ton. Denis Alix et P. Pichette,
Les membres du comité de nf-

faires muniefpales: Hugb Corrigan,
J. Garlépy et Claude Jodoin.
Les candidats à la vice-présiden-

ce (deux à élire) sont: MM. Denis
Alix, Omer Gaucher, Hugh Corri-
Ean et H. Shaver.
Les candidats aux neuf postes sur

le comité de la fête du travail sont:
; M. Omer Gaucher, W. Bélanger,
DeJariépy, C.-A. Mondor, J. Doiron,
a ha Alix, Nelson Fortier, Frank
Iroux, René Dubord, Georges Ker-

TY, Hugh Corrigan e N. Bourque. rem

La prochaine réunion, au cours
de laquelle on procédera au ehoix
des candidats aux foncilons contez-
tées, sera présidée par M. J.-Klphè-
ge Beaudoin, président de la Fédé-
ration provinciale du travail,

ss
La Commission d'assurance-chà-

mage annonce la publication (Cédi-
tion française) du 4èmu rapport
annuel de ses activités.
On peut se procurer des copies

de ce rapport en s'adressant au ae-
crétaire de In commission d'assu-
rance-chômage, Ernest-C. Désor-
meaux, Kdifice temporaire No 5,
Ottawa, Ontario,

ASSOCIATION DES PLATRIEKS
L'Association des plâtriers tien-

dra son assembtée régulière ce soir,
à 1231 est, rue Demontigny.
BRIQUETEURS ET MACONS
Une assemblée des plus impor

tantes aura lieu ce soir.

* % 2
L'Union nationale des ingénieurs

opérateur du Canada tiendra une
assemblée, ce soir, à la salle 15,
Monument National, 1182 Blvg St-
Laurent. Initiation de nouveaux
membres.

  

Hyde Park, la
Genève de l'ONU ?

PARIS, 18 — (P.A.) — A une
séance du consell des minis
tres, à Paris, M. Georges BI-
deault, ministre des Affaires
étrangères , a déclaré, hier,
que, selon toutes les apprences,
l'Organiame des Nations Unies
va s'installer à Hyde Park,
peut-être même dans l’ancien-
ne résidence du président Roo-
nevelt, qui deviendra ainsi la
Genève de FO.N.U.

3—

LA VILLE
GÉNÉREUSE
Les autorités municipales ont an-

noncé. ce matin, que 60 constables
de seconde classe avaient été pro-
mus au grade de constables de pre-
mière classe, avec malaire annuel
de $2300 chacun. Cette promotion

a été accordée en vertu de la con-
vention collective dé travail qui
existe entre la ville et les membres
de la force constabulaire.
Par ailleurs, une vingtaine de

pompiers verront leur salaire aug-
menté à $1,925, à partir du 9 fé-
vrier prochain, également en vertu

 

 

 

 

sion à la situation politique
présente en Iran, ni à l’inten-
tlon exprimée par le gouverne-
ment iranien de soumettre son
cas au Conseil de sécurité des
Nations Unies Pendant ce
temps, Ia délégation iranienne
prenait les premières mesures
concrètes en vue du règlement
de la question en litige. Peu
avant le discours du délégué
russe, Hassan Taquizadeh, chef
de In délégation iranienne, con-
férait avec le secrétaire de
l’Assemblée sur les “procédures

techniques” à prendre pour
soumettre sa plainte au Conseil
de sécurité,

On a déjà annoncé que la ques-
tion serait présentée aujourd'hui
ou demain, mais on semblait ne pas
savoir où ni comment serait logée
la plainte. On croit que ce fut là le
wujet discuté au cours de la réunion
de M, Taquizadeh avec le secrétai-
re. Les délégués des 51 pays repré-
sentés à la conférence se révèlent
inquiets, dans l'intimité, sur l'issue
de cette dispute.

Le Consell de sécurité des
Nations Unies à tenu, hier, sa
première réunion. La séance
fut entourée du minimum de
cérémonies, Onze  représen-
tants ont pris place autour
d'un: table en forme de fer à
cheval, dans la salle de con
férence du Church House. Le
Dr Makin, d'Australie, à été
élu premier président du Con-
sell. Le Consell doit malnte-
nant nommer incessamment le
secrétaire général de FO.N.U.
A Canberra, en Australle, le pre- d'un article de la convention de

travail mier ministre Chifley a annoncé,

 

 M. Christopher Ellis, de la compagnie T. Eaton, était hier le con-
férencier au déjeuner du Lions Club, à l'hôtel Mont-Royal. ll a
souligné le fait que la vicloire alliée a besoin d'être achevée pour
être complète. Onle voit ici, à la table principale, avec, à sa gauche,
fe président du Lions Club, M. H.-K. Crebtree et M. Wm, Shields.

" Au Lions Club

    
   > es - is
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(Prato la “Patric™),

Invités avec Churchill

 

Le major général A.-E. Walford, C.B.E., C.B., MM, ED.

et Mme Walford, de l'avenue Arlington, à Westmount, qui sont

les invités du colonel F.-W. Clarke, de Québec à sa résidence d été

en Floride, en compagnie de M. et de Mme Winston Churchill.
Le général Walford fut autrefois adjudant général de l'Armée

canadienne.

Condition de paix
(Suite de In lère page)

Au sujet du contrôle de l'énergie atomique, le délégué russe souligna
que la décision prise par les ministres des affaires étrangères des
Etats-Unis, de la Grande-Bretagne et de l'U.R.S.S., lors de la récente
conférence de Moscou, était d'accord avec le rôle joué par ce très
important Organisme des Nations Unies.

M. Gromyko n'a pas fait allu- 4 

aujourd'hui. que son gouverne
ment offrirait de placer le terri-
toire mandaté qu'il possède en
Nouvelle-Guinée sous le Conseil de
tutelle des Nations Unies. M. Chif-
ley . ajouté qu'il songeait à en
faire autant de l'Ile Nauru, à con-
dition que la Grande-Bretagne et
la Nouvelle-Zélande, qui, avec
l’Australie, possèdent ce mandat,
agiss”nt de même.

Panthéon montréalais

(Suite de la page 8)

donner sa mesure de dévouement

pour la colonie, Dollier de Casson

dit que sl #y rendit utile comme

interprète des Sauvages, ce fut en-

core bien plus par ses bonnes ac-

tions contre les ennemis, aurquels

a montré plusieurs fois son cou

rage, et par lesquelles 1! a mérité

ses lettres de noblesse.

Avec quatre hommes il attagua

25 ennemis, et avec 85 compagnons,

W mit 300 Iroquois en fuite. Fait

prisonnier par lee Agniers, ceux-ci

Tué donnèrent bientôt aa liberté

parce que lui-même s'était toujours

montré bon paur seg prisonniers.

Pour le récompenser de son dé-

aouement, le gouverneur de Mésy

le nomma procureur du roi. Lors

de son mariage, Maisonneuve lui

concéda la Pointe, qui devint dès

lors la Pointe-Bt-Charles, puisque

M. Le Moyne se nommait Charles.

Talon Mi obtint la seigneurie de

Longueuil et des lettres de noblesse

en 1668. M recut le fief de Chd-

teauguay, avec les {les St-Paul, St-

Bernard, Ste-ITélène et Ronde. Il

prit part à l'incursion des Cantons
des Iroquois, en 1666, commandant

le bataillon de Ville-Marie. Mie

s'épuisa à la malkeureuse campa-

me du gouverneur La Barre contre

les Tsonnontouans. Charlcs Le Moy-
ne à fait plus que tout autre la

nuerre contre les Iroquois; él a don-

né aw Canada la famille qui west

le plus éllustré au service du pays :

les Machabées de la Nouveile-
France.

Eugène ETUCHER
.

TCHOUNGKING. — Pour sup-
vléer au manque de sucre dats
ie nord-ouect de la Chi:e, le Bu-
reau Agricole de Sh-:nat à procé-

 

 dé à des ex‘ + “s rour la eul-
tua ta int “A. *

Pays réduits
à la mendicité
WASIMNGTON, 18, (P.A), — Lee

Etats-Unis semblent être blen dis
posés à empêcher l'Italie de mar
chervers la faillite complète, Ils
demanderont en effet aux Alliés de
renoncer à leurs réclamations eo
réparations de Euetre et de per-
mettre à l'Italie de garder sa vieil
le flotte marchande ainsi que son

equipement Industriel,
La Russie pour sa part réclame

des réparations au montant de
$300,000,000 au nom de la Grèce, de
l'Albanie et de la Yougoslavie.
Les Etats-Unis ont jusqu'ici con

tribué pour une somme de près
d'un milliard pour aider à l'Italie
à se relever au point de Vue éco
nomique et On espère que les pays
alliés renonceront à leurs réclame
tions qui se totalisent & plus de
$500,000,000,
Cette mesure aurait pour but de

restaurer la paix économique eo
Europe.

a

Menace de grève
M. Denis Alix, organisateur de

l’union internationale des casquet-
tiers, a annoncé, ce matin, qu'une

Ce de grève chez quelque 300
casquettiers de Montréal, est signs
lée et qu'à moins d'une entente en
tre patrons el employés de ces fa
briques, la grève éclaterait d'ici
quelques jours.

Beauet froid !
Beau et froid! Telle est la pus

diction que rinqualent les més
téorologues pour aujourd'hui.

D'après eux, le thermomètre en
registrern 15 degrés au-dessus
de zéro au sommet de ia jour-
née, pour redescendre jusqu'à
Zéro dans Ia soirée. A 10 heu-
res, ce matin, on enregistrait

13 degrés au-dessus de zéro à
l'observatoire McGill, et on
nous informalt que, depuis hier,
le mercure n'ava't pu réussir à
descendre plus bas que 12 de

grés, toujours au-dessus du wb
ro, Ce qui est tout de même
beaucoup moins froid que le dé-

al” de la semaine.
a—

SUCCESSION FRANCOIS-
XAVIER BEAUDRY

AVIS est par les présentes done
né que R. Beaudry Leblanc, gene
tilhomme, de Ste-Agathe des Monts,
district de Terrebonne, Dame Jus
liette Leblanc, de la cité de Wests
mount, district de Montréal, veuve
de Carlos A, de Costa, en son vie
vant, gentilhomme de Buenos-Aires,
République d'Argentine, Guy Péro-
deau, de la Cité d'Ottawa, province
d'Ontario, pilote dans le Corps
d'Aviation Royal Canadien, Dame
Françoise Pérodeau, de la ville de
Montréal-Ouest district de Monte
réal, épouse contractuellement sée
parée de biens de Paul E. Trudel,
comptable de la dite ville de Mont-
réal-Ouest, de ce dernier dûment
autorisée, demanderont à la Légis-
lature de Ja Province de Québec,
À sa prochaine Session, la passa
tion d’une loi spéciale aux fins de
faire décréter que malgré l'ambie
quité des termes des testament et
codicile ci-aprèg cités ils sont les
seuls appelés à la subatitut!on créée
par feu François Xavier Beaudry,
~n son vivant, bourgeois de la cité
de Montréal, aux termes de son
“:r'amont du 27 février 1885 et du
“odicille à ce testament, en date
Y1 23 Mars 1885, et que depuis le
7 février 1931, date de l'ouverture
‘a fa dite substitution, ils ont eu
et {ls ont te droit, le pouvoir et
l'autorité de vendre, — hypothé-
vuor et autrement aliéner les biens
“mobiliers et Immobiliers faisant
~rtie de la substitution du dit
‘ ~=-n'g Xavier Beaudry et d'en

disvoser en pleine et absolue pro-
priété, notamment la propriété ire
“ostère enmnosée du lot cadas-

tral No 345 et de la partie non
~ubdivisée du lot cadastral No 347
du quartier St-Laurent de la .cité
*3 Montréal, avec les bâtiments
dessus érigés, circonstances et dé-
vendañoes, et autres fing nécessal-
“= ecutiles.

Sennérhal, janvier 1046,
DUSSAULÆF, DUSSAULT

& VADBONCOEUR,

 

 

 

 Procureurs des requérants,  
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La
Pyect Humoristique

Gai lon la... 

Entendu l'autre soir dans un sa-
fon ce bout de dialogue entre un
de nos plus brillants avocats et un

Guisse, représentant de produits

chimiques...
—Votre yn—disait l'avoent, fai-

 

m au rôle très Impor-

    

  Fassistance et d
itaires — est um trie

—F'eut-être pas en ce qui concer-

ne sa superficie.,.—répondit mo-
destement le Sulas

  

BON CONSEIL

Cette Jeune fille jolie et intelH-

gente est déjà dévorée par la pas-

sion des Muses... Elle à écrit un
pocuetl charmant de vers—dont quel-
ques-una sont même très bien...
Puis, prenant son courage À deux

mains, elle est allée avant-hier le
montrer à un vlell écrivain.
—Quel âge nver-voust demande

Be vieillard.
~Vingt ans!... répond timide-

ment ia jeune [Hiv

—Dépfches-vous de le diret...
s'éerie I'terivain, (un passe tellement

vitet..
“.
NUANCES

Peux mévaniclens sont en train
de faire quelques réparations dans

Ja salle de bain d'une riche maison
@'Outremant

Len denx copains font leurs re-
marques sur fous les aceesnoires

nzuens et hyxléniques.
—Dis donc, dit J‘un, peux-tu nvex-

pliquer la différence entre le “tact”

et la “palitesse”?
0h, répoud l'autre. cent

oimple, Si, par exemple, te

dans cette aulle de bain, €
trouvant “madame”
Euelre, tu aortes en

blem

  

—MiMe excuse, Madame!" c'ust

Ge la politesse. Mais si tu fermes

La porte en disant:
—Pnrden, Monsieur. Ça cent

 

du cneti...

+ + #
LES HOMMES A LA CUISINE

De piua en plus, dans les salons
ot en société, on entend des nes-
sirurs, surtout parmi les anviens

combattants, qui se vantent de ‘sa-
voir faire la cuisine” et qui même

la font très bien. J'ai goûté der-
Nièrement à deux ou trois diners
préparées l'un par un ancien officier

de marine, l’autre par un comédien,

le trolsiëme par un journaliste, et

Je m'empresse de déclarer qu'ils
étaient tout À fait exvellents!
Au fend, rien d'étonnant à cela...

  
 

Les changes

 

— Maman, fai changé les 4

pièces de 23 sous de ma tirelire.
—Où est le billet ©
J'ai pas changé contre um

billet, mals contre des bonbons.

 

trices de La “Patrie”, en particulier,
nulle peine même légère. Mals ‘e
souci le plus élémentaire de la vê-
rité m'oblige & reconnaître que nos

adorables compagnes, À quelques ex-
ceptions préds, comme de justel... ne

sont pas réellement ce que l'on pour-

ralt appeler de “vraies gastrono-

mes”.

Evidemment...
Dans toutes les familles moyen-

nes, c'est l'épouse qui s'occupe de

1a cuisine. Ft, dans les classes plus
aisées, On entend souvent tn hom-
me marié dire À ses amis:
—Ma femme a ume façon à elle

€ In perdric aux choux qui
«a pareille...

Oui!... Mais cela ne prouve ab-

solument rien du tout,

81 dans tout ménage unl se ren-
perte. Mindnme met “ly main à le
pâte” et dirixe personne
forme batierie des casseroles,

eroyen pas que ce nolt par vn amour

  

  

  
 

temmodéré de In gastronomie, nl en-
in par le dénir Inné de ner-

sir “l'art de bien manger”... Nom!
C'est anrtont: ou par nécessité no-

clale, eu pi amour de 08 ma-

rll?
Dans le premier cas les exlgen-

nes financières entrent directement

en jeu et obligent la femme à pré-

parer ‘lu pâtée* pour le mari, qui

est au travail, ou pour les enfants,

aui sont À l'école.
Dans le deuxième cus, même of

In présence d'une bonne d'une

© lêre permet à In maltresse de
mnisus de se décharger de Ia cor-

vée de In cuisine, Il ent faclle de
camprendre que al “Maiame” s'en
verupe, t'est parce qu'elle adore son

 

  

  

 

 

Je ne voudrais faire aux femenes, époux. ite malt qu'il préfère tel

en wéndral, et aux charmantes 1ec- plat, préparé de telle manière...

» —— = 

RIONS UN PEU
 

 

   

Le géncral Eisenhower recoit un degré honoraire

 
Mme Eisenhower accompagna le général lorsqu'il se rendit à l'université de Toronto pour
recevoir un degré honoraire. On sait que Toronto fit un accueil très enthousiaste au géné-
ral lors de sa visite. Mme Eisenhower ne fit qu'une apparition en public avec son mari, car
une récente attaque de pneumonie l'oblige encore à restreindre ses activités.
 

autrement il n'en mañge pas.
Et Madame craint que la bonne

ne prépare pas le plat “tout & fait
comme Monsieur aime qu'il soit

fait”
Toutes les femmes savent di

plus ou moins, “faire” In cuisine...
Mais trés peu nombreuses sont

  

la culsine,
Et la anstronomie, cette forme au-

périeure, raffinée,
d'aimer la bonne cuisine, reste um
apanage purement maseullu, comme
cela ent démontré par le fait

(oun len chefs des
ranis du monile, aont des hommes!

++
LES COUFS DTRS

A Hollywood, les STUNT MEN
viennent de fonder un Ciub.., On
appelle STUNT MEN A Hollywood
les spéclalinten des coups dure...

(eux qui remplacent dang un flim
les grandes vedettes lorsque celles-

ci doivent gffectiier quelques proues-

ses danacreuses, comme ae faire

tamponner par un auto, tomber d'un

avlon en marche, sauter d'un train,

ete.
Voidd une

tuellement en vigueur!

Etre renversé par une automobi-

le: 20 dollars; collision, suivant la

vitesse et Ja dimensioi
tures: de 100 À 250 dollar
précipire: 750 dollars:

avec parachute: 200 dollars; passa-

ge en vol d'un Avion sur «n autre

avion: 250 dollars; chute de plu-
sieurs étages dans un filet: de 100
$ 200 dollars!

  

  

  

 

d'un avion

Jean RIGOLE.

Réélu président
SHERBROOKE, 18 — L'Associa-

tion agricole des cantons de l'Est
tenait, hier après-midi, à Sherbroo-
ke, sa réunion annuelle. M. AC.
Ross, qui agissdit comme président,
depuis la démission de l'hon. John-
8 Rourque, ministre des Terrea et

Forêts et des Forces Hydrauliques, à
été réélu président de l'association.
M. Léo Laliberté a été choisi com-
me premier vice-président, et M. E-

 

  E, Spatford comme deuxième vice
président.

celles qui “aiment” réellement faire"
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HORIZONTALEMENT 4+—Du verbe aller — Mot servant
1—FEntêtement. à désigner une parsonne,
£—Anclen bouclier — Abréviation

de cinématographes.
2—l'rinom personnel — Lettre

grecque — Du verbe être,

 

Solution du problème d'hier

[E[R[A|D/I|c/A]T|I]|O
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8—Synonyme de temporisateur,
$—{'olère — Conjonrtion.
1—Pan propre — Viile d'Italle.
8—Négation — Symbole chimique

du sodium = Arbuste.
9—Sortes de poèmes en l'honneur

d'Apollon — Pronom personnel
10—Cholai — Enlàvent la vie
11—Demeure — Préposition,

VERTICALEMENT

1—Adreaser une pétition.
3—Nettoyer — Dieu des vents.
3—Petlt rulissean -— Principes de

vie — Du verbe mouvoir,
4d-<Anlmal têtu.
5—Membrsa d'une secte religieuse

qui  proscrivait le cuite des
images,

e&—Conjonction négative — Métal
Jaune,

T—Appauvrissement du sang —
Borne, Hisière.

8&—Lémonstratif -— Abréviation de
maintes — Consonnes jumelles.

$—Representation des saints —
Dans toi — Consonnes Jumeltes.

10—Premières lettres de ‘taire =
Vaseu où l'on dépose les bulle-
ine de vote,

1tasIntenter en justice — Oa de cer-
tains poissona,
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REMERCIEMENTS
se
MeDOUGALE—LaA famille M-Mou-

gall remercie sincèrement les per-
sonnes qui ont bien voulu Jul té-
moigner des marques de pymoathia
A l'occasion de im nrort de Mme
veuve Albert McDougall (Lum'na
CGaznon) suit paf offrandes de mes-
se, tribots irituels, floraux ou
assistance x funérailles

  

   

Nécrologie
——

Mlle Bridget Dillon, fille de feu
John billen St soëur de feu I'hon.
Jose¢ph-H. Dillon, er. ost décédée

matin après upe courte ma-
ladie, Les funérailles auront lien
samedi matin, À neuf heures 46, en
l'église St-Anthony.

L’arme de
Larment
OTTAWA, 18 (D.N.C.)—On pré-

voyait hier soir au palais de justi-
ce Que le procès de Larment, D'A-
mour et Henderson, pour le meur-
tre de l'agent Stoneman, pourrait
bien 3e termiher d'ici quelques
jours, contralrement aux prévisions
du débat de in semaine.
Tard dans l'après-midi, le juge

F. H. Barlow, qui préside les as
sises d'hiver pour le comté de Car

leton, a ajourné l'audience, et re
mis à aujourd'hui sa décision en
matière d'acceptation des déclara-
tions faites par les prisonniers à
la police, à la suite du crime. Si
ces confessions sont admises par
le juge, cette procédure tendrait à
sim-llfier le procès.
Dans le cours de la journée

d'hier, les témoignages pour la plu-
pert ineriminé l'un des trois pri-
sonniers, Eugène Larment. L'agent
John Hardon, qui a arrêté Larment,
a déclaré dans la boîte que son pri-
sonnler avait admis que le revol-
ver ramassé dans la zue était le
slen. Un autre témoignage avait
dans la matinée tenté d’établir que
la balle retirée de Ja jambe de
Stoneman avait été tirée de ce re-
volver,

Deuil pour lesPetites
Soeurs de l’Assomption

communauté des Detiten
Kourrs de l'Assomption viene de

© un de sès mernhres lea plus
NQUÉE en là npernonne de la Mé-
ide Soeur Marie-Blisabeth-du
>m-de-Jésus, aupérieure, décé-
> tdi, À Age de 77 ans. Cette

<onzrération qui se dévoue auprès
des malades pauvres est profondé-
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Un petit piano mobile
pour faire des heureux
Les patients alités des salles

de l'hôpital militaire de Mont
réal, chemin de la Reine Marie
oat Drives de certains divertis-

en aute d'un petit piano
mobile. SE quelqu'un consentait
À prêter eu à donner un tel ins-
trument pour le bénéfice exclu-
sif den anciens combattants
blessés, Il ost prié de télépho-
ner i Grattan DD. Thompson,
président du Comité récréatif,
Consell de coordination des ser-
vices de guerre à Montréal,
MA: 2145,

 

 

 

Nouvelle aile au
chalet du golf

Le président du comité exécu-
tf de la ville de Montréal, M.
J.-0. Asselin, a annoncé, ce ma-
tin, que le comité exécutif avait
décidé de demander des soumis-
sions pour la construction d'une
nouvelle alie au chalet de goll
municipal.

Depuis quelques années on se
plaignait du manque d'espace,
au ohalet de golf. at c'est à la
suite de représentations de la
part de la commission consulta-
tive du golf, présidée par le com-
missaire R.-F. Quinn, que les
chefs de l'administration muni-
cipale ont décidé d'autoriser la
construction d'une nouvelle aile
au chalet du golf.

CONCORDIA
BIEN GARDEE
L'hôtel de ville de Montréal ne se-

rait pas un bon endroit pour com-
mettre un vol à main armée, La
preuve en à été donnée hier. Hier
midi, le système d'alarme se dé-
clancha subitement appelant la po-
lice du poste No 5 de l'édifice, al-
tué au rez-de-chaussée. Ceux qui
entendirent l'alerte £e rendirent en
toute vitesse sur les lieux et ils y

 

 

 

“(trouvèrent déjà sept constables,
dont trois étaient venus des quar-
tiers-généraux de la police.
Un employé avait accidentelle-

ment touché le bouton du système.
mais ceci prouve que si des bandits
s'étaient présentés, Ils seraient tom-
bés dans les bras de la toi.

Le diner annuel des acheteurs et

Aux funérailes de
Mme A. McDougall

Ces jours derniers, avalent lieu
en l'église N.-D. Auxiliatrice de Ver-
dun, les funérailles de Mme veuve
Albert McDougall (Lumina Ga
gnon}, décédée au presbytère, à
l’âge de 78 ans.

Le deull était conduit par Henri
(curé). Luclen, Armand, ses fils: À.
Carault. J. E, Beaudoln, 8. Barb
ses gendres; Arthur Gagnon, son
frére: Joseph Gagnon, beau-frère,
Édrar, Arthur. Henrt St-Onxe, Re-
né Gagnon, lieutenant R. Martel, O
Rerthiaume. l E. Couturier. J. M.
Lavallée, ren neveux: Wilfrid Eer-
tinguette, Edwin Elle. Jacques Me-

Dougall, Louls.
Jean, Fréderie
Claude et Pler-
re Bédard. Mar-
ocl. Lucien. La-
Philippe, René
Jean, Mare, Me-
Dourall. Olier
Lavoie, Anata
et Yvon Brunet
Jean, Yves
Beaudoin, Yvon
et Gérard HBar-
beau, ses petits-
fis: les abbis
Fortin et Bou-
tet.

 

  

 

On remarquait:
M ne Albert Dames de Ste-
MyNOUGALL Anne. norteuses,

W. G roux, fiMums E. Leblanc,
J. Lapiante, J.royal, R. Martle,

Chalut.
MM. Jos. Caron, J, O. Dupont, J.

A. Lanouetie. Jos, Lavault, W. Les-
saré, M. Duquette, L. D, V.au, Jos.
Soucisse, H, DLonenfant, margulilers
et leurs épouses, L'hon. juke C. A.
Bertrand, l’aul L. Bernard, M. «t
Mme Jean Trude). MW, Lr et Mme
Bug, Thibault, Dr J. Archam-
bault, I. E. Coté, M.I'. Lionel Ross,
MBP, Albert Gauthier, Gérard
Cool, Deiphix Hébert, échevins; M.
et Mme Jr M. Ficury, M, et Mme À.

artrand, J. Chalut, F.
Fauteux, P. Deliva,
-n, H. Choquette et

viusieurs centa'nes d'autres,
La lcvée du corps fut faite par

“abbé FF. J. Fortin: le service a êté
chanté par M, le curé l'aiement de
st-Lou:s-de-France, ags.sié des ab-
bés l’ortin et Brossard.
A l'absoute: offic.a

Chaumont, lv. Aux. .
le curé E, Lafortune, dea 8.pt-Dou-
leurs et Dunat Lussier, aumônier
à Pasteur,
Des messes bnsseg ont été dites

durant le service par le curé Henr:
McDougall, le curé G. EK. Boileau
“ui remplacçait l'abb& Georges Mc-
Dougall incapable de se rendre à
l'église,
Au sanctuaire: R. P. A, Iajoie

Taymond, J. Martineau, S.M.M.; MAT.
lex abbéa I. It vet. C. I'.geon, F. M.
Elliott, L. Lemire, Art. Hébert F.
Gauthier, E, M, Rouleau, O. Samuel,
J. Godbout, 1. Desrochers. BB. Ear-
rette, G. Dumontet,
La chorale, sous la direction de

M. OU. Manser, rendit la messe de
l'éros:: le Crucifix de Faure: MM.
1: Mtchaud. 4. Desmarais, À l orgue
M le May Léonard,
Un premier service ava!t été chan-

té à & h. pour leq enfants des écoles:
offictant. M. labbé Boutet,
La fam’lle tent A exprimer sa re-

  

Grenier, I,   

  

 

     

connaissance A tous ceux qui Jui
ont témoisné leur sympathie par en-
vols de fleurs Êoffrandes de messes
(265) visités au Salon. ass'atance
aux funérailles, télégrammes.

 

Centenaire décédé
 

 

M. Wil:am HURDLE, décies r$>
cemmont à l'âge de 101 ans, Cette

photo fet prise l'an dern!ler à Foc-
cason du centenaire de l’ancien

soldat qu! se battit contre les Fé
niens. M. Hurdie est mort des sui-

tes d'un accident survenu i sa de:
meure.  
TCHOUNGKING., — 15 vals.

seaux de l'UNRRA sont déjà ar-
rivés à Shanghaï depu:s le 18 no-
vembre 1945, chargés de provi-
flons et de secours médicaux pour
1a Chine. A

MAISON APPARTEMENTS
AUBAINE

Ne tardez pas
Téléphonez immédiatement
Bonne con-truction, maison epparte-
ments, & Outremont, près &8t_Viateur
«+ Querbe*. 23 apyartements dont 18
sont des 5 et & ciambres ct 5 des 4
et 5 chambizs. Pianchers bois franc,
réfrigérateurs électriques, crtumbres
de dain en tuite, escaliers en marbre
ot pinnche:s en torrazo dans l'entrée.

 

t

£aPatrie
Annomces elnssififes comprenant

toutes les rubriques autres que tele
es mentionnées ci-dessous: 2 come
ting par mot mintmum 15 mots

Entête en noir 50c. par insertion
sout une fiene de caractère xothie
‘eur 14 points

Seini-displav- Sc. la ligne.
les avis de ssance. décés. mae

riage flancatl! esse de reyuienm,
services annive: es cartes de ree
piérciements et avis In Memoriam.
charaér av £ unitorme de 16 cen
tins bar Insertion

Les bureaux pour in réception des
annonces ciass:fiées sont piacés dans
es Drincina'es pharmacies oar tout
le di de Montréal

  

  

  

 

Kmplols « ) centin
mot avec m'a mum de 15 mots

Appelez LAncaster 3121
Serv:ce den Patiten Annonces

Les annonces ciassifiées sont se
“entées de & Bb. 30 am. 2 6 h Dm

AUTOMOBILE DEMANDEE
VCYAGEUR achèterait automobile
au comptant, de préférence petit
madèle. Téléphonez à La “Patrie”,
& C. Guilbauit. LA, 3121, ou .onzue
distance l’Abord A Plouffe T60.

MEDECINS

A. BRISEBOIS, M. Médecin. Chirupe
wien, Gradué de | Université de Pas
ris. Malad:es du coeur. estomac. foie
reins. peau, eanæ. impulssance stérie
lité. maladies urinaires. vénériennes,
diabête. æoutte obésité. 116. Shere
brooke est. près St-Hubert FR. 5232

ON DEMANDE A ECHANGER

RECHANGERAIS. avée un couple. 4
pièces chauffées. pour un bas de 5
D'êèces et blus. Téi, TA, 5996.

FEMMES, FILLES DEMANDEES

Upératrices expérience aur machie
nes à coudre orl:taires pour pyjae
mas d'enfants. ai opératrives
machines aiguille deuble. S'adresser
Abrorbant Cotton Products, Mme
Malenfunt, st, rue Côté, Be. 341L

ON DEMANDE A ACHETER

LES PEAUX DE LAPINS. Pour que
vos peaux de lapins obtiennent les
vus hauts prix possible du mar-
ché. expéd'ez-les à In Canada Fur &
Supply Corp, 141% St-Alexandre,
Dent. 51. Montréal. Qué,

OCCASION D'AFFAIRES
Av.ns demandes pour jouets, jeux
bijoux Imitation, produits ciulmie
‘tues, avec vastys débouchés étrane

 

 

  

 

 

 

 

Incinérateurs.
ont été ton Fait won. ot ot tzers. liéaiçons approcher nouveau
Loyers d'avant-guerre. Revenus $11,- ou vieux aportéteurs, manulactu

y riers cn gros do toute sorte. Casier
a00.00ix ridult du $85,000.00 A postal 31, La Patrie, Montréal$70,000.00. Cotte maoissn peut ê:re
acquice par deux acheteurs et divisée
en deux maisons, car lt y a deux
système de chauffage sénarés dans
chaque maison. Un pour 11 apoerte-
ments et l’autre pour 12. Comme nous
sommes les zgents exécuteurs, nous
pouvons accepter votre offre sans
communiquer avec le propriétaire.

 

 

CONVOCATION
h. du soir,

d
Le 32 janvier, à 8

«ure lieu au Jardin Bo
Montréal, la première a
Saviété Canadienne d‘H stoire Na-
jureite. M. Jules Labarre y préal-

 

Prornierarrivésrenin pst ders. Après la resentation dea
Phonce Immédiatement, al vous ne FABOOTES‘pour1345,Vadopticndes
voulez pas manquer cette aubaine. ‘ion d'affaires diverses er de cere

. tnines motions et enfin, l'élection
Mutual Realties Co., ‘a nouveau consell, il aura Ia

1411 rue Cresent, Montréal

S. Volkman
HA. 8107 Soir: PL. 5942

“onféren:e de M. Labarre eur
quelques découvertes récentes et
leurs rép:reussions sur l'ensc'vne-
rent sunérieur”, Puis
préeint m de ;
worlds": MR for rubbe.” et "A
voisena 14 born”, L'entrée est libre,

 

     
 

 
 

 

  

 

ment affligée par la perte de celte
religicuee. La  dépoullle mortelle |des fournisseurs aura lieu le 20
est ciposée À la maîson-mêre 1626, courant, & l'hôtel Mont-Itoyal. À
rue &K:-Hubert. Les funérailles au- h 3 pm Ce diner est offert
ront jlcu aamedl, A 10 heures en la [par les compagnies Grover Mills
cha e de la communauté, “1626, |Ltd, The Knit-to-Fit et The
roc Ntellubert, Regent Knltt ng Mlils.

Foes LE SECRET»
de - e

vie DUNE FEMME |. .
Patrie™ Jousseaud

Reproduction autorisée por la Société des Cens de Lettres,

 

 

 

- ‘ (suines

—Tu préviens mon désir, petite.
Oul, aide-moi et ouvre la porte de
droite. Bien!... Retire Ia pile
de linge de table qui se trouve sur
le second rayon. C'est cela... Pas
se la main sur le fond et cherche
une vis grosse comme une tête
d'épingle cn verre, Appule sur
cette vis; la planchette basculers
et tu découvriras une petite ex-
Cava‘ion où tu trouveras le pli que
je veux te remettre.
Au fur et à mesure que sa mère

parlait Vicietia exécutalt ses or-
dres. Soudain elle s'écria :

--J'al trouvé la vis, maman. Et...
Volià une lettre, dit-elle en retl-
rant, de la cachette, une envelop
be sur laquelle elle jut avec éton-
nement :
"A Tlanca de Terrari. Pour lui

Prmsttre À sa majorité ou lors de
#ra fiançailles”.
~Mals ce n'est pas cela que tu

end

me destinais ?
—Donnc-la moi. répliqua Rose

Regord, sans répondre à l'interro-
gation de sa fille. Maintenant ai-
de moi à regagner mon lit et re-
mets l'armoire en ordre. Je suis
contente d'avoir sous la main ce
document, Je me tourmentais tan:
en songeant que je pouvais mou-

tir sans que personne ne pût ja-
mais découvrir ce que j'avais, hé-
las, trop bien caché. Je me acns
toute réconfortée. La joie est le
meilleur régénérateur, dit Rose
en se remettant au lit. J'espère
passer une nuit meilleure que la
précédente et, dès demain je pour-
rai recevoir M. Albert et son on-
cle.

M. Octave me demandera ta
main pour son neveu, Je la lul ac-
corderai pulsque tu l'simes. En-
suite je vous réserveral à tous
une surprise, surprise qui fera la
joie de ton fiancé et de son oncle.

'

 

Quant à toi, j'ignore quel s:ca ton
sentiment. Tu souffriras, je le

crains, en apprenant certaines

chcees. Mais ton avenir t'apparaï-
tra ai merveilleux que.. cela te
consclera de ta peine.
Maintenant, laisse-mol, mon en-

fant. L'effort que je viens de faire
m'a quclque peu brisée. Place cet-
te enveloppe dans le tiroir de ma
table de chev:t, Demain, si Dieu
le permet, tu sauras tout.
Violetta, plus Intriguée que ja-

mais, embrassa sa mère et se rc-
tira dans se chambre, Néanmoins
elle se trouvait allégée d'un lourd
souci. Sa mère n’avait jamais dl
vagué. Le docteur Goulller avail
vu clair dans l'état de en malade.
Qui sait, il la guérirait peut-être”

vit

Rose Ragord passa une bonne
nuit. Depuis fort longtemps elle
ne s'était éveillée aussi dispose
Violetta, en pénétrant auprès d’e:-
le, fut surprise de lui trouver un
visage cnlme et moins altéré que
d'habitude.
—Comme tu as bonne mine ce

matin, maman, dit-elle en l’'em-
brassant.
—Réjouis-tol, ma petite: II me

semble que les plus mauvais jours
sont passés pour noue. Si je dor-
mais chaque nuit aussi bien qu:
celle-ci, je reprendrais dce forces
=Alors, je prieraj M. de Ctairvi!-

le d'accompagner Albert aujou--
d'hui. 
«Out! Disleur de venir ver

trols heur:s. Le temps de faire un
brin de toilette après le déjeuner
et de me rendre au sslon .
—Mais tu n’y songes pas. ma-

man ? Tu te fatigucres mal à pro-
pos! Tu p.ux bien les recevoi-
fel 2...

—Non, ma chérie. T1 me dépla-
rait d'introduire M. de C'atrvilie
dans une chambre de ma'ade
Soutenue par toi et par Justine
j? n'ai que quelques pas à fair-
pour aller au salon. Je les feru:

je t'assure. Inctallie sur le divas,
je pourral, sans fatigue, causc.

longuement à ces messieurs ?
Dès leur arrivée, tu m'amên

ras M. Octave do (Milrville. Je
veux lui parler seu! A seule. Du-
rant notre conversation, Albert
restera auprds de tol au magas'n
Au moment opportun nous vous
appellerons et vous viendrez no 12
rejoindre.

Justine, durant
servira Jes clients.
—Je ferai ce que tu jugorns à

propos, maman, Mals pour rien au
monde, je ne voudrais que tu te

fatigues. ce qui retard-rait encore
ton rétablissement,
—J'ai envis de guérir, Violetta. t

Ja le dois .. pour réparer le ma:
que j'ai fait autrefcis, A ent cffot
vous aurlez, Albert et tol, bescin
de mes conseils. Je désire n° voir
que des gene h ureux autour de

ton  abrence

pas au monde d'être plus tendre
que toi.
Tes paroles me riconfortent,

Viol:tta, et m'encouragero:t a
Farler tout À l'heur:. Quoi que tu

ppprennes, tu m'aimeres malzré
tout, n'es:ce pas ?... Si tu mare
Urals ten affection, tu mo tuerais

plus sûrericat qu’.n me donnant
un coup de poignard en pleine
poitrine.

--J'ignore quelle faute grave ‘u
as commis» dans ta jeunesse, ma-
can! Mais je t'affirme que pour
moi tu ne seras jamnis une coJ-
pable. Les soins et l'amour mater
nels dont tu as entouré mon en-
fance ne peuv nt venir que d’un
coeur. tendre et bon. Et l'on ne
peut être criminelle Icrsqu’on pos
sède un tel coour! ;
—Tu cs très jeune, Violette. Tu

ignores bien des choses, Pour‘ant,
tu cs nssez intelligente pour savoir
que, à un moment donné, la pas-
sion rend criminels drg êtres qui,
Juzqu’alors,
nites gens. Eh bien! 1! en à été
Ainsi pour moi.

avalent été des hone

Captivée parta grâce, l'affection
que tu ms témoignals, accablés
par une accusation dont j'étais
nnocente, sans réfléchir à l'hor
reur d’un tel acte, j'ai...

Violette, tremblante, écoutalt ea
mère, Qu'allait-elle donc appren-
dre ?...
Soudain, Rose s’interrompit en

soupirant. Puis elle dit à sa fille :
- Téléphono à ces messieurs que   moi, afin de ro frire prrdonner

ce que “snpellerai, maintenant,
me er“nuté,

Tol, cru Le ranvre meman ?
Oh‘... tt Diep}S rien, F1 n° niete

nous les attendons cet apris-midi
(A SUIVRE)
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à l’Assemblée des N.Ù.

 

LONDRES, 18. — (P.C.) L'hon. Louis St-Laurent,
ministre de la Justice, chef de la délégation canadienne à

l’Assemblée générale des Nations Unies, a déclaré,
aujourd’hui, dans un discours à l'adresse des représentants

des 51 pays qui ont adhéré à la Chazte de San-Francisco,
quela tâche de l'avenir pourrait nécessiter l’affaiblissement
des conceptions étroites de la souveraineté nationale.

“La souveraineté ne doit pas si-X

gnifier In liberté d'empêcher le but

de la paix internationale et de la

sécurité”, a-t-l1 dit. "Dans les pays

democratiques, la loi, le tribunal

et la force conatabulaire assurent
Ja liberté. Si un gouvernement
mondial se propose d'agir ainsi,
alors la délégation canadienne ap

puie de tout son coeur um tel par-
lement”.

M. St-Laurent commença son
discours en français, mais le

continus en anglais. Portant Ia
parole au cours de la discussion
générale à laquelle la plupart
des 51 pays participeront, Il a
affirme que ies Canadiens

croyalent que des responsabili-
tés npéciales devralent être im-
posées aux pays qui ont les
moyens de contribuer le plus à
Lasolution des problèmes à ré
gler.  

Le FANTOME  &

 

 

GOTHIQUE...
. (Suite de la page 3)

puis dix ans et que l'on a surnom-
mée moderne?

CONFERENCES
“Les architectes sont solidement

entraînés dans leur métier, dit le
porte-parole, mais c'est seulement
pour constater que les gens ne les
laisseront pas ériger d'immeubles
qu'ils ne considèrent pas comme
bonne architecture, Les gens sont
ancrég dana leurs points de vue et
sont en arrière de cinquante ans.
“Dang ia reconstruction de la Ca

pitale d'ici cing ans, c'est le pro
bleme auquel on devra faire face”,
a-t-il ajouté.

LE PRINCIPAL
Ce porte-parole continue en di-

sant que depuis vingt ans, le nou-
veau style architectural a évolué.

 

Il faut des immeubles qui ne servi-
ront pas seulement de décors mais
que les gens pourront habiter,

M. GREBER
Il déplore le point de vue qui a

motivé la nomination de Jacquer
Greber, céldbre architecte et urba-
niste français, point de vue qui
veut que les hommes de métiers
étrangers solent toujours supé
rieurs à ceux du Canada. “Je ne
vois aucune excuse à la nomination
de M. Greber et je crois qu’il y a
des hommes au Canada capables de
ce travail”. I ajoute cependant
que personne ne pourrait remplir :e
rôle de chef d'un groupe, d'archi-
tectes, role que remplira M. Gre
ber,

LE CONSEIL...
(Suite de ta page 8)

mais on ne spécifie pas le nombre
de nouvelles voitures que l'on ré
clame. Toutefois, le conseiller Jean
Constantin, pour sa part, croit
qu'on devrait l’augmenter d'au
moins 300 et enlever les permis
temporaires qui, au nombre de 93,
ont été émis depuis le commence
ment de la guerre, en faveur de
certains propriétaires de permis ré-
gullers,

Banque Canadienne
Nationale

Le Conseil d'administration de la
Banque Canadienne Nationsie, au

cours d'une séance tenue le ven-
dredi 18 janvier, a décidé d'auy-
menter le dividende trimestriel
payable le ler mars 1946, de ma-
nière à relever A 7% le rendement

LA PATRIE, VENDREDI 18 JANVIER 1946

Discours de M. St-Laurent Un Canadien

LONDRES, 18. (P.C.) — Herbert

Morrison, leader parlementaire du

gouvernement travalllists, s'est fait

un plaisir de donner à ses collègues

du parlement uns foule de détails

sur son dernier voyage très rapide

au Canada ot aux Etats-Unis. On

n’A pas manqué de remarquer qu'il

en était revenu avec un faible pour

les Canadiens
La Chambre a été particullère-

ment intéressée par la révélation
qu'il a faite au sujet du pardessus
de fourrure qui, comme il le dit,

parsissait vouloir empoisonner les
relations entre le Canada et le
Royaume-Uni, par le aecret dont

Les administrateurs estiment qu'il
y a lieu d'attendre que l'impôt sur
le revenu ait été réduit et que la
situation d'après-guerre ne dessine
plus nettement, avant d'envisager
une plus forte augmentation.

trolleybus
Les conseillers municipaux 2'inté-

ressent de plus en plus à la ques
tion du transport en commun, en
face des difficultés toujours crois
santes auxquelles on à À faire face
à Montréal, surtout depuis le com-
mencement de la guerre.

 

 annuel des actions de la Banque qui était de 6%.

Elle a sa chance

A l'hôtel de ville, ce matin, on a
inform& les conaeillers que la ville  

a prêté son

«capot de chat» à Morrison
on l'entoursit,
Comme Morrison partait de Lone

dres, il faisait un gros frold; ce
que voyant, Campbell Moodie, du
Service d'Information du Cane
prêta aon paletot de chat au leader,
pour faire son voyage par avion.
Morrison déclarm bien fort que s’il

avait fait froid au Canada comme
à Londres lors de son retour, il

aurait eu fort besoin de la pelisse
durant les 24 heures de beau temps

qu'il à passées à Ottawa. Morrison
n’a pass voulu révéler plus tôt

l'identité du pardessus, parce qu'il

voulut avoir l'assentiment de son

bienfaiteur, Campbel! Moodie,

de Buenos-Aires, le “Paris de l’A-

mérique du Sud”, se propose de mo-

difier considérablement son systé-

me de transport en commun en fai-

sant l'acquisition de 200 trolleybus.

La nouvelle du changement dans

le système de transport de Buenos-

Aires est annoncée par le directeur
de ia commission de contrôle du
transport de la ville, Senor A.-M.
Martinez, et les conseillers municie

paux se demandent si la ville ne
devrait pas tenter une nouvelle ex-

périence avec les trolleybus. Ace

tuellement, le compagnie des tram-

ways a des trolleybus rue Beaublen,
et certains conseillers se demandent

s'il ne conviendrait pas d'installer

des services semblables dans d'au-

tres parties de la ville.

Chance

 

 

  
verra cela.

  
La foule ne tint immobile & la
-. ce de Glduel,

 

   

 

Et maintenant, quelques chansons
par Philombne

et siege,

Je a'ai pas le temps de Pavertir
J'eupère toutefois, qu’il  

 

Te efhle entourant la taille de
Neddn, 11 1a tira vers ful,

Lr

    

  

  

Veius
mavire      

ve, mon emilie! Le
tout swès d'ici.

 
 

La sauvera-t-il?
 

re. 
Comme la foule regar
cette nedne avee suprise,
tildsel ramansaa une pler-

 

  

    

  

 
 

  

 

 
 

Ce programme vnus
= êté présenté par.

sures,
président.

La rompaunte des Cireurs de Chaus-
Limitée, Tot,     
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OUVERTS DE 9 H. A 5 H. 30SAMEDI COMPRIS

ACHETE- BIEN QUI ACHETE®CHEZ-DUPUIS

VETEMENTS D’HIVER A SOLDER
au sous-sol d’économies

PALETOTS 3 PARKA
pour skieurs, hommes, jeunes gens. Tailles 34 à 46— Ord. 14.50

PRIX DE SOLDE: 1 Q-00

Epargnez sur ce paletot de ski ou de travail qui protège de l'humidité ei du vent.

Cravenette de coton beige avec taille élastique. Le capuchon, bordé de fourrure, est

amovible. Modèle à fermeture éclair et à 4 poches.

CULOTTES ÉQUITATION“BREECHES” |
t pour garcons de 6 a 15 ans.

Prix bas spécial, chacune 79

Chaud, épais tweed pour l'hiver. En gris moyen où brun .

medium. Culottes à genoux lacés et bien renforcés.

COUPE-VENT D'HIVER
pour hommes, jeunes gens, poitrine: 34 à 46

PRIX DE SOLDE: 345
Epaisse et chaude est l'étoffe frise en marine, brun ou bleu aviation
dont sont confectionnés ces coupe-vent pour l'hiver et la mi-saison.
Devant droit à fermeture éclair. T'aiile avec patte chaque côté.

 

 

   

  

  

 

  

 
 

   

PALETOTS D’‘HIVER À SOLDER
: 34 à 42 pour hommes et jeunes gens

Prix ordinaire: $1895. .95
PRIX DE SOLDE SAMEDI

Le prix est minime pour qui veut terminer l'hiver avec un paletot
élegant et chaud qui servira l'an procha:n. Tweed molleton, laina-
£es dans les tons brun moyen. bleu marine. gris bleu, gris moyen,
Modèles: Pivot à manches larges, Baimacan. Sénateur, Slip-On-

 

 

PALETOTS A SOLDER
pour garcons (10 a 17 ans}

Prix ard 11.45

PRIX DE SOLDE .. .. .. .. 700

Les parents avisés viendront en acheter un à leur fils.
Etoffe de :aine unie en vert où bleu marine — Modèle

Grenadier dont le dos est à plus et ce:nture. Aussi Balmacan.

Chaude douNure de finette doeskine

PALETOTS D'HIVER
pour garçonnets (6 à 10 ans)

 
  

Prix ord 8.4
PRIX DE SOLDE .. .. .. .. 4.95

Ue populaire modéle Grenadier dans ces palciots d'hiver en frise

de ‘> -e un:2 vert où marne. Chaude doublure de ‘nette à car-

tea.
DUFUIS — su <ous-<el d'économies

RAYMOND DL PLIS préaidrut. A-L DCGAL, va of gir. gto

       


